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UN PONT DE $80,000,008 — Un

26,444

 

pont, dont la construction a été
demandée pour la première fois 11 y à 70 ans, réunira sous peu deux
péninsules dans le nord du Michigan, au-dessus du détroit de
Mackinac. Cl-dessus un dessin, fait par un artiste, de ce nouveau
pont qui coûtera B0 millions de dollars. L'arche principale mesurera

pieds.

Le T.H. St-Laurent promet
une aide. plus généreuse
de notre pays au Pakistan

KARACHI,19, — (P.C.f.) — Le premier ministre
St-Laurent, dans une radiodiffusion au peuple pakis-
tanais, a dit hier soir que le Canada “envisage sé-
riensement”l’envoi d'équipements pour d'importants
projets dans la partie orientale de cet Etat asiatique.

T1 à fait cette allusion en men-*— —

 

 

tlonnant la participation canadien. | CF, nous, Canadiers, pour déve-
ne au plan Colombo, selon lequel
le Canada verse annucllement $25.
00,000, depuis 1952. en assistance
économique au Pakistan, à l'Inde
et à Ceylan,

M. Bt-Laurent dit que les Ca.
nadiens s'intéressent profondément
au Pakistan depuis que ce pays est
devenu, en 1947, Etat indépendant

«au sein du Commonwealth.
“Hétitiers d'une culture ancien.

te, VOUS vous êtes mis à la tâche
d'édifier une nation nouvelle, et
vous l'avez fait avec vigueur et
détermination.

Peut-âtra cela nous rappelle-t-Il
les Qualités qu'il nous à failu mon-

 

lopper notre pays

“Comme vous, nous nous effor-
cons de donner à chacun, quelles
que soient sa race et sa religion,
l'occasion de bien vivre et. awec
Taide de ses concitoyens, d'édifier
une nation forte s'appuyant sur ls
fraternité universelle. Cumme vous,
nous, Canadiens, nous nous effor-
cons de jouer notre rôle dans le
monde en avançant la cause de la
bonne volonté internationale et en
travaillant à l'établissement de
conditions dans lesquelles toutes les
nations, jeunes ou vieilles puis
sent vivre en sécurité et en paix”.

(outils & ta page ©

COCHRANE, Ont, 19.
— (B.U.P.) — Quatre per-
sonnes ont perdu la vie,
tôt ce matin, dans un in-
cendie qui a détruit une
maison de deux étages à
Cochrane, Ontario.

Les victimes sont Mme
Louis Therriault ‘et trois
de ses enfants. Un qua-
trième enfant a pu
s'échapper du sinistre par
une fenêtre. Le père était
au travail au moment de
l’incendie et les pompiers
tentèrent désespérément
de sauver™a mére et ses
enfants, emprisonnés dans
les flammes.

Bandit capturé
par des passants
après un vol
Un individu de 30 ans a été cap-

turé hier soir quelques aecondes
aprés qu'il eut commis un vol à
main armée dans une confiserie de
la rue Sainte-Catherine,

Il venait à peine de commettre
un hold-up de $34.50 à la biscuiterle
Sainte-Catherine Enrg… 2341 est,
rue Ste-Catherine, lorsqu'il fut cap-
turé et détenu jusqu'à l'arrivée de
la police par un groupe de citoyens.
Le détenu dont l'identité n'a pas

été révélée s'est présenté peu avant
six heures hier soir. au magasin de
Mme G.-A. Chagnon, alors qu'elle y
était seule. A la pointe du revol-
ver, 11 le força à lui remettre le
contenu de la caisse, puis il prit Ja
fuite. Mme Chagnon sortit immé-
diatement de son établissement et
elle se mit à crier À tue-tête “Au
voleur”.
Les passants donnèrent alors ‘a

chasse au funitif dont ils effectuê-
rent l'arrestation dans un hangar
à l'arrière de 1481, rue Dufresuc.
Le détenu fut ensuite écroué aux
cellules de la Sûreté municipale.
TI sera traduit ‘ous peu en Cour
sous une accusation de vol à main
armée.

 

 
————

Canadien bat
Détroit, 4 a 2
(LIRE EN PAGE 23)
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4 NORTS DA
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ARRIVEE D'UNE RELIGIEUSE
Revérende Soeur Mnkaria Barath,

en un avion qui portait à son

sa soeur de Toronto, Agnès Jablonickl
d'Idlewild, dans l'Etat de New-York. La religieuse arrivait de
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DE TCHECOBLOVAQUIE — La
A gauche, qui s'est héroïquement

échappée de Bratislava. en Tchécoslovaquie, après avoir aidé à six
de ses concitoyens à traverser le rideau de fer, reçoit l'accolnde de

à son arrivée à l'aéroport
Munich,

bord 81 réfugiés de divers paysLa Révérende Soeur Barath se rendra à Oakland, en Californie.
 

Campagne pour l'abolition
du péage sur les ponts
Victoria et Jacques-Cartier

Montréal-Sud a décidé, hier soir, de lancer une
campagne en vue d'obtenir l'aholition du péage sue
les ponts Jucques-Cartier et Victoria,
de cette municipalités. le maire
Marcel Salette a soumis le texte
d'une résolution s'at-rsaanit an
gouvernement fédéral et réclamant
l'abolition du peage sur cos deux
sonts dès 1054.
Copies de cette résolution sera

euvoyée & quelque citiquante con-
sells municipaux de la rive sud.
tout en leur demandant de faire
chacun leur part Ge démarches au-
près des nutorités féderairs en vue
d'obtenir cette amélioration.
Le maire Salette à expliqué, hier

soir, que le dévelongoment lidus-
triel qu la rive md était Tears
par l'obstacle du péage sur Jes
deux ponts reliant Jue de Mont- Au cours de la méa:ice du conse.l +ni

:rral à la rise sud. Ji a déchiré que
(CTTAINOS  COMPARDieS doivent di
boursrr jusqu'à 515.000 par ann-e
seulement en frais de péage sur
des deux poms, et que si cet noone
venlent dinparaissalt, {1 y aurait un
développement consid-rable dans le
domaine industriel sur la rive sud
du fleuye.
Le conseiller René Lord = suge

Réré que le gouvernement provine
cial et la ville de Montréal prens-
nent les deux ponte à leur charge
tout en enlevant ‘au trails de page.
11 @ déclaré que le pont Jacquese
Cartier pourrait être élargi au cond
d'environ $1,500.000, ce qui conatie

(Seite à 1e page €
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Aun Club Richelieu-Montréal

L'oeuvre des prétres-ouvriers

dans la France contemporaine
“Une preuve de dévouement aussi grand et aussi

désintéressé que celui de l'abbé Pierre, l'homme le

plus populaire en France au moment présent, redunne

aux Français i

une oeuvre de volonté,
de la confiance en eux-mémes, Sa tâche,

s’accomplit avec le plus bel

esprit de charité et d’amour”.
M. Jean-P'erre Dubots - Dumee,

æhef du secrétariat de l'Union in-

ternationale de la presse cathol-

que. à Paris, à conclu en ges ter-

mes une conférence qu'il ® pro-

poncée hier midi et dans laquelle

11 relatait les (site du mouvement

de l'ubbé Pierre, “Yhomme le plus

Ppopulnire en France au moment

présent”, et de celui des prêtres-

ouvriers, “dont on à mai interpré-

té la fidélite"

 

M. Jean-Pierre DUBUIS-DUMEE

M. Dubols-Dumée » parlé au dé-

Jeuner-causerie du Club Richelieu-

Montréal, en l'hotel Queen, sous

la présidence. de M. ‘Trefflé Bou-

langer. M. Paul Bauriol, journalis-

te, président de la Presse catholi-

que ¢ansdienne, a présenté le con-

férencier, que M. Roger Duhamel

journaliste rdjoint au directeur en

chef de “La Patrie”, a remercié.

On remarquait à la table d'honneur

MM. Lionel Bertrand, député de

Terrebonne ou Parlement fédéral

secrétaire de l'Association des heb-

domadaires de langue française au

Canada et vice-président de la

Presse catholique canadienne, le

docteur Georges Pineault,

Campbeliton, au Nouveau - Bruns-

wick, gouverneur de ln Boctété Ri-

cheliew, l'abbé Jean-Denis Cadieux,

Far,

-
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secrétaire de la Conférence catho-

lique canadienne, Oswald May-

rand, directeur en chet de “Lu

Patrie”, Gérard Fillon et Robert

Keyserlingk. journalistes, Jean-

j Marie Morin, directeur du Conseil

catholique de Is presse canuhenne.

M. Henri Bordeleau. optométriste-

lopticien, a prononcé la conférence

publicitaire.

PRISE PE CONTACT

Ma visite au Canada, & dit M

Dubois-Dumée, & pour but une

prise de contact, en vue du congrés

de la presse catholique i{rRernatio-

nale, en mai prochain. “La presse

catholique, a-t-i} dit, à un rôle très

important à jouer, pas tant par le

nombre, mais par la diversité des

formules et des tendances.
Le conférencier & signalé la ques-

tion qu'on soulève dans les ren-

contres avec lui: “qu'advient-il des

prétres-ouvriers, sont-ils mécessni-

res, vont-ils disparaitre ou se Té-

volter?” Au départ, dit-il, on cons

tate de la déchristianisation en

France. En 1943, une enquête me-

née par des prêtres-ouvriers citait

la France comme uf pays de mis

stun “On à peut-être abusé de ce

terme”, dit-il “Où ne pout pos

l'appliquer au sens propre. nl faut

des précisions selon ies régions

Celles de l‘Aisace et. de la Breta-

gne sont fortement catholiques. Il

faut aussi tenus compte du plan

social Il n'y a pus de déchristiani-

sation dans tous les milieux. Peut-

on réellement appeler pays de mis-

gion celui qui fournit le plus grand

nombre de prêtres? Il faut savoir

UN ESSAI

La manifestation des prétres-

*
  

 

LA REINE EU LE DUC DEDIMBOVRG A SYDNEY. —

Elisubeth II EL sun epoux ont visite longuement Sydney.

marches sont difficiles à prouver.

Sa fidélité à été mal interprétée.”

PARIS EN BRANLE

M. Dubois-Dumée a parlé aussi

du mouvement de l'abbé Pierre, qui,

lorsqu'une vague de froid n sévi en

Europe, & mis tout Paris en branle,

pour trouver des abris d'urgence et

des vêtements à ooure pl rouchaient 2 + wee ‘.

en plein air. En quinze jours, il >|marge de la Collision ue

recueilli 120 tonnes de vétements Canadien alors qu’un

et 120,000000 de francs, pour leur

venir en aide. Il & ainsi entrepris

Au cours de

On les voit, sur cette photo,

* la plage Bondi, non loin de cette ville,

Une double enquête ouverte

sur la tragédie de St-Clet
Une double enquête se déroule actuellement en

     leur sejour en Australie, la reine

parcourant en jeep

deux trains du Pacifique

homme a trouvé la mort et que

87 autres voyageurs ont été blessés.

 

une énorme campagne de logement.

“Bon effort à redonné aux Français
Les enquêteurs de la compagnie®

et ceux de la Commission fédérale

de la confiance en eux-mêmes” [ces Transports tentent de trouver
1a réponse & la question que voici:

Pourquoi la deuxième section du

rapide de nuit du CPR voyageant

de Toronto vers Montréal est-elle

allée donner contre l'arrière de ia

première section immobilisée au

 

Un concours ouvriers, dit le conférencier n'est

le fait que d'un petit nombre de

prêtres, 90 ou 100 tout au plus.

“C'est un essai. Le prêtre-ouvrier

ne se trouve plus dans son milieu,

qui est plutôt intellectuel. D aubit

très fortement influence de La s0-

litude. Sa participation aux syndi-

cats, surtout non-chrétiens, le met

dans une situation délicate. D ne

de

|

pout se désintérosser de leurs récla-

mations, mais il ne s'ouvre pas pour

autant à is doctrine communiste.

{Cependant les résultats de ses dé- 
 

daPatrie
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50e jour de l'année

Le soleil s’est levé à 6 h. 59 et se couchera à 5 h. 31

LLonosZes
Prévisions mé-
worologiques
de I'Obeerva-
toire du Ca-
nada, valables
jusqu'à minvit,
ce sotr. Sy-
nopsis: Une
autre belle
Journée très

 

douce s'unnorce pour toute la pro-

|

da-Loup.

 

vince de Québec. Comme il l’a fait

hier, le mercure montera encore

au-dessus de 400 dans toutes les

sections métérologiques du Québec.

Régions de Montréal, de l'Ou-

taouals des Cantons de l'Est, des

Laurentides, de Québec, de la Mau-

ricie, du Lac St-Jean et de la

Bair Comeau: Ensoleillé et très

doux. Vents légers

Maximum, aujourdhui, à Mont-

réal, Ottawa, Sherbrooke et Ste-

Agathe, 480: à Québec. La Tuque

et Chicoutimi, 430: à Le Rivière
400.
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cours d'une nveuglante tempête de
nelge ?

La tragédie s’est produite à Th. 30

am, mercredi, non loin du village

Ge
Montréal. Cette ligne ferroviaire
été paralysée pendant près de 24
heures et les convois ont dû em-
prunter d’autres voies. La ligne est
de nouveau en service depuis hier.
Les deux enquêtes porteront sur

le fonctionnement du signal auto-
matique de même que sur l'obser-
vance des règlements prévus. La
première aection s'était arrêtés pour
permettre à un convoi de mar-
chandises de s'engager sur une vole

d'évitement.
Bien que Ia liste des blessés com-

prennent 87 noms, seulement 10
personnes ont dû être hospitali-
sées. Deux de ces personnes ont
reçu leur congé de Ihôpital hier.
Le voyageur qui a perdu la vie est
M. W.B. Casselman, Âgé de 30 ans,
de Toronto. qui était dans la salle
de toilette du dernier wagon de la
première section du convot.

Les personnes qui ont reçu leur
congé de l'hôpital hier sont Mme
J.-M, Lapointe et M. Alfred Camp,
tous deux de Montréal.

Les enquêteurs ont terminé hier
leurs recherches sur la scène de la

, tragédie, mais les résultats de leur
jennuête ne seront connus que dans
quelques jours.

Les membres du personnel de Is

d’appareils

Deepfreeze
Au moins trois résidants de la

Province de Québec sont assures de

participer aux prix dans un concours

national de $100,000 qui à commen-

cé chez tous les marchands d'ap-

pareils Deepfreese ici et dans tout

le pays.
Tous les concurrents auront une

chance de gagner des assortiments

de nouveaux appareils lesquels font

partie des prix nationaux. En plus,

trois prix régionaux seront assurés

dans le territoire couvert par Union

Electric Supply Co. Limited, dis-

tributeur Deepfreese pour ce dis-

trict. .
‘Tous les marchands d'appareils

Deepfreeze ont des formules de

concours. Les participants n’ont

qu'à se présenter au magasin, pren-

dre une formule, la remplir y indi-

quant la caractéristique de l'appa-

reil 1954 qui les à le plus frannés.

Le gagnant du concours régional
aura le choix entre trois appareils:

un congélateur domestique de 14

pleds cubes avec la caractéristique

permettant de l'ouvrir sans toucher

au couvercle. c'est-à-dire qu'une

(simple pression sur la poignée dé-

clenche le mécanisme qui ouvre le

congélateur dans toute fa gran-

deur, un réfrigérateur de 11 pled | Commission des Transports qui ont

{cubes avec le dispensateur d'eau ‘fait enquête sont M. M. R. Anaus,

dans la porte ou un conditionneur d'Ottawa et M. J -A. Dussault ins-

d'air à contrôles multiples. Tous ces pecteur de service à Montréal. M.

(trois appareils plus une quantité de [Angus à commencé son travail à

provisions suffisantes pour remplir Smiths Falls. Ont, centre division-

jun congélateur, ainsi qu'un pote naire du CPR.

; électrique de luxe Deepfreese de

40", seront accordés au ler gagnant

national. En tout, 11 y @& 15 prix
nationaux et plus de 200 prix ré-

Conférence sur

(Piemarchands locaux se feront les textiles
un plaisir d'aider les concurrents M. Myron-T. Fleming, vice-préal-

en leur expliquant les différentes dent administratif de Proctor and

caractéristiques extraordinaires des | Schwartz. Inc. de Philadelphie, une
appareils Deepfreeze de l'année maison imporiante de machinerie
courante tel que les (innovations pour l’industrie textile, prononcers

pour emmagasiner la nourriture et une conférence à la réunion régu-

les intérieurs de couleur dans a de ia Canadian Association of

 

  
 
 

 

 

rétrigérateurs et les congélateurs ‘Textile Oolourists and Chemists, di-

domestiques. Le concours se termine vision du Québec, à

Je ler cvril McGill, demain,

 

l'université

Fin prochaine de tout

rationnement en G.-B.
LONDRES, 18. (Reuters-f.)

D'ici quatre mois les Britanniques

pourront avec joie déchirer les car-

nets de rationnement qui font partie

|de leur vie quotidienne depuis 14

ans.
La viande et le bacon, les deux

:-Clet, 353 milles à l'ouest de; derniers aliments libérés du ration-

a

|

nement, pourront être gendus libre-

ment en juillet, à dit aux Com-

munes le Dr Charles Hill, secrétaire
parlementaire du ministère des
Vivres.
“Ce sera le dernier geste dans

le démembrement du système de
rationnement du temps de guerre”,
8-til dit parmi les acclamations
des députés conservateurs.

Seul, maintenant, le charbon est
rationné en vertu d'un systéme qui

remonte à deux semaines avant la
déclaration de la guerre à l'Alle-
magne le 3 septembre 1939,

Les restrictions sur les aliments
ont disparu graduellement. Cepen-
dant, le rythme a été moins ac-
centué que ne se l'attendaient la
plupart des gens quand la guerre

s'est terminée en 1945.

La fin du rationnement des vivres
signifie que le gouvernement bri-

tannique se retire de la distribution
des alimems et remet la régie aux

entreprises privées au lieu d'acheter

(ee grandes quantités dans des tran-
aactions gouvernementales.

| Sauf la viande et ie bacon, seuls

i le beurre et la margarine sont su-

jets au rationnement, mals il & été
annoncé tout récemment que ces

denrées seraient libérées de la régie
l'en mai.
ss

‘Immense patinoire av

chalet de la montagne
Le service municipal des parce

songe sérieusement à aménager. dès
l'hiver prochain, une patinoire de

grande dimension aux du
chalet de la montagne.

Au début de l'hiver, on n amé-
nag. une patinoire de faible dimen-

sion à proximité du chalet. et vaf-

fluence des patineurs y & été telle

Qu'on songe à remplacer cette pati-

noire par une autre très e

pouvant accommoder un grand

nombre de . M. Claude

Robillard, directeur du service des

pares, croit que l'initiative 6 vau-
drait le peine. 
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Chasse àl'hommeponctuée de
5 coups de feu rue Sanguinet

Un suspect détenu
 

 

Une brève chasse à l’homme, ponctuée de cinq
coups de feu s’est terminée, peu après minuit hier
soir, quand une automobile que poursuivait l’agent
Léopold Gignac, de police-radio, est allée s’échouer
violemment dans un bane de neige, à l'angle des rues
Sanguinet et Vitré et que son conducteur — un
homme de 28 ans — fut mis en état d’arrestation et
conduit dans les céllules du poste No1, rue du Champ
de Mars. L'hommeest accusé d’avoir conduit de façon
dangereuse et sans permis.
La police rapporte que l'agent®

Gignac faisait sa ronde habituele
quand, à l'intersection des rues
Cralg et Banguinet, il apercut une
auto en stationnement et au volant

 

 

Poirier se rendit au

[Les brise-glace à
Montréal le 21 mars
BOREL, 19. (PCI-—-Le D'Iberville,

brise-glace du gouvernement, s'est
engagé hier dans les glaces à l'ouest
du port de Sorel, sur le St-Laurent
dans la dernière étape du déblaie-
ment du chenal entre Trous-Riviée
res et Montréal.
Le D'Iberville et l'Ernest-Lapoin-

te en a
ment du port de Sorel

| Entre temps. le N-B. Mclean
s'est engagé dans le lac St-Pierre

; pour élargir le chenal et contrôler
:la dérive des glucés. Le quatrième
"brise-glace, le Lady-Grry, est a
l'oeuvre à Quebec

| Des fonctionnaires du minister
des Transports ont signalé que la
glace, qui ‘recouvre le fleuve, est

! “assez épaisse”, On prévoit taute-
fois que le D'Iberville ct l'Ernest-
Lapointe attelndront Montréal avant
le 21 mars.

  

| e

auera nin sereCatfé avec sa carabine
s'approcha de la voiture et soudain
celle-ci partit en vitesse en direction
nord, rue Sanguinet. Dollard Poirier, 35 ans, 2078 rue Mercier, qui a
Croyant avoir affaire & un sus.

pect, l'agent Gignac lui donna la
chasse et tira cing coups de feu en
direction de l'auto du fuyard, avec
le résultat mentionné. La voiture, à
la premiére Intersection nord (angle
Vitré et Sanguinet) alla s'arrèter
dans un banc de neige. Force fut
alors au conducteur de se renire.

Il comparaîitra aujourd'hui devant

blessé une jeunefille d’un coup de feu dans un café,
a été condamné à subir son examen volontaire par|

 le juge Maréchal Nantel. *—
Claudette Seer fut atteinte d'une

balle partie de la carabine qu'avait
apportée le prévenu à l'Intérieur du
Café Ritz, 140b, Préfontamne. La
| jeune fille est toujours hospitalisée,
et la balle, qui & pénétré duns wa

le tribunal pour répondre aux deux

|

jambe, n'a pu encore être extraite.
Acrtikations partées contre fui Un polizier en civil, qui était dane

La Cham. de Commerce
favorise le nouvel impôt
sous certaines réserves

La Chambre de Commerce de Montréal s’est dé-
clarée en faveurd’un impôt provincial surle revenu à
condition qu’il n’entraîne aucun déboursé supplémen-
taire pourles contribuables.
La Chambre a fait ces déclara-« -

tions dans un mémoire rendu pu- Vinciales et fédérales devraient se
blic à Montréal où elle dit qu’elle rencontrer pour mettre au point une
a suggéré l'idée d'un impôt aux au- ! formule qui permettrait aux contri-
torités provinciales sous certaines bunbles du Québec de produire seu-
réserves. Son attitude est toujours ‘ement une déclaration én double,
la mème. |l'une des feuilles étent envoyée au
La Chambre est en faveur de gouvernement fédéral et l'autre au

l'impôt. qui fait présentement Tob provincial.
Jet d'un debat à l'Assemblée lézis-, —_——
lative, à condition qu'il ne coûte = :
Tien aux contribuables de la provin- Un journaliste
ce. En d'autres mots, la Chambre| « , biapprouve l'impôt sl est déductible DOUrSUIt l’arbitre

 

 

 

de l'impôt fédéral sur le revenu.
La Chambre a exigé, entre autres

conditions, que toutes les person-,
nes soumises à l'impôt fédéral le
soient également à l'impôt provin-
cial; que l'argent ainsi recueilli soit
déposé dans un fonds spéclai à l'in-
tention des universités et des col-
lèges classiques et remplace les sub-
sides fédéraux aux universités.

Le mémoire signale que le gou-
vernement provincial a agl con-
formément à son droit en impo-
sant une telle taxe sur le revenu.

Cependant, la Chambre dit que
l'impôt provincial, dans sa forme
Actuelle, oblige un nombre consi-
dérable de contribuables de payer
dans un nomure considérable de
cas des montants plus élevés que
ceux payés an taxes fédérales. La
Chambre ajoute que l'impôt pro-
vincial ne s'applique pas à toutes
les personnes soumises à l'impôt fé-
déral.
La mesure du gouvernement,

poursuit la Chambre, ne destine
pas à des fins éducationnelies la
Majorité des deniers provenant de |
l'impôt
La Cinambre dit qu'elle aurait pré-

fére que le gouverncinent alt atien-
du ue recommandation de la Com-
mission Royale qui enquête sur les
rvoblèmes constitutkinnels et les re-
\tiona  tédérales-provincinles dans

le domaine fiscal avant d'imposer la
taxe sur le revenu personnel,
La Chambre souligie également

que l'impôt cst “trop onéreux pour
les fam‘lles nombreuses. Klle pré-
cise que les exemptions pour les
enfants de moins de 16 ans de-
vraient être de $400, au lieu de $150.
Elle ajoute que les autorités pro-

| . I f »

oui l'a frappe
Roland Ricard, rédacteur aportif

;du journal Ia “Patrie”, de Montréal,

le club en dehors de ses heures de
service, et un chauffeur de thxl,
qui a été forc« de conduire le pré-

venu un café, ont rendu témoignage

en Cour.

Le policter a déclaré au Tribunal
qu'aux premieres heures du matin,

1 était assis à la table de Mile
Seer, le 5 février, Vers } h. 15, 11 vaut
entrer Poirier, qui plaça une cara-

bine de calibre 22 sur sa table.
“La gueule de la carabine poin-

tail dans notre direction”, a souli-
gné le pulicier, ‘Un garçon de table
est allé lui demander ce qu'll faisait
avec une arme dans le club”.
Le téinoin a ajouté qu'un de ses

amis s'approcha également de la
table de Poirier pour lui demasder

quelles étalent ses intention :
PLUSIEURS BALLES

Le coup partit quand un garçon

de table tenta d'enlever l'arme au
prévenu. Les policiers trouvérent
ure douzaine de balles en fouillant
le détenu après son arrestation.

Le chauffeur de taxi. Armand
Casgrain, 2353, rue Chupleau, a ra-
conté au Tribunal que le 5 février
4 reconduisait Poirier à son domi-
clle. Rendu à cet endroit, l'accusé
lui demanda de l'attendre. Il entra
chez-lui et en ressortit, dissimulant
quelque chose sous son mant=au
Une fois monté dans le taxi il
exhiba ulie arme à feu et, la pla-
cant sur la tête du chauffeur, 1] lul
déclara n'avoir plus d'argent, mats
désirer se rendre au Ritz Café. En
descendant. I! jeta un billet d'un
dollar an chauffeur de taxi.

—_

 

 
 

| assermenté hier une plainte ac-

cusant de voies de fait l'arbitre 3 1cusantde M. Henri Geoffrion
Mullins doit comparaltre en cour s 212 2

municipale à Verdun le 4 mars. décédé a 72 ans
L'arbitre aurait p'reppé le iden Nous apprenons avec regret le

ter a gure entre deux péri es "

de la joute Frontenacs-Cunadiens, décès, à l'âge de 73 or hi M.de la ligue funior du Québec, à

|

Henri Geoftrion. ex- résorler de
l'Auditorlum de Verdun, mercredi | l'Association des bouchers de Mont-
soir Mullins aurait déclaré “c'en réal. M. Gcoffrion est décédé hier
est trop quand Ricard le qualilia

|

soir en son domicile, à 4845, rue
d'une épithéte peu respectueuse. Garnier, après une brève maladie.-———Vol de SLI07 forenovewets
Au cours de la nuit de feudi à Avis de funérailles plus tard. Il

vendredi, des Inconnus se sont In- laisse dans le deuil son épouse, née
troduits par effraction à la taverne Amanda Longpré, un fils et trois
de M. René Duoust, à 6730. boule-

|

filles: M. Henr! Geolfrion, sous-
vard Saint-Laurent, ou lls ont fait Inspecteur de la police des liqueurs,

| main-basse sur une somme de 81.107; Mme Albert Trudeau (Annette),
a;rés y avoir éventré deux coffres-| Mme Emile Lamoureux (Juliette)
fc. <et la calsse.

L'enquête préliminaire
de Mes Buller et Glazer

1æ6 avocats Herman Buller et Louis Olazer subiront anjourd’hui Jeur
enquête préliminaire devant le jure Gerald Almond, en Cour criminelle.

Buller est accusé d'avoir fnisifié des certificats de nalssance et
d'avoir donné des conseils en rapport avec un acte criminel. Glazer.
de son côté, devra répondre à deux Accusations de conspiration en rap-
port avec ia falsification des certificate, l'une de faisification et l'autre
d'émission de faux

Pendant ce temps la police examine les filières et les documents

saisis en rapport avec le trafic des bébés.

  
et Mme Francois Cadoret (Yvette). 
 

aehevé mercredi le ddblales

XF

+

LEE HOLDEN. 20 areaccuse du

 

nu atre par strangulation de Mile

Corrine Baldwin, 18 ans, est photdgruphie au moment ou il s'écroule

d'émotion alors qu'on le conduit de la Cour à la prison après sa

comparution à Chicago, Minois, Le Juge à ordonné un examen mental

ding son cus.

Une clause plus précise
au sujet de la pension
du maire de Montréal

QUEBEC, 19. — (De notre correspondant par-
lementaire) — Le “Lil” de Montréal a été sanctionné
hier soir en même temps

quinze autres lois.
Le Comité des “bills” priés du

Conseil legislatif avait, auparavant,
fait un excellent accueil à la dele-
gation de 1a ville de Montréal venue
lui æoutuettre son “bill” tel qu'adop-

té par l'Assemblée legislative, Sous
la présidence de M. Jean-Louts Ba-j
ribeau, le Conseil a confirmé 4
l'unanimité et presque sans discus-
sion les pouvoirs déjà conférés par
l'ussemblée au Conseil. Les seuls
amendements apports ont été des

amendements de pure forme.

L'un de ces amendements porte
sur in clause qui accorde Une pen-

sion à la personne qui aura occupé
la charge de maire pendant au

que le “bill” de Québec et

nement au Conseil, M. Oller Ree
|naud, à fait changer la phraséoios

gle du début de cet article. En
vertu de cet amendement, la clause
dira maintenant que “lu cité paiera
À toute personne qui n occupé la
icharge de maire”, une pension de

, etc.

M. Renaud n expliqué que rédi-
aee de crite façon, lu clause a un
ctiet plus ubsolu en vertu de la
loi de l'interprétation. .

“En d'autres termes”, a ajouté
M. Kennud, “nous rendons encore
plus certan le droit du maire de

, leucher ule pension”.

i Huayonuant de bonne humeur, le

 

 

 
moins quinze ans et dont le premier ire Cumillien Houde a déclaré
binéficiatre sern. 851 le déaire, S.H, QW remercinit les conselller du
le maire Cam lien Houde. La clau- | Principe ot de l'amendement.
se concernant le paiement de cette! Au comité de l'Assemblée legis
pension disait que "toute personne lutive, le consetller Dave Roction,
qui a orcupé la charge de maire Téptité de Saint-Louis, avait fait

pendant au moins quinze ans, sura | insvrer une clause accordant nu
droit. aa vie durant, à une pension tonsell le pouvoir de décréter, par
annuclle de 312.333, ete. * reglement, que les véhicules auto-

Le leuder interimuire du gouver- Mobiles dans la cité de Montreal
pouriont porter & I'avant des lan-
termes À feu rouge.

Les conseillers légisintifg ont mo-
difié cette clause de façon & dane
ner un pouvoir général au conseil
« lui permettre de juger chaque
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QUEBEC, 19. «PCfI Le ileus
tenant-colonel LEON LAMBERT,
directeur-adjoint de la Sûreté
provinciale, s'est mérité deux t-
tres honorifiques au cours des
dernières semaines. I! à été nom-
mé président du comité des re-
lations internationaies de l'As-
sociation internationale des chefs
de police (dont le congrès aura
leu du 16 au 30 septembre à la
Nouvelle-Orléans) et à également été nommé chef de police hono-
taire de la république de Corée.

cas À son méritée. En vertu de la
nouvelle clause, le conseil pourra
réglementer, restreindre ou prohi-
ber l'usage des lanternes à feu rou-
ze à l'avant des véhicules, dans
les limites de la cité.
De cette façon, Je conseil sers

libre d'imposer où de retirer l'usage
des lanternes à feu rouge, selon le
ces,
La clause 1] relative au rile d'éva-

luntion. & été laissée intacte, sauf
un changement de forme. Ainal, le
consell législatif à laissé aux mem=-
bres du cons”il municipal le soin
de décider par une majorité, avant
le 5 mara 1954. que le rôle d'évalune
tion en vigneur pour l'exercice {i=
lancier 1953-54 sera le rôle légal

; d'évaluation pour l'ex*rcice finan-
| rier 1954-56.
© Ons adonté à l'unanimité, éga-
lement. la clause aout prolonge jus-
qu'au 30 avril 195$ le maintien du

j'aux de In taxe sur les prop-létai-
| res de taxis et du nombre des per-
nis.

En réponse À une question de M,
Poster, le maire Houde à déclnré
me le sous-comité de la Commisaion
Paquette, qui enquête aur l'ensem-
ble des problèmes métropolituins
espère trouver bientôt une solution
au problème de la circulstion des
taxis entre Montréal et les municl-
palités de la périphérie.
Pas de changement, non plus. &

Ja clause qui permet aux conseillers
municipaux de la classe C, comme

(Suite à la page ©

 

 
——rerstte—



=

 

4

 TET TSeeEP” voor TREE TREE Te

LA PATRIE, VENDREDI 19 FEVRIER 1954

Purge chez les
Rouges en Chine

TOKYO, 19. — (P.A.f.) — Il a été révélé au-
jourd’hui que le parti communiste chinois a entrepris
une purge parmi ses 6,500,000 membres qui gouver-
nent les quelque 500,000,000 d’habitants de la Chine.
Radio-Pékin a nocusé des mem-

bres nor identifiés d'être vaniteux
e: d'avoir manqué de vigilance pour

déjouer les plans de l'ennemi.

Le part doit sévir contre ces gens
et même les expulser si nécemsaire.
« déclaré un éditorial du Quotidien
Populaire, l'organe officiel du parti.
Un “communiqué” du comité cen-

tral du parti a annoncé qu'à la de-

mande de Mao Tsé-Toung. le dic-

tateur de la Chine communiste, :l

avait adopté la semaine dernière

une résolution pour renforcer l'uni-
té du parti.

Le comité a approuvé par ce ges

te un rapport fait par Liu Shao-

Chi, regard comme l'homme No 2

de la Chine. On dit qu'il est plus

populaire que Mao suprés des Rus-

ses. Le 20 janvier dernier, Liu a pré-

conisé le renforcement du gouver-

nement central, des purges plus

nombreuses et un plus grand déve-
Joppement industriel

Le communiqué déclare que le
monde occidental, dans ses efforts

pour briser l'emprise communiste
sur la Chine. essniera certainement

de s'assurer du concours de quelques

membres du parti.
— —2>———

Montréal compte

29,000 alcooliques
20.000 persor.nes souffrent d'al-

coolisme à Montréal, & déclaré le

président George Henderson, lors de

ia présentation du Ge rapport an-

nuel du National Committee for

Education of Alcoholism, jeudi soir.

“Ces chiffres prouvent d'une (a

con concluante que Montréal n'a
encore fait qu'effleurer le problé-

me”, dit-il “Le Comité continuera
à démontrer les faits. Il collaborera,
de concert avec d'autres organiss-
tions, à combattre les ravages de ia

Le rapport du comité, en 1951. es-
tUimait à 20200 le nombre des "bu-
veurs Invétérée” à Montréal. Les
nouvea:v chiffres proviennent d'un
relevé du Conseil ontarien de re-
cherche sur l'aicoohsme. Le Quebec
occupe la seconde place, parmi les
dix provinces, avec 1513 alcooliques
par 100000 Ames. La Colombie-
canadienne s'avère la première, avec
Je nombre de 2,532 alcooliques. L'On-
tario arrive troisième avec 1.687.

M Hewlerson à signalé qu'on ne

Tecourt pus assez À l'assistance du
Comité. parce que les industries ot

les organisations de bien-étre ne lu
réfèrent pas en assez grand nombre
les cas dalcoobsme. 11 a declare
que le docteur € -A Gordon a don-
né 444 entrevues au cours de l'an-
née 1953

lc Comité à re‘lu son conseil
d'admimstration pour le prochain
terme, Les officiers sont: MM.
George Henderson, à la présiden-
ce: C-T MacKen-e à la vice-
présidence; Grorge-W. Elliott, au
secretariat* W-CG-E. Aird, Willem
Lumbert, Harold Mills, J.-P. Monge,
A Webster. comme directeurs; les
ducteurs Travis-E Dancey et Alex-
antler Gurdon, comme conseillers
médicaux

 

——_-

Une clause plus...
tauite de la page 3)

conx des classes A et B, d'être éli-
#ibles au cons-il s'ils habitent l'une
des municipalités sous le contrôle
de la Commission inétropolitaine de
Montreal.

A ja fin de etude du “bill”. le
maire ainsi que Me Paul Chaimnpa-
ane, du Contentieux municipal, ont
1efitércié lia membres du connté du
Consetl de leur cooperation et de
leur bienvetllance.
La délégation du consel! muniet-

pul de Montreal était Ia même qu'à
d'Assemblée législative et avait à
sa lête, outre le maire, le président
du comité exécutif, M. J-O. As-
alin, ainsi que M. Paul Dorols,
membre de l'exéçuti.

 

Somme déposée:
non pas revemy
La Cour supréme du Canada à

décide à l'unanimité que le minis-
tère du Revenu national a cotisé
illégalement Ja Dominion Taxicsb
Association, pour l'année 196, à
340500, somme représentant le
montant que celle-ci avait perçu
de ses membres.
Le tribunal en est venu à la con-

clusion que cette somme comportait

dn capital pour l'association et non
un revenu, et partant n'etalt pas

sujette à l'impôt. La Cour suprême
renverse le jugement de la Cour
d'échiquier et du Conseil d'appel de
l'impôt aur cette question.

L'hon. juge John-R. Cartwright
& déclaré que MM. Lorenso Bélan-
fer et ses associés, Vérificateurs de
(l'appelante, avaient eu raison d'ins-
crire duns les livres de celle-ci ia
somme de $40500, comme passif
encouru,

Dans cette affaire, la Cour supré-
me présente une décision différente

de celle qu'elle a prononcée, en
1952, dans le cas d'une autre com-
pagnie de taxi qui prétendail éga-
lement que les sommes versées par
apa membres A titre de contribu-
tion, ne constituaient pas un revenu
sujet à l'impôt.

CAS DIFFERENTS

Le juge Cartwright souligne.
dans ba présente décision, la dif-
férence qui existait entre les deux
cas. Dans Je cas précédent, les som-
mes avaient été versées à la com-
pagnie de taxi à titre de "considé-
ration pour les services rendus À
ses membres”. Après une étude
approfor.die des contrats signés par
Jes membres de Dominion Taxicab
Association, in compagnie appelan-
te dans ls présente cause, In Cour
supréme en est venue à la conclu-
ston que jes montants versés par
les membres & celte association
constituaient des “dépôu”.

N'étant que des dépôts. Ces mon-
tants n'entraient pis dans l'actif
[ge la compagnie. mals constituaient
plutôt un pansif. La preuve dé-

| montrait de plus qu'aucun des dé-
pôts n'étnit devenu, au cours de
lunnée pour laquelle ta compagnie
{était cotisée. la propriété absolue
(de * Dominion Taxicab Associa-
Gon.

| La Cour suprême était composée
dus juges Kerwin Rand, Cart-

 
wright et Fauteux. Mes T P. Siat- |

try. CR. et BE Binnay Puirbanks
représentaient la compagnie appe- .
laste.
  | —

La neige peut
condamner cette
‘porte de sortie

Apres les neiges abondantes que
nous avons eues, dans la province,
au cours des deux derniers mois,
on est souvent dans l'impossibilité
d'ouvrir une porte donnant sur une
Ralerie ou un balcon à cause de la
neige qui sy est amoncelée. M.

James Mcisaac. inspecteur en chef
du Bureau de la Prévention des
Incendies pour la Cité de Montréal

et vice-président de la Ligue de
Sécurité de ia province de Québec,
recommande fortement aux loca-
taires ou proprietaires de maisons
qui ont de ces balcons extérieurs
d'enlever Ia neige qui pourrait sy
être amassée. Le scul fait de ne pas
être capable d'ouvrir une porte de
sortie. en cns d'incendie, par exem-

ple, peut non seulement entraver

le travail des pompiers. mais sur-

maison de s'en échapper si les au-
tres Issues sont fermées par les
flammes. De ph, quand vient ta

(fonte des neiges, Il s8 forme des
laçons aux bords des balcons et

ces glaçons sont une menace pour
(ceux qui doivent passer dessoux.

 
 

Décès de Mme
Honoré Mercier
Mme Honoré Mercier, épouse de

feu thon. Honoré Mercier, ancien
ministre de la Colonisation, des Mi-

 

 

  
Mme HONORE MERCIER

nes et pécheries et des Terres et
foréts, est décédée à l'âge de 74 ans
et aix mois,
Bien connue par son activité po-

litique et sociale, Mme Mercier, née
Fréchette (Jeanne), était In fille du
poéte Louis Préchette, ayocat et
Journaliste, lauréat de l'Académie
française. et d'Emma Beaudry. Elle
était également la belle-fille du
grand patriote Honoré Mercier, an-
tien premier ministre de Ja province
de Québec.
Après avoir felt ser études au

couvent des Demes du Sacré-Coeur,
à Montréa]. puis chez les Dames de
Saint-Maur, Paris, France, ele avait
été co-fondatrice du Club libéral des
femmes de Montréal et avait parti-
eipé à un grand nombre d'oeuvres
sociales et charitables.
Mme Mercier avait été présidente

active, puis honoraire, de l’Amocia-
tion des dames bienfaitrices de l'Ins-
(titution des Sourdes-Muettes, prési-
Gente honoraire de l'Aide aux en-
fants infirmes, présidente d'honneur
des dames bienfaitrices auxiliaires
du premier dépôt canadien des con-
valescents (outre-mer), des hôpi-
taux Notre-Dame et Ste-Justine, et
ides Soeurs de Marie-Réparatrice,

Le 21 avril 1933, elle avait éponsé
Thon. Honoré Mercier, alors député
de Châtrauguay, et devint mère de ,dix enfants: Mme Herbert J. Ha-
milton (Emma); Mme Robert-A.

jLancté (Marie-Paule); Honoré,
| époux d'Héva (Nouchette) Fauteux:
Jean, époux de Cécile Bonhomme;
Mme Georges Balcer (Louise);
Louis, époux de Manon Touran-
geau: Jacques, sergent-p:lote, du C.
ARC. porté disparu en action au-
‘dessus de l'Allemagne en 1943:
Claude, époux de Louise Lacroix;
Ms ine et Jeanne.

Lile Inisse, qutre ses enfants, 19

putita-enlatits,
La d-pouille mortelle est exposte

aux salons de l'Inst.tution des
 Bourdra-Muettes, 3728, rue Saint-
Deris

 

ne cenférence de presse. il avait dit
qu'il se sentait aussi & l'aise parmi

la population musulmane de os

pouve! Etat que dans sa propre ca-

pitale d'Ottawa.

Peshawar, capitale de la province

frontaliére du nord-ouest, est le

lieu de destination d'aujourd'hui. De

M, ( y aura excursion au col du

Khyber avant de se rendre à La-

hore, on l'homme d'Etat canadien

æra l'invite du gouverneur du

Pendjab.
M &t-Laurent, hier soir, & dit à

un grand nombre de Journalistes de

Karachi, réunis à la résidence du

gouverneur général, qu’il appréciait

vivement l'accueil chaleureux qu'il

a reçu en touchant le soi asiatique.

Il à dit se sentir en pays de con-

paiagances au Pakistan, parce que

le premier ministre actuel de ce

pays, M. Mohammed All, a déjà sé-

journé à Ottawa durant trois ans

à titre de kaut-comunissaire pakis-

tanais, et que Je premier président

du Conseil du même pays, M. Lia-

quat Ali Khan, avait lui-miême vi-
sité Ottawa,
Le leader canadien s'est déchaus-

sé, selon la coutume niusulmane,
pour déposer, sous la pluie, tune
couronne sur le tombeau de Liaquat

Ali Khan, qui est tombé sous les
balles d'un assassin, et sur le tom-
beau de Mohammed All Jinnah,
fondateur de l'Etat du Pakistan.

II a ensuite passé la journée à
conférer avec les chefs du gouver-

nement, avant de donner sa con-
férence de presse.

It à dit aux journalistes musul-
mans que la chaleur avec laquelle
on l'avait accueilli montre ‘que

nous soumes tous de la méme ns-
ture humaine”.
*Quelques-uns d'entre nous peu-

vent penser que nous sommes plus
avancés que d'autres Mails toute la
civilisation a commencé en Asie

Ici, quatre ou cing civilisations se
sont édifiées les unes sur les au-
tes.”
I à exposé aux journalistes quel-

ques-uns des problèmes du Canada,
en soulignant que “notre situation
dépend beaucoup des conditions
dans le monde”. II y à des “ralen-

ti"sements” dans certains secteurs
de l'industrie canadienne mais l'an-
tuée 1954 promet de n'être pas in-
férieure aux réussites du pasté.

II ajoute qu'il a constaté la pré-
snce partout d'un idéal de “paix
et de bien-être”.

laren

Décès à 81 ans de
l'hua. juge Déc:1011. juge cCary

Lon. Alphonse Décary, juge re-
tiré depuis 1947 de la Cour supé-
rieure, est décédé hier soir, à Mont-
réal, à l'âge de 81 ans.

Il avait été appelé à la magis-
trature en 1937, après une brillante
carrière comme avocat et crimina-
liste.
Né à Montréal le 16 décembre

1872. il avait {ait ses études au Col-
lege Ste-Marie et son droit à l'uni-
versité Laval, il avait été admis au
Barreau en 1895.

T1 était libéral en politique, et
avait été l'ami et le conseiller de
deux prémiers ministres libéraux:
sir Lomer Clouin et l'hon. L.-A.
Taschercau. En plus de pratiquer
sa profession dans nos cours de

 

Les funérailles auront leu same- | justice, L élait souvent appelé à
di matin en l'église St-Louis-de-
France. L'innumation se fera au
cimeucre de la Côte-des-Neiges.

te LH LouisSt-Laurent...
tsulte de la lére page)

“Le Pakistan et le Canada possè-
“dent des institutions parlementai-
res semblables et tous deux ont re-
ch, dans une large mesure, crs tra-
ditions du Commonwealth. Comme
je Canada I's lait, vous slles natu-
reilement modifier ces traditions
pour qu'elles s'adaptent à vos con-
ditions et à vos besoins
“Le nouveau Commonwealth, dans

lequel les pass asiatiques jouent un
« grand rôle, est une société à la-
quelle les Canadiens sont fiers d'ap-
partenir*.

AU COL DU KHYBER
Le premier ministre St-Laurent

est parti. cet après-midi, per avion.

pour la fronticre du nord-ouest du
Pakistan et l'historique col du

 

tout empêcher les occupants de la EÆKhyber. Ce sers là l'une des excur-

sions les plus pittoresques du lea-
der canadien au cours de sa vieite
d'amitié autour du monde.
Avant de quitter Karachl, {1 a en-

Tegistré pour radiodiffusion un mes-
sage au peuple pakistanais. Quel-
ques Monutes auparavant, lors d'u-  

l'Assemblée législative pour parti-
tiper aux débats des Comités des
bills. KI à été aussi le conseiller de
Plusieurs municipalités de l'ile de
Montréal

T1 MY l'un des fondateurs du Jeune
Barreau, et occupa plusieurs char-
Res au Barreau de Montréal. TI était
membre du Club de Réforme et aus-
si des Clubs Université et Summer-
lea.
L'hon. juge DéAcary était céliba-

taire. Lut survivent" son frère, le Dr
Albert Décary,. M BB. et ingénieur
profeastonnel, de Québre: za soeur,
Mme Francis Saint-Pierre et son
époux: et une belle-socur, Mme
Hercule Décary

Avis des funérailles plus tard
————-

Campagne pour...
{suite de ta lere page)

tuerait une rrande >méhoration
pour Ia circulation.

se demande toutefois ce que
fera Saint-Lambert au aujet de la
requête pour la disparition du pea-Re sur ces deux ponts Crile muni-
Clpalité @ été autorisée par la Lé-
Rislature, 1 v a Queiques années,
à percevoir 37.000 par année du
CNR, ‘ant que le plage sers en

Inondations

dans le sud

de l'Ontario
TORONTO, 19. (PCf) — Les

inondations désorganisent encore
une partiedu sud de l'Ontario, au
moment ou les météorologistes pré-
disent ume journée encore plus
chaude que celle d'hier et une tem-
pérature qui atteindra probable-
ment 56 degrés. On prévoit même
de la pluie pour la fin de la jour-
née ou les premières heures de
demain.
Les inondations suivent une tem.

péte de neige et de grésil qui a
balayé la moitié méridionale de Ja
province, mardi et mercredi. Cette
tempête a recouvert la région de
Cornwall de plus de 20 pouces de
neige et & bloqué la route natio-
nale No 3 durant plusieurs heures,
jeudi.
Les chasse-neige sont parvenus à

ouvrir la route jusqu'à Cornwall,
Jeudi soir. Des centaines d'autos et
de camions avaient été imrobilises
dans les environs de cette ville de
l'est de l'Ontario. A mesure que la
ville se déneige, les autorites an-
noncent la réouverture des écoles,
fermées durant les deux derniers
jours
Un des districts les plus dure-

ment touchés par les inondations
est celui de Churchville, 15 milles
au nord-ouest de Toronto. Ce vil-
lag. de 300 âmes a subi des dom-
mages estimés à 310.000 après que
des blocs de glace de 30 pieds eu-
rent passé au-dessus dun barrage
de la rivière Credit et vinrent
s'écraser sur des magasins, des au-
ton et des maisons. Les Hamincie
des maisons endommagées, qui
avaient évacué les lieux devant la
menace des eaux montantes, ont
trouvé abri chez des voisins.

M. Tommy Cattle, chef des pom-
plers de Churchville, dit que la
glace. sur un autre barrage de la
méme rivière, à deux milles et demi
en amont, commence à se briser.

Ailleurs, les habitants de Thames-
ville, 15 milles au nord-est de
Chatham, s'inquiètent de la poss:-
bilité dun débordement de la rie
vière Thames et de son tributaire,
le ruisseau Cornwall. Les commer-
çants y ont placé leurs marchan-
dises sur les table‘tes supérieures

Les autorités locales dirent qu'il se-
Tait inutile de tenter de construire
des digues de sacs de sable, parce
que le village se trouve au fond
d'une vailée plane.

 

Courte croisière
de la Reine
en Tasmanie
SYDNEY, Australie, 19. (Reuters

1) — Un million de joyeux Aus
traliens ont salué le départ de la
reine Klisabe‘h hier alors qu'elle s
interrompu son voyage terrestre
extrémement fatigant pour entre
prendre une courte croisière ocen-
nique en Tasmanie.
Le port de Sydney, où Ia Reine

est arrivée en Australie à y a
16 fours, était encore plus bruyant
et plus gal hier alors qu'elle est
partie en compagnie du duc ABdim-
bourg à bord du paquebot royal
Gothic pour entreprendre ce voya-
ge de 600 milles.
Le couple royal est monté à bord

du navire au terme d'une journée
fort blen remplie qui avait débu'é
à Canberra, capitale australienne.
Après l'arrivée ici en avion en ma
tinée, les visiteurs royaux ont assix-

té à un imposant garden - party
dans tes domaines de Itôte)l du
gouvernement pour marquer ls fin
de leur séjour en Nouvelle-Galles
du Su4 au cours de Jeur tournée eû
Australie.
Une chaleur écrasante accablait

les fonles qui encombraient les rites
pour voir défiler la Reine en roule
vers son havire et plus de 250 en-
fants se sont évanouis. Cependant,

n's pas semblé déranger la Rene
nlors qu'elle saluait gracieusement
la multitude.
Le couple royal passera deux

nuits à bord du navire attendu sa-
medi à Hobart, capitale de la T«s-
manie. Cette fle est située au sud
de l'extrémité sud-est de l'Aus-
tralie et est le plus petit du sx vigueur sur Te pont Viètorix, étais que comprend le pays.

 

le mercure qui marquait 96 degréstm  
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Les cultivateurs des autres provinces ont senti
le besoin de s’unir aux ouvriers des villes afin de
mettre en commun leurs efforts en vue d’enrayerle
malaise économique qui inquiète autant les ouvriers
de la terre que ceux des usines.
Le cartel que viennent de réussir -

le CMTC et le CCT chez les cuiti-
vateurs et les fermiers des provin-
ces de l'ouest du pays est égale-
ment souhaité par la CTCC dans la
province de Quebec. Les chefs du
grand mouvement ouvrier catholi-

que des Liasus de fibres synthéti-
{ ques,
personnes
mois le personnel est réduit à 125
personnes, la plupart travaillant à
temps partiel. i

emploie normalement 240
mais depuis quelques

Il n'y & pas d'autre solution que |que de la province de Québec
croient qu'il est de J'interêt de tou-

|

la fermeture, a affirmé M. Wood-
ward.te la population de la province de

s'unir contre le chômage et autres
maux de toutes sortes.
‘Tous les dioceses du Québec

comptent certaines associations de
cultivateurs telles que J'UCC et au.
tres, Selon certains porte-parole de
la CTCC, il suffirait à ces unions
ou associations de s’ériger en fé
dérations, lesquelles n'auraient qu'à

s'affilier à la Confédération des
travailleurs catholiques du Canada.
Les chefs ouvriers disent que les

cultivateurs et les ouvriers doivent
s'unir car ils dépendent les uns
des autres, tant pour la production
que pour la consommation.
OTTAWA, 19. — (PCI — Las

deux grandes centrales syndicales
caradiennes et les représentants
des cultivateurs de l'Ouest et dz
l'Ontario ont formé hier un conse:l
conjoint pour élaborer un pro-
ginisme destine à combattre une
régression économique.

La nouvelle agence, nommée te
Conseil économique agricole-ouvrier
canadien, à été établie à une .=u-
nion tenue à Ottawa entre les chels
du Congrès des Métiers et du Tra-
vail du Canada, du Congrès can:-
dien du ‘Travail et des unions de
cultivateurs de l'Alberta, de la Sas-
katchewan, du Manitoba et de I'On-
tario. Le conseil doit tenir sa pre-
mière réunion à Winnipeg à la fin
du mois prochain.

Dans un communiqué émis à la
suite de la réunion, les chefs des
syndicats agricoles et ouvriers unt;
exprimé l'avis qu'il existe des si-
ghes précis d'une régression et que
cultivateurs et ouvriers devraient
coordonner leurs efforts dans un
progranune objectif “afin d'empé-
cher cette situation économique
ins:able de se propager”. Le pro-
æranume sera soumis au gouverne-
ment,

GREVE D'AUTOBUS A
ST-JEAN, N.-B.

BAINT-JEAN, N.-B. 19. (PCf) —
Une grève du transport doit éclater
aujourd'hui dans cette ville de
80.000 habitants.

Près de 125 chauffeurs d'autobus
et préposés à l'entretien de ls City
‘Transit Ltd. le seul système de
transport public à Saint-Jean, ont
décidé de commencer la grève à
5 h. 30 ce matin, HNE. Ik fout
partie de l'association des employés
de tramways et d'autobus d'Amérl-
que (FAT-CMT'.

La dispute parte sur les salaires
et les pourparlers de conciliation en
vue d'éviter ia grève ont été rompus
hier,

Les employés réclament une aus-
mentation générale de 10 cents

l'heure parce que, dixerit-ils, leur
paye nette à été réduite quand ils
ont commencé la semaine de cinq

Jjouts. Les chauffeurs d'autobus re-
cotvent $100 et 81.10 IMeure. Les‘
préposée à l'entretien gagnent de!
T4 cents à 81.19 l'heure.
Un conseil de concilation @ re-

commandé une hgusase de cinq
cents. mais la compagnie à dit que
sa pmaition financière ne lui per-

mettait pas de hausser les salaires
durant la présente année finan-
cere.

73

T.

 
UNE FILATURE DE

VALLEYFIELD SERAIT
FORCEE DE FERMER

ST. CATHARINES, Ont. 19.
(PCl1 — La fermeture de la filla-

p

mited. à Valleyfield, aura lieu d'ici ;

Jourd'hui. M. C-F Woodward, ci-
recteur gérant de Grouts Limited. |

cause de la forte concurrence de
l'importation. ‘

L'usine de Valleyfield ani fobri-

 
 

ment

voter un impôt provincial sur le re-
venu;

“Nos deux usines opèrent à tempa
réduit depuis plusieurs mois”,
“Nous nous sommes évertués à

obtenir plus de commandes pour
contrebalancer
d'importation à bon marché mais

l'affiux de tiasus

compagnie subit encore des per-
tes financières qu'elle ne Peut ab-
sorber plus
PROTESTATIONS DES SYNDI-

longtemps”.

CATS CONTRE L'IMPOT
PROVINCIAL

Au commencement de la semaine,
la CTCC s'élevait calegoriquement

contre le projet d'un impôt provin-
cial moussé en Chambre Par le bill

C'est maintenant au tour du
Conseil des métiers et du travail.

Voici le texte de la résolution du
Conseil des métiers:
“Attendu que notre Gouverne-

trovincial est en train de

“Attendu que cet impôt ne vise
qu'un groupe de citoyens de cette
province, composé en grande majo-
rité d'ouvriers;
“Attendu que les ouvriers de cette

province, sont déjà les plus taxés
au Canada;
“Et attendu qu’une augmentation

de taxes serait extrémement one-
reuse pour la classe ouvrière que
nous représentons;
“Attendu que si un impôt pro-

vincial sur le revenu est abcolu-
ment nécessaire, — ce dont nous
doutons, — que les ouvriers que
nous représentons sont préts à as-
sumer leur part de responsabilité,
mais aont fortement opposés à en
porter tout le fardeau.

“Qu'il soit donc résolu que cr
Conseil des Métiers et du Travail
de Montréal demande à notre Fe-
dérution d'u Travail du Québec de
faire pression auprès de notre Gou-
vernement Provincial pour qu'il ré-
partisse plus équitablement
impôt qu'il croit absolument né-
cessaire.”

tout

   MFESENTENTE REGLEER
à FEDERAL ELECTRIC

La mésentente ouvrière qui ré-
gnait & la Federal Electric vient
d'être réglée en presque totalité
par le directeur du Service de la
Conciliation et
Cyprien Miron. La grève a été évi-
Ue. dun pas. Tous les stades de
lâ conciliation avaient été épuisés
el on en était rendu aux négocia-
tions post-arbitrales.

de l'Arbitrage. M

Le Syndicat national des em.
ployés de l'électronique, (CTCCY a
accepte finalement les offres de la
compagnie,
une augmentation générale de sa-
laires de 7's cents rétromctive au

lesquelles comportent

août dernier. Le contrat aura une
durée de deux ans. Mais le syndicat
æ réserve %æ droit de rouvrir les
négociations sur la question des
Mlaires, de l'ancienneté et des heu-
res de travail, le ler août 1954
 —_
 

fl quitte le monastère
et retourne à la RAF
LONDRES, (PA) — Un as de la

Bataille de Grande-Bretagne vient
d'abandonner l'habit de moine qu'il
rtait depuis quatre ans pour re-

tourner à l'aviation royale anglaiseture de Valleyfield Silk Mills Li-!comme pilote d'aviors à Jet.
Le chef d'escadrille Michael Cons-

quelques semaines, a annoncé au-|tuble vient de recevoir. en effet, un
poste de commandant dana l'est de
l'Angleterre. Agé de 35 ans et cou-

M. Woodward a précisé que Ia 'sin du duc de Norfolk, Michaelcompagnie de Vall yfield, filinie de Hugh Constable était entré au rio-la Grout Company, opère à perte à | hastère
dans le Yorkshire, rn 1949, mals 1)
en est sorti avant de prononcer ses
derniers voeux

catholique d'Ampleforth,

Royal 22e

 

L'AMIRAL JERALD WRIGHT, de
la marine américaine, que le pré-

sident Eisenhower vient de nom-
mer commandant supréme des
forces navales du Pacte de l'Atlan-
tique et commandant en chef des
forces navales américaines en
Atlantique. L'amiral Wright est
àgé de 52 ans. I] a pris une part
très active à lu deuxième Grande
Guerre et s'est distingué à
maintes reprises dans le Pacitique
dans les phases les plus dramati-

ques contre les Japonais.

 

L’oncle Sam vient
cotiser ses sujets
Les citoyens américains demeu-

rant su Canada doivent payer leur

impot à l'oncle Sam.
C'est le but du voyage à Mont-

réal de deux agents du départe-
ment du Revenu des Etats-Unis,
MM. Thomas Griffin et Earl-T.
McCarthy, qui sont arrivés à Mont-
réal avec des formules qu'ils dis-
tribueront aux sujets américains de
Montréal.

Instaliés dans les bureaux du
consulat américain, ils ont reçu
plus de trente visiteurs, hier. Les
deux agents demeureront à Mont-
réal jusqu'au 6 mars, avant d'aller
faire le même travail dans les vil-
les de Torunto, Ottawa et Québec.
Tls ont déià vu les citoyrns amé-
ricpitis de St-Jean de T.-rre-Neu-
ce, St-Jean. N.-B. et Halifax.

5

Nouvelle rencontre des
Quatre Grands à Genève
le 26 avril prochain

PARIS, 19. — (PAL
en Indochine, qu'a donnée 1
pose un nouvel obstacle à
du traité de défense de la

) — La promesse de paix
it conférence de Berlin,

la ratification prochaine
communauté européenne,

déjà si chaudement débattu.
A lu suite de l'uccord des Qua-?

tre Grands de se rencontrer de
nouveau, le 26 avril, pour discuter
les perspectives de pnix en Asie,
même Jes partisans de la Commu-
nauté européenne de Déferse (C-
FD) se trouvent en 1Ince de ce di-
lemme:

1. S'ils pressent l'Assemblée na-
tionale de ratifier tout de suite le
traité, comme le veulent les Etats-
Unis, peut-être  hTiteront-ils la
Russie au point qu'elle n‘usera pas
de son influence sur les commu-
nistes chinols et vietrunh pour

mettre fin à la guerre de rébellion
en Indoctune.

2. S'ils retardent le vote à l'As-
semblée nationale jusqu'après la
conférence de Genève sur la Corée
et Indochine, ils courent le risque
de voir le Congrès américain cou-
per les vivres à ln Frunce dans cette

“revue angoissante“ dont le ae-
crétaire d'Etat Dulles a dejà me-
nacé la France.

Le journal “Je Monde”, à ten-
dance neutrali te et conservatrice.
adversaire acharné de la CED, a
prosablement donné It iwi ode suis
llement pour tous les adversaires
du plan d'armée européenne en di-
sant duns son edition d'hier:
“La solution du problème indo-

chinois à la priorité sur la ratifi-
cation de la CED".

C'est l'une des premières fois
que cet argument est avancé pour

empécher toute action sur le traité
de la CED, sikvbe en mat 19532.
La décision finale, quant au mo-

ment ou présenter la question du
traité à l'Assemblee. repose sur le
premier ministre Laniel et son ca-
binet. M. Laniel jusquici se con-
dulsalt comme 11 voulait un vote
vers la fin de mars où le commen- cement davril I n'est pas certain
qu'il cède à de nouvelles pressions   

Quelque 5.000 hommes du
bec, de l'Ontario et de l'Ouest du
Caunda participent aux

l'aviation, appelées Loup-Garou,
Les forces delen-ives, ayant à

leur tête le premier bataillon du
régiment et comptant

sur l'aide de troupes auxilinires.

ainst que sur J'aviation, se sont mi-
ses sur un pied de guerre lundi 
dernier lorsque les manoeuvres ont
officiellement debute. L'exercice
prendra fin le 28 fevrier.

Ta ville stratévique des Sept-Tes

a été choisie commune Je point d'at-
taque.

SEPT-ILES

Sept-lles, ville de moins de 2.300
Ames sur la rive nord du St-
Laurent, 400 milles au nord-est de
Québec. est importante au point de
vue militaire. Elle est le centre d'en
chemin de fer qui servira à l'envoi
du fer du Labrador max aciéries du
Canada et dea Eta:s-Unis.
Les manocuvres, que l'on consl-

dere parmi les plus importantes
Jamais tenucs par leaforces cana-
dicrines pour la défense de l'Arc-
tique, n'ont pas pour but de mettre
à l'épreuve la defense du Nord.
signalent Jes chefs de l'armée. Elles
visent à faire acquérir de l'expé-
rlence’aux sviateurs. aux Aoldats et
aux étata-majors conjoints du zom-
mandement.

DEFENSE
En réalité. les mançeuvres per-

mettront de constater avec quelle
rapidité le Canada peut se défendre
contre des attaques venant du “toit
du monde” et avec Quel succès 1! peut faire face à des envahisseurs

Des manoeuvres militaires.
- * .dans les régions arctiques

CAMP DE VALCARTIER, 19, — (P.C.f.) — Des
unités d'élite des forces canadiennes assurant la
défense de l'Arctique se tenaient sur le qui-vive hier
dansles régions gelées du nord-ouest du Quéhec pour
repousser un ennemi imaginaire venant du Nord.

Qué-e
Lesdéfenseurs tuutont pour tache

manoeu- |de repérer les ngresseurs, de les mo-
vres conjuintes de l'armée et de ler et de les unéantir avant l'arri-

vée de renforts
Une “attaque ennemie” à été lan-

Vée ol y a dix Jours au Groenland
et l'on @ repéré des avions sur le
Nord canadien.

On a dépêché de Valcartier des
srmes destinées à l'appui du Roy!

22e régiment.

On à signalé que “l'action de
l'ennenu” s'est accrue considérable-
ment cès jours derisiera à environ

1,600 milles au nord de Québec,
Plus tot, soit le 10 février, on a

tépéré cing avions aur ls bate Fro-
bisher. 1.200 milles au nord de Qué-
bec. Hier, on a répéré cing autres
appareils sur la région de Fort-Ch-
mo.

L'opération, dirigée par le com-
mandement de l'armée du Québec
et le groupe tactique du CARC
d’Edmonton, se déroulera dam J'u-
ne des réglons les plus sauvages du
Nord-Est canadien.
On n'ulllisera pas de vraies mu-

nitions. Des sacs de farine seront
lancés des aira pour simuler des
bombardements. L'entretien des
avions se fera en plein au durant
lea manoeuvres et les troupes, mu-
nies de ration de campagiie, loge-
ront dans des tentes apécialement
fabriquées pour le climat arctique.
Le major-général J P. Bernat-

ches, officier commandant de la
région militaire de Québec, pour
l'armée, et le commodore de l'air
B.-W. Coleman, officier comman- 

PA

 dant de l'air, groupe tactique
aérien, dirigent les manoeuvres.

pour retarder
vantuse
Les ministres, qui attendent le

retour de leur confrère Bidault de
Berlin, etablir ut peut-être leur
strategie la semaine prochaine.
Les membres de l'Assemblée, en

general. estiment que ‘M. Bidault
s"est conduit à Berlin avec un art
consomme et qu'il a grandement
rehaussé son prestige personnel.
Le refus ratégorique de la Russie,

à propus de l'Allemagne et de l'Au-
triche, & aussi, croit-on, convaineu
plusieurs députés hénitants qu’il n'y
« plus rien à faire, sauf accepter le
traité de la CED. Nombreux sont
les Français qui attendaient des
résultats positifs de la conférence
de Berlin

La décision russe, en dernière mi-
nute, de consentir à une conférence
sur l'Indochine luf à probablement

 

Ix ratification da-

regagne quelques hésitants fran-
cals. Tout effort cependant de
pousser le tiaité à l'Assemblée,
avant ls conférence de Genève,
pourruit coûter des votes.
Une colle excuse de la part

des Francais pour retarder la rati-
fication de la CED atteindrait le
Cotgrés américain au moment mê-
me ou il etudie les appropriations
d'aide à l'étranger M. Dulles à aver-
1! la France, le 14 décembre der-
nier qu'elle doit ratifler le traité
de la CED ou faire face & une “ree
vue angousante” de Ja politique

Américaine en Europe. 1 laissa alors
l'impression que les Etats-Unis
pourraient retirer leurs troupes
d'Europe ou réduire leur aide de
façon radicale.

Le RP. A.N

  

P. A. Malo
prédicateur à
Saint-Jacques
le RP Adrien Malo, franclscain,

a rte invité à prècher le carême &
l'eulise paroissiale St-Jucques, ane
gle St-Denis et Ste - Catherine,
S'uspirant de l'année mariale, qui
ceiebre le centenaire de la définis

 

RF,

tion de l'Immaculée-Conceztion de
Marie, Il fera porter ses aermons
aur cette doctrine mariale. Voici les
titres de ses sermons,

7 mars: L'éternelle inimitié entre
lu Femme et le Serpent;

14 mars: Quand le coeur d'un
Dieu prépare une mère à son Fils;

21 mars: Le flot du péché ne
mniile pas Marie;

28 mars: Un prodige de beauté:
4 avril: Jésus, le vainqueur per-

fait;

18 avril: La définiton du Ciel
«près celle de la terre,
Tes 21, 23, 23 mars: retraite pour

femmes et hommes mariés: les 28,
29. 30 mars, retraite pour demoi-
selics et jeunes gens.

ADRIEN MALO
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SANS INTERMEDIAIRB

1e inistrai secoue sévérrment le yacht
Dens sa cabine. le vieux lord sent
son estomac qui chavire, une aueur
froide emperie son front
Entre Norvert,1» maitrehoe n

apporte un plateau t pam
d'oenfe au bacom, flieta de haddock
porhés, bananes. oranges.
Le vieux lord à eu un haut-le-coeur.

Déalgnant ‘* hublot ouvert, 11 hoquête
& (ravers son mouchoir
—-Disectement' Donnez tout ça di-

rectement pui potsions 4
UNE VEINE

Marius cruise eur ume des rives du
Vieux Pert aa grand ami Olive qu'il
n'avait pas vu depuis les vacances.
— Te’ comment va, mou bon Olive?
— Trés bien Marius. Et ces vacances?
-—- Ne m'en parte pas. Pigure-iot que

J'ai passé cfs vacances dans les Pyré-
Drew. Avec ma mouvelle velture je des
cendais le col du Teurmalet & 108 à
Fheure lorsque soudain je perds une
roue

-—-Ah! Bonns Méret quelle culbute
tu =a df faire, mon Martusf
—Peuh' moi. mon eber. Je n'en suis

à une roue prés j'emportr Lou-
TS Au Moine deux roues de secours.

PSYCHOLOGIE
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PROGRAMMES DE RADIO

— FL mel qui ne premals pas

papa au sérieux quand Ul menaçait

de me déahériter.

 

TÉLÉVISION
VENDREDI, 19 FEVRIER

CBFF —cazsi 2
3.48Musique
326--L'Eeran des Jeunes
6.00Mwmique
9.30L'ActuaMed
743-Le Club de 8M
2.00—Pim
4.36— Paterurbats
2es—Bañet de Winnipeg

vis aves
Renolr

11.80—Nowvelies

CBNT— canal 6

“Mystére Saint
Tmends! et Plerm

730—I10ernee, planist
2.06—The Dave Ourrowsy Show
9.30—The Big Revue
9.36-Campbel) Gound Stage
1080Press Conference
19.38—Wighteap
1) 00- News

 

peux-tu distinguer une mouche mé-
le d'une mouche femelle?
—Rien de plus atmple, réplique Ma-

rlus Tiens, celle-ci est un méle et ol-
le que tu vols ià-bas est ame femelle.
~-Ca alors! Comment le asis-tu? Otive et Marius conversent aprés un

»on repas.
—To qui sie tout, dit le premier,

joe tandis que

—R‘fiéchia un peu: le mile ne quit-
te pas le goulol de ls boutalile de

la femelie préfé-
ce sæ promener sur la face’!

JEAN RIGOLE

Armes a hydrogéne encore

plus puissantes aux E.-U.
CHICAGO, 19. — (P.A.f.) — Un spécialiste en

énergie atomique du Congrés a laissé entendre que

les États-Unis possèdent peut-être des armes à
hydrogène encore plus puissantes que la bombe qui

a creusé une trou d’un mille de largeur sur 175 pieds

de profondeur, il y a 18
Pacifique.
Le représentant républicain W.-

Bterling Cole. de New-York, prés!-

dent du comité de l'énergie atomi-

que du Senat et de la Chambre des

représentants, à cité des détails iné-

dits au sujet du test thermonu-

cleuire de 1952 dans les îles Mar-

shall.

M. Cole à fais ces déclarations au

cours d'un déjeuner mixte à l'occa-

sion du congrés annuel de la Na-

tional Sand and Gravel Association :

et de la National Ready Mixed

Concrete Association.

“Ce test thermonuciéaire de 1952

acomplétement fait disparaitre l'ile

de latoll d Eniwetok ou se derou-

Jait l'expérience. La bombe à creusé

un trou dans ie fond de l'occan:

va cratère mesurant un mille de

duméêtre et 175 pieds dans sa plus

grande profondeur ”

Bi une explosion semblable avait

été déclenchee dans une ville mo-

derne. & déclaré M. Cole, la chaleur

et le ehoc aurment uévasté tout ce

qui se serait trouvé dans un rayon

de trois milles du centre de l'ex-

plosion

En tout, #-t-ii ajouté. l'explosion
de 1952 aurait anéanti une su-

perficie de 300 milles carrés

Mais ce test s'est produit ily a.

presque un an et demi, à déclaré

M. Cole, qui n ajouté:

“La sécurité m'empéche de pre-

coer 4 quel point est rendu notre

programme d'armes à hydrogène

ou dana quel sens Il se dirige. Mass

Je puis vous assurer que nous fai-

mois, au fond de l'océan
 

M. Ward Price

à Montréal
M. C Ward Price, journaliste du

London Daily Mail eat arrivé
à Montréal, prem'ère étape d'un
voyage A (ravers le pays. Ce con
frére britannique, qui a voyagé plus
qu'aucun autre journaliste, à déclaré
à son arrivée que le Canada était
un lieu d'optimisme.

“T1 y a ii un air d'optimisme
que l'on ne trouve nulle part dans
le Commonwealth” a-t-1] dit. “Les
grandes découvertes minérales et les
champe de pétrole font du Canada
une nation avec un avenir. C'est cet
air d'optimisme que je viens respirer
tout en désirant connaitre ja façon
de vivre du peuple canadien.

Poursuivant son entretien, M.
Price a dit encore “que le peuple
de Grande Bretagne regarde avec

fierté et Intérêt Je développement
industriel du Canada et aussi avec
une certaine envie, sentiment fort
compréhensible ai l'on songe aux
longues années de rationnement
auxquelles ce peuple à été soumis.”
Parlant politique, notre confrère

angla:s a souligné combien le très
hon. Louis St-Laurent etait estimé
en Angleterre. "Notre peuple,” a-t-il
déclaré "trouve dans les discours et
dans la conduite de votre premier sons des progrés.”

M. Cole « déclaré que les E'ats-

Unis fabriquent actuellement toute

une gamme d'armes atomiques.

dont certaines sont 25 fois plus

puissantes que ia bombe qui à rui-

né la ville Japonaise de Hiroshima.
vers Ia fin de la deuxième guerre
mondiale.

T'orateur à déclaré qu'on peut
présentenicut discuter la possibilite
pour ln Russie de lancer une at-
taque fructueuse avec armes ato-

miques ou à hydrogène contre lcs
Eats-Unis. mais Il à ajouté qu'il
est hors de tout doute que les
Russes pourront le [aire
ou trois ans dict”,
I a confiance que les Etats-Unis |

pourraient repliquer avec “brane
coup d'efficacHé” mème wils de-
venalent victimes d'une attaque

surprise par les bombes atomiques

ou À hydrogène.
Mais {1 à ajouté qu'un program-

me de survivance qui ne repooe-

Tait que sur la seule contre-atta-
que nucléaire ne serait qu'une de
mi-mesure.

“dans

ministre une certaine éloquence et: Vanier, CR.
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; 11 n’est aucun doute que son présent
voyage autour du monde aidera à le
mieux faire connaître encore.”

M. Price a longuement caressé le
rêve de venir au Canada. Aujourd*-
hui qu'il se réalise, il s'est dit en-
chanté et enthousiaste à la pensée
de tout ce qu'il va découvrir et des
immenses distances qu'il va parcou-
rir.

 

 

 

Réception au nouveau

consul de Belgique
L'Association Belgique-Canaëda ar- |

ganisera une réception le 25 févr:er,
à 5 h. 30, au Cercle Universitaire.
en [honneur du nouveau consul
,Fénéral de Belgique à Montréal et
de Mme Pierre Vanherrswynghels
Les membres de l'Association ainsi

que leurs amis sont cordialement
invités à cette réception où M.

, Vanheersuynghels prendra ta pare
le. 11 sera présenté par Me Guy

 
EN ITALIE — Le président italien, M. Binaudi, à droite, échange
une poignée de mains avec le nouveau premier ministre Italien,
M. Mariv Scelba, après que ce dernier eut prêté le serment d'office

comme chef du gouvernement italien.
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Amendements dans
les deux langues
QUEBEC, 12. (DNC) — Le -sl légisiaUf à adopté hier à ronimi la motion Bovey rendant

obligatoire 1a présentation dansles dex langues des amendements apportés devant le }
Chambre Haute. Laprupars des

 

Conseillers se sont déclarés en fal
veur de cette motion. à l'exception
de hon. Jacob Nicol, qui a expr

tué la crainte que Cotte règle f-
tarde les procédures. L'honorabe
Edouard Masson a proposé l'ajou--
nement de cette motion à ia pro“
chaine séance afin de permett”
une rédaction plus conforme à
l'opinion du Conseil. Finalersent a
motion fui adoptée à l'unanimite
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Au St-Laurent-Kiwanis

Montréal aurait besoin d’une
usine d'épuration des eaux
La ville de Montréal a besoin d’une usine d'épura-

tion des eaux pour assainir les nappes d’eau entourant
l'ile afin de protéger la vie des poissons et de permet-
tre le bain dans nos lacs et rivières. Cette usine
d'épuration des eaux ne coûterait que 50 cents par an
pendant vingt ans à chaque citoyen.

C'est ce que déclarait mercredi ®
a club St. Laurent-Kiwanis M
Gustave Prévost, directeur des ln- Plus de compétence
deratoires de pisciculture de l'Uni-
versité de Moatréal. Li existe à AU Service du public
Côte St-Luc une usine d'épuration “Nous sommes très heureux de
de $350.000 qui dessert 2,500 citoyens.

|

voir que le dill instituant ln Cor-
dire M. Prévast, et le civiame des

|

poration des courtiers en immeu-ons de Côte St-Luc devrait serviribles de In province aît été adoptéd'exemple à tous. par Je conseft légisiatif et sanc-Si où n'y fait attention, de dire! tionné par le lieutenant-gouver-
M. Prévost, plusieurs colonies del neur", à déclaré M. J-H. Latram-vacances des environs de Montréal| boise, président du comité qui a
deviendront impraticables pour le| présenté le bill à l'eccasion d'unebain. conférence de presse.
La Rivière des Prairies est condam-| "Le professionnel de Timmeuble

née depuis longlemps et on parie au- QUI s'occupe de vente, d'adminis-
Jourd'hui du lac St-Louis comme| tration ou d'évaluation doit être
nappe d'eau se polluant. ‘Trop defun homme compétent, qui jouit de
gens se servent de nos Iscs pour| l'estime de ses concitoyens, qui est
jeter leurs déchets et ordures mé-

|

responseble et qui est toujours prêt
uagères. L'usine d'épuration aurait /à Tendre service”, a affirmé M.
pour but de recueillir ces déchets,

|

Laframboise.
de les traiter, d'en produire du gaz| “Nous sommes convaincus que
a chauffage et de r‘nvoyer l'eau

|

fous les courtiers qui veulent le

 

éjrirée. Au temps de la colonie, 11} bien de la profession ze Jomdront |
n'y avait pas trop d'inconvénients[ & la corporation. Inouelle est an-
à æ servir des cours d’eau comme base à jouer —— premier
dépotoir mais dans les grandes ag- 8 ment éco-
élomérations, la pratique s'avère Domiaque de la province de Qué-
daugercuse, ps ;
Les grandes industries sont con- Poanerenee,e ue

sclentes des-dangers qu'offre la pol- d'etudes, congrès permettront aux
lution des eaux et la plupart soc- tiers Pas 1 Lars
cupent d'étudier et de solutionner le our ers se fami er avecprobleme pour autant qu'elles sont Î‘8 questions de ventes, d'évalua-
concernées. Ces industries qui se, ON. d'administration, de finance-
serven* des cours d'eau comprennent

|

meat. De plus. la Corporation sequ'elles n’ont pas le droit den com-

|

propose de publier un journal pourpromettre la pureté. Il va aussi de (ies prolessionnels de l'immeuble”.
linterét des poissons que les cour. y. A —
d'eau ne soient pas pollués, car la
pollution enlève à la plupart «+ Améliorations
êtres amphibies le moyen de respi- -
rer en leur coupant l'oxycène qu ab- prevues en 1954
sorbent les plantes qui poussent on," TROIS-RIVIERES. 19. (DNC)—
trop grandes quantités dans das +eaix polluées. St certains poissms BD tenant compte dubudget record
peuvent vivre de plantes, d'autres Sdopté par 8 9: = esont carnivores et il leur faut du | Trois-Rivières, l'année 1954 aerakibler à chasser, or, ce gibier peut UBC année de grandes réalisations
mourir dans des eaux polluées. pour notre cite,N'oublions pas, de dire M. Pré.| La reconstruction du pont Lejeu-
vost. que l'industrie de la pêche a (Ne. le debut de la confection dun

 

 

rapporté l'an dernier 6 milliards Plan directeur d'urbanisme, velar
de dollars aux Etats Unis soit plug [Blssement de Ia rue Royale entre
d'argent que la vente des appareils Bunaventure et des Forges, l'élar-
de télévision et de radios combi. |Blsscment de la rue Notre-Dame
née. Aussi est-ce important chez. [sont sultant de projets importants
nous de préserver nos cours d'eaux QUI semblent devoir se concrétiser |
coutre la pollution pour des rai. |Au cours des prochains mois, grâce
zons économiques. Fans compter Je uux prévisions budgétaires.

 

 

RIANAEE
L'appreche d'un evamen vous rend pouvieux. Vous depensez plus

que vous Ne gagnez Encore des soucis provngues par votre santé
et votre situation

  
ip Mieux si vous mettes une petite sours

dine a voire susceptibibte et si vats wiser menager von vrais amis

 

 

De quelque source qu'ils proviennent, sous domines vox soucis. Vous
aurez blentoi la force necessaire pour rire de ces empéubements  | : di ‘ ) 4 ä momenstanes.

| M GRantie-u anams, «

||

[ameseI OPN[odJs, ‘être désigné .dessus, qui vient d'être Méfiez-vous des chicanes, des pebt- aucidents, des flatieurs ct descomme premier ministre de Bar-
bade, une des petites Antilles an-
Glaises M. Adams est un avocat
et un diplômé de l'Univeraité
Oxford. En 1948. (! faisait partie
de la délégation britannique aix

Nations Unies,

fapeurs. Le travail de l'apres-madi vous sera profitable d'ici peu.

etFY
Rappelee-sous que les verts restent et que, s'il est vrai que le
paroles en revanche s'envolent, c'est souvent apres avoir fait beau-
coup de mai.

Le eee

| 9404940404067

| le coin des

Brioceur
(Chronique de B.-A. BREEN

   
Vous cutrer dans une perinde active ou les souliras ne vous ferent
pas défaut. Le mament n'est ni ant improvisations. ni ag suTmenage.

67V4)4V40404040 Fer RSCYVNTgere

Le joueur en ouest de la donne Boyes fort réserve sur +0 propres secrets. La journee est tres fa-
seule entame TOTALE Fois cum Wactationn AVEC l'etranger Volre champ dace

tlon <'elarzit.

eeeXAAT
L'objectivite et le seu critique sont en evel Latmosphere out ve:

   
a In

| qui pouvait amener la chute du
contrat. Malheureusement, son par-
tensure ne fut pes à la hauteur de
la situation et le declarunt gagna

; 1s manche et le robre.
Donneur : Est

  

 

   

      

Nord et Sud vulnérables peu confuse. IT y a cher vous beaticoup plus de projets que de rea-

Nord Haations.
avses

= ETTTTrê 965 he
&ADI04 La parfaite concorde ne rexne pue entre Lous les epoux. Les couples

Quest . Est peu unis ne se raccommoderont pas aujourd'hui. Ce vera peur
4 Ep 7e LJ es demain.= _
oO V1 AT42 p
& V5 &æR986 pe8 4 |

Sud
4.3 | Bi s'est produit une nelle amelioration dans tous les domaines, mal-

! CC RV i0on32 gre des retards of de petites déceptions plus irritanten que grarca.
oORD&3 -

vo LANAALIFELes décurations : A

Est Sud pou Le Les liens solide qui vous lient à cel ami ne seront pas affectés par
passe 1 4 un de nersaute De grace, n'entaines pas de nouvelles discus., passe 3- a presse La ory
passe passe passe
Sud tenait lui-même un arrêt

aux piques adverses, mais an fni-
blesse à trefle lui fit craindre un
{coutrat à sans atout, déclaration à
laquelle la manche est imperdable

 IE ER5
Tn voyage fatigunl en perspectixe. Ni vous anvez étre Leicrant et

patlent, den chances peuvent se tmniérialiser où vous être offertes.  'Suppossnt que son partenaire te-  
 

nait quelque concordance à coeur

bien-être général de la population Un octroi est auxsi prevu pour l'é- {pour justifier son libre changement son bultd'aioutetle déclarant ;déclaration 4 lissuedun banquet
Le Dr A.-D. Archambault a pré. |tüde prélimimaire sur la consiruction par sans atout. i! {it une redéclara-

senté le conférencier et M. Rosario ‘d'un pont entre S:e-Angèle et Trois- ; tior à saut à la couleur qu'il avait
Brûlé l'a remercié. Rivières, un autre pour l'Inventai- {demandée d'entice Nord demanda

  

re des ressources

Deux chameaux
pour Granby

Reut garantit fa prise d'une option,

et vue de l'expansion ae in Coopé-

GRANBL, 19. (PCI) — LEayp. Pp",Sit-Marguerice=
te enverra peut-être deux chamocaux [important souligner;au Jardus roologique de Csranby, (également au point de vu- aqueduc
égalant ainsi l'offre de deux élé- jet hygiène des prévisions pour une
phants faite plus tôt par l'Inde, ,EXDErise sur le rapuort de la com-

le premier ministre cour ent
d'Egypte a annoncé son con“ente- rem … ol
ment à ce don. disent ici des per. [méthode "Sanitary Landfill”.
sonnages officiels.

touristiques de nlors la manche à coeur, convaincu
notre région. et une somme d'ar- que son pwrtenaire avait de fortes

raisons de ne pas vouluir jouer le

sur la terre de la suc-ession Lajoié ‘coup à sans ut)!
Ouest entains du valet de car-

reau et Est le prit aussitôt de l'as.
Ainsi. le déclarant nr perdit qu'une
levee à pique, ULE à Covut el une
Autre & carreau

Si Est n'avait pas joué son as
cuip Mission de l'aqueduc et pour Je re- {dès Je premier cn:p de Ja couleur,

pacs € dépotoir d'aprés la le contrat aurait ch:ité. Ouest an-
rait retourné son dernier carreau

Le gérant municipal, Roger Lord, aprés avoir pris la première levée
le cadesu se fera par l'entre- affirme dans Is présentation ou'a coeur En retournant carreat:, Est

muse d'une Egyptenne -:ui a visité hudgel, que toutes les prévisions | aurait a'ors pris la nain el joué un
Granby, l'un dernier, et qui a té- font été faites en supposant que le |autre cerreau. Or:cst aurait utilisé
moigné d'un intérêt particulier en- ‘nivent des affaires sera aussi élevé
vers le Zoo. len 1954 qu'il le fui en 1953.

$20,000,000 pour la mise
en valeur de ces gisements

QUEBEC, 19 — (INC) — M Tnnrrède Labbe, ministre d'Etat,
annonce que l'American Smelting and Refining Co. dépensera, ces pro-
chains mois, plus de 320.000.000 pour la muse en valeur des gisements
d'amante du lac Noir (Mézantic). giements situes dans la propriété
de la United Asbestos Corporation.

1! fandra vider le lac Noir gui cache des réserves d'amiante, est -

mies a 50.000,000 lonnes. Les travaux sont coisiderubles On devin ams-
nager un lac artificiel, en aval. sur ls Bicancour, sins’ qu justaller des
éiwes, Un millier d'hommes travaillcront dans les différents char.tiers

Puls quand l'exploitation du risement sera commencée par ee deux
æocietés ci-naut mentionnées, il y surs. & la mine, de l'ouvrage pour
quelque 400 où 500 personnes L'extraction du minera: se fera à ciel

ouvert La production débuterait au rythme de 5,000 tonnes par jour

 

 
    

n'aurait pu s'empêcher de perdre offert aux “griffonneurs” de pa-

une levee & pique ou A trefle Avec |pier à journal, à l'hôtel 8t-Maurice,
deux levées perdues & coeur et une Le banquet groupalt tous les jours

à carreau, le contrat chutait.

 

Les journalistes
de Trois-Rivières
auront leur club
TROIS-RIVIFRES. 19. (DNC)

— M. Yvon Thériault, président du

Byndicat des journalistes du “Nou-

velliste”, à lmissé entendre qu'il est

nalistes de Trois-Riviéres. M. l'ab-
bé Charles-Henri Lapointe, aumô-
nier diocésain des mouvements
d'action catholique, était Je con
lerencrer de circonstance

M Thériault à souhaité que des
réunions du genre de velle-ct ne
répétent plus souvent. {! a dit que
d'ici à quelques semaines, on tenle-

tnit de réunir tous les journalistes
de la région, de mêtne que les nou-
velliates de la radio. On se rencon-
trerait ainsi à tous Lu samedis soir,

possible qu'un club de journalistes  æula:t que possible, et on inviterait
soit fondé trèn bientôt dans notre 
Ogeraux

région M. Tnéria.nlt a fait cette iréos intimes.

 

Se

des artistes 4 venir égayer cos soib-
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Les avocats et les autres
par Roger DUHAMEL

Il est tout à fait naturel que le Bar-

reau, à l'instar de tous les autres corps

constitués, veuille périodiquement ol

tenir des modifications à la charte qui

le régit et qu'il s'adresse en conséquen-

ce aux autorités compétentes. C'est la

raison pour laquelle ses dirigeants sont

rendus à Québec, pour se laire enten-

dre devant les membres du comité des

bills privés de l'Assemblée législative.

Ils n'y sont pas seuls. D'autres groupe-

ments désirent faire entendre leur point

de vue, notamment les notairés. les

ingénieurs. les assureurs, les manufac-

turiers et en général les hommes d'af-

faires. Une clause en particulier les

agace, qu'ils s'appliquent à combattre.

De quoi s'agit-il? Le Barreau sou-

tient qu'il appartient aux avocats. et

aux avocats seulement, de mener les

négociations avec les services du gou-

vernement et les différents autres orga-

nismes officiels qui prolifèrent depuis

quelques années. Que les avocats soient

seuls habilités à comparaitre devantles

tribunaux, personne ne voit d'objection

contre cette pratique reconnue depuis

toujours. Pendant longtemps, d'autres

cas ne se présentaient qu'exceptionnel-

lement. Il nen est plus ainsi aujour-

d'hui, alors qu'un grand nombre de

législations nouvelles ort créé des orga-

nismes qui, sans être considérés pro-

prement comme des tribunaux, exercent

néanmoins des fonctions quasi ou para

judiciaires.

La question est complexe et ne peut

être traitée à la légère. D'une part, les

avocats ont raison de défendre leurs
privilèges et d'interdire des ingérences

incessantes dans le champ de l'exercice

de leur profession. Encore faut-il en
revanche tenir compte d'une évolution

importante qui s’est produite. il existe

toute une catégorie de spécialistes qui

se sont acquis une autorité considéra-

ble dans le domaine de leur activité

quotidienne. C'est le cas des compta-

bles. des évaluateurs. des directeurs de
personnel, des ingénieurs, des experts

en législation ouvrière ou fiscale, etc.

Doit-on interdire à ces gens de repré-
senter leurs clients devant une commis-

sion quelconque du seul fait qu'ils ne
sont pas avocats, quand le plus souvent
ces chents sont leurs propres em-
ployeurs, ce qui signifie qu'ils connais-
sent d'expérience personnelle et suivie
les multiples rouages de l'entreprise ?
On ne doit rien tenter pour diminuer

le prestige et l'utilité de la profession
d'avocat. 1 n'empêche qu'il est néces-
saire de s'appliquer d'autre part à évi-
ter de consacrer des injustices pratiques
et nuisibles. Tout le problème est de

savoir vù placer la hgne de démarca-
tion. Que les legislateurs soient bien
prudents avant de se prononcer trop
vite dans un sens ou dans l'autre.
Mieux vaudrait même retarder une dé-
cision d'une année, plutôt que de jeter
de la confusion dans les esprits et d'en
arriver À des conclusions erronées.

 

  

  

 

Les mots qui vive
—La science enfle où ia charité n'édifie

pas: où la charité édifle, la acience est af-

fermie. Aimez la science. mais préféres la

¢harité, PIE XL
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Feu Adolphe Nantel
Le décès de M. Adolphe Nantel

enlève au journalisme canadien fran-

çais l'un de ses membres les mieux con-

nus et les plus doués. Après quelques

années passées à la « Presse », le con-

frère Nantel fut chroniqueur judiciaire

au «Canadas, jusqu'à la disparition

récente de ce journal. Il savait transfor-

mer en histoires intéressantes les moin-

- dres incidents notés dans les salles

d'audience de nos tribunaux. Îl trouvait
invariablement l'aspect humain, parfois

triste, mais le plus souvent humoristique.

de toutes les situations, qu'il racontait

de façon vivanté, en ne manquant jà-

mais de faire ressortir les détails les

plus piquants en un style des plus sa-

voureux. Un grand nombre d'abonnés

de son journal commençaient la journée

en lisant ses articles. On s'imaginait

difficilement le « Canada » sans Nantel
ou Nantel sans le « Canada ». I] semble

que ce bon journaliste n'ait pu survivre

longtemps à la disparition du journal

dans lequel il écrivait.
A Madame Nantel. son épouse, à

son frère. le juge Maréchal Nantel, à
son fils Maurice, journaliste, et aux

autres membres de la famille éprouvée

nous adressons fos vives condoléances. 0
em

re

l'aide aux universités
Les universités de la province de

Québec recevront à l'avenir des octrois

plus élevés. C'est la déclaration caté-

gorique du premier ministre de la pra

vince de Québec, a l'Assemblée législa-

tive. lors de la discussion des crédits

du Secrétariat provincial. Depuis quel-

ques années, le gouvernement fédéral

accorde annuellement quelque sept mil-

lions de dollars aux universités cana-

diennes, argent distribué aux provinces

au pro rata de leur population. En con-

séquence, Québec toucherait un peu

plus de $2.000.000. mais le qouverne-

ment refuse ce montant pour respecter

l'autonomie provinciale en matière

d'éducation. Si l'on se reporte aux

explications données par l'honorable M.

Duplessis. les octrois que les autorités

provinciales remettront à l'avenir aux

universités situées sur notre territoire

dépasseront en importance ceux qui

proviendraient d'Ottawa. Ces larges-

ses se rattachent directement au nou-

vel impôt provincial sur le revenu.
Ce sont là néanmoins deux problèmes

distincts qu'il vaut mieux envisager

séparément. On peut discuter à perdre

haleine sur les mérites et sur le coût

de l'autonomie, sur une certaine inéga-

lité de traitement entre les contribuables

du Québec et ceux des autres provinces,

sur la possibilité d'un accord raisonna-

ble et satisfaisant entre les deux pou-
voirs, sur l'urgence de reviser toute

l'assiette de la taxation aux differents

paliers administratifs. Les avis sont

évidemment très divergents dans l'opi-

nion publique et il serait bien étonnant

qu'il n'en fût pas ainsi. Dès qu'il est

question d'argent à débourser, les ci-

toyens émigrent de leur indifférence:

beaucoup s'accommodent volontiers des
principes les plus variables pourvu que

leur bourse demeure hors d'atteinte.

L'autre problème. c'est celui de nos

universités. Personne ne nie sérieuse-

ment qu'elles réclament avec raison des

revenus plus ahbondants pour s'acquitter
efficacement de levrs responsabilités. II

leur faut maintenir leurs facultés et

écoles, il leur faut accroître différents
services et laboratoires exigés par l'évo-
lution rapide que nous subissons, il leur

faut de nouveaux locaux et un personnel

pédagogique accru. Autant d'occasions
de fortes dépenses. La précarité ac-
tuelle ne leur permet pas de prendre
des initiatives dont elles comprennent
la nécessité. Tant qu'elles re pourront
pas tabler sur des revenue déterminés.
elles se contenteront de conserver les
positions acquises.

La déclaration du premier ministre
leur apportera un réconfort certain.
Elle laisse entrevoir un règlement pro-

chain autant qu'avantageux. Il reste en-

core d'essayer de découvrir une formule

qui ne rende pas aux contribuables la

tâche trop onéreuse d'assurer le rayon-

nement de nos universités. Nous savons

bien qu'il ne s'agit pas d'un luxe: il ne
e
e

te r
e

Offensive commerciale de l'URSS
par Conrad LANGLOIS

L'ampleur des transactions commer-

ciales que l'U.R.S.S. semble vouloir en-

treprendre avec l'Europe de l'ouest,

avec la Grande-Bretagne et méme avec

le Canada apparaît comme un revire-

ment complet dans l'attitude des dirie

geants russes. À tel point que beaucoup

e nos gens trouvent difficile de croire

au sérieux des démarches soviétiques

et sont portés à y voir un moyen de

propagande, destiné à diviser les alliés.

L'avenir seul nous révélera les vérita-

bles motifs de Moscou.

Chose certaine, le nouveau régime de

Malenkov et Cie fait des efforts sérieux

ur augmenter les produits destinés à

Fyconsommation et il n'est pas impossi-

ble que ses experts en soient venus a

la conclusion qu'il serait plus avanta-

geux de se procurer a l'étranger tout

ce qu'on pourrait y acheter, pour sup-

pléer à l'insuffisance de la production

domestique. Les maîtres du Kremlin

désiraient autrefois urpays capable de

se suffire à lui-même et ils n'essayaient

guère d'importer ou d'exporter, mais ils

ont bien pu changer d'idée. Les récents

envois d'or russe à Londres pour payer

des achats considérables en Angleterre

semblent une preuve suffisante du sé-

rieux des propositions soviétiques. Pour

décider de puiset dans les précieuses

réserves de métal jaune. il faut un

grand besoin ou un grand désir d'ache-
ter à l'étranger.

À supposer que les démarches ac-

tuelles des Russes soient sérieuses et

que des échanges considérables se réa-

lisent, nous ferions bien de nous deman-

der quelles pourraient en être les con-

séquences. L'URSS. au moins en

théorie, parce que tout y est socialisé,

n'aurait guère à se préoccuper des prix

d'achat ou de vente. Elle pourrait faire

du dumping en nous vendant trop bon

marché, nous inciter à en faire nous-

mêmes pour se procurer nos surplus à
bon compte ou encore essayer de nous
enlever nos meilleurs clients en offrant
davantage pour certains de nos pro-

duits.
De saines relations économiques avec

l'U.R.S.S.. si nous savions protéger nos
intérêts. comporteraient des avantages

réciproques et tournetaient au bénéfice
de tous les intéressés. Mais ce n'est pas
une aventure dans laquelle il faille en-
trer à l'aveuglette et sans recourir aux
meilleurs moyens de nous prémunir con-«

tre les dangers économiques, politiques,
diplomatiques. militaires... et idéolo-
giques.

—_——————

Pessimisme et optimisme
Dans les débats internationaux sur les

problèmes de l'information, on entend beau
coup moins parler de «vérités mais beau-

coup plus s d'objectivité » ... On a désormais

tendance à vouloir pratiquer la religion du

«fait brut», comine si] était materiellement
possible de présenter les faits bruts ne

matière (elle qu'aucune indication person-
nelle, fot-clle imperceptible, ne les oriente,
Mais, pour louable qu'il soit. cet effort

n'est-il pas vain ? Lira-t-on, um jour, dans

un journal la description suivante, rigou-

reusement exacte, impartiale. « objective » ©

«Bur la table, le litre contenait cing déci-
litres de vin»?... Si le journaliste avait

écrit : « Le litre était à moitié vide de vin»,
11 disait assurément la verite — mais une
véritg possimisie — alors qu'il eût dormé
une indication, vérité. elle aussi, s'1i eût dit :

«Le litre était à moitié plein de vins —
mais get été alors le propos d'un optimiste.

Dane l'un ou l'autre cas, pourrait-on bidmer

un reporter, lui reprocher de manquer

d'objectivité ? Asurément, non. Or, la phrase
citée comporte un Jugement — sans doute
inconscient — qui crée un état d'esprit, un
préjugé ches le iecteur. Cer remarques peu«

vent e‘appliquer à presque fous les domaines

de l'information. À presque tous l'a mujews
traités par la presse, le radio. le cinéma

 

Aussi, M. Jacques Kayser estime-t-il qu'il

convient de faire entendre ls voix de jour~

nalistes résolus à demeurer des hommes et

à ne pas devenir des machines enregistreu-

nes : la vérité et l'objectivité ressortent de

ia confrontation d'une multiplicité de juge-

ments et de témoignages. Il faut ouvrir

largement les sources d'information. les

diffuser sans entraves, permettre au lecteur,

à l'auditeur, au spectateur de juger par

lui-r..8me, de se former per lui-même, «sa »

vérité. (Unesco,
 

“Les Maitres qu'il nous

“Les Maitres faut”, tel est le titre du

qu'il livre que vient de publier

nous faut” monsieur le chanoine Raoul

Drouin. Le sujet n'est pas

nouveau. mais il reste toujours d'actualité.

Même si les problèmes de La vie varient

avec les générations, les dispositions géné-

rales et les qualités de fond qu’il convient

de retrouver chez l'instituteur, l’éducateur,

le maître, celui enfin auquel sont confiés

nos enfants, demeurent les mêmes. Ces

vérités sont exposées avec simplicité et

autorité dans “Les Maitres qu'il nous faut”.

C'est un ouvrage où le novice puisera l’inspi-

ration nécessaire pour accomplir sa têche

avec succès, alors qu'il sera pour l'éducateur

expérimenté comme un rappel en cours de

route. L'auteur ne s'est pas donné pour but

de trancher toutes les questions nt d'aplanir

toutes les difficultés. Educateur autorisé. 1]

s'est appliqué à mettre devant les yeux des

maitres l'idéal qu'ils doivent poursuivre.

C'est un livre à lire, à relire et à méditer.

En vente chez G. Lussier, 1071. rue Cathé-

drale, Montréal, Qué.

* * *

L'Année Mariale do:
être, danse l'intention
de Pie XIT, non seule-

ment un hommage à la
Vierge. mais, une source

de grâces abondantes, tant pour la société

tout entière que pour chaque fidèle en paru-

culier. Ces grâces cependant sont attachées

à des pratiques pleuses et surtout à un esprit

qui doit nous animer durant toute l'annee.

On trouvera ces conditions essentielles expo-

sées dans Yencyclique Fulgens corena. les

directives des comités romains et les mande-

ments de nos évêques. Comme plusieurs ne

peuvent lire tous ces documents, l'Institut

Social Populaire les à résumés dans une

courte brochure. Des précisions utiles pour

différentes catégories de fidèles ont ete

ajoutées. Diverses initiatives en cours au

Canada: pélerinages, congrès, cérémonies

apéciules, sont auss! indiquées. C'est vrai-

ment un Guide de l'Année Mariaie qui sera

utile aux prêtres, aux communautés rel-

gieuses, aux éducateurs, aux familles, à tous

les fidèles Cette brochure, ornée d'une belle

gravure de l'Immaculée Conception, se vend

à l'Institut Social Populaire, 25. rue Jarry

Ouest. Montréal.
* * *

Tandis que Jes naissare

ces et les mariages nug-

mentent dans la province

de Québec, les décès di-

minuent. En effet, d'après

un rapport statistique préliminaire du mi-

nistére provincial de la Santé, il y a eu

dans notre province, en 1953, 122,033 nai:-
sanees, 38.600 mariages et 33,218 décès. Si

l'augmentation des naissances ne conatit'ie

Qu'un accroissement de 08 pour cent. ceiul

des mariages en représente un de 112 pc.

sur l'année précédente, cependant que les

décès accusent une diminution de 15 pc

Au cours de l'année 1952, 11 y avait eu

120.998 nalmances, 34,709 mariages et 23.545

décès. Notons que ces chiffres représentent

Je nombre d'enregistrements reçus par Is

Division de Démogräphie durant les annces

susmentionnées, Pour cette raison, lls diffe-

reront, dans une certaine mesure, des totaux

définitifs qui seront établis plus tard. Pou-

dant cette période (1953), Il y a eu en

Canada 410.805 naissances, 133.368 mariapes

et 127,282 décès. C'est dire que les naissances

et les mariuges de la province de Quebec

équivalent au tiers des naissances et maria

Petit guide

de

l'Année Mariaie

Chiffres sur la
statistique

démographique

gra du pays tout entier tandis que les morts. ,

Htés représentent à peine le quart des decès

enregistrés dans les diverses provinces can

diennes.

—
—
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Un bon éclairage, naturel ou artificiel, est

indispensable à ceux qui font du travail de

action La Mmière ne doit jamais être

al trop ébioulssante ni trop faible.
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En morge de l'actualité—_—

Séraphin enfoncé !
(par Marcel PLOUIN)

de nourris, à l'égard de M. Clau-
de-Henrt Grignon, de sonore Tépu-
tation, les sentiments les plus di-
vers. Il a, comme la maforité des
Aumeæine, quelques qualités et plu-
sieurs défauts. J'aime bien ses qua-
lités: ses défauts me tapent sur les
nerfs

Une grande qualité de M. Gri-
gnon, c'est le souffle. Cet homme-
Là vous a un souffle de chercheur
de perles. D'une même haietne 11

écrit, pendant des années, des pa-

ges et des pages sur le même sujet,

des paragraphes, des chapitres, des

livres entiers sur le même héros.

Je n'ai jamais compris tout à fait

comment le lion du Nord pouvait

en arriver & dire st longtemps, si

souvent et toujours de la méme

façon, que le sieur Séraphin Pou-

drier est un homme avare, avare,

avare, etc... En critique Uttéraire,

quand un écrivain répète ainsi ses

propos comme une litanie, on dit

quil manque d'imagination. Le

manque d'imagination est le défaut

coroflatre à la grande qualité de

M. Grignon.

D'outre rideau de jer nous par-

vient une dépêche, transmise par

l'agence Reuters, qui intéressera

Jort, J'en suis sûr, M. Claude-Henri

Grignon. Voici, sans plus tarder,

la teneur de cette dépêche.

On mande de Vienne que les

femmes hongroises utilisent les

broches de rues de bicyclette

pour . tricoter. I! y a pénurie de  broches à tricoter, en Hongrie, et
celles qu'on trouve encore sur le

marché se vendent à des prix pro-

hibitifs. Les ménagères homgro:ses

ont donc décidé de s'emparer des”
broches de bicyclette, de les atgui- |
ser à la «me et d'en faire des ins!
truments propres à tricoler chan-

dails st chaussons. |
Le journal Este Budapest, qui

fait grand état de l'affaire, sout-|

gne que cette pratique a été dé-,

moncée par les chefs du parti ax

cours d'une assemblée populaire,

On Ta décrite, cette pratique,

comme “très onéreuse et pouvant

porter préjudice aux propriétaires

de bicyclette”,

. Donalda, que fe sache, n'a jamais

été contrainte de tricoter avec des

broches de bicyclette. La galette de

sarrestn, ig mélasse, le crofton de

pain, tout cu traduit l'œvarice de
l'immortel Séraphim mais il y a

bien longtemps que ca dure. Alors,

pourquadé ne pas Introduire les

broches de bicyclette dans la vie du

couple Poudrier? Quel intérêt dra-

matique, n'est-ce pas? quelle vi-

gueur nouvelle ces brockes ne re-

Présentersient-elles pas? Donalds

obligée da iricoter avec des broches

de bécyclettel Votlié révénement

Qui conftrmerait d'éloquents façon

l'userice inpétérée de ce cher Séra-
phin.

Mais les bicyclettes n'existent

pas, dens les pays d'En-Haut fil

ne s'agit pas du ciel, évidemment).

Vous m'en direz tant! Elles nexis-
tent pas, les bicyclettes? Dame, tt
serait grand tempa qu'elles fassent

leur apparition dans le patelin de

Ti-Mousse et Aleris. Encore un

fiément nonreau dans le petit uni-

vers de M. Grignon, en élément qui

comblerait d'émotions les fidèles

etentrateurs du chroniqueur de
Ste-Atète.

Hitez-vous, M. Grignon, les

femmes de Hongrie peinen: pré-

sentement dans de pins pénibles  conditions que voire vonaida!

_— T TNESE
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Biographie de Mgr Panico, le
nouveau délégué apostolique

OTTAWA — (C.C.C.) — Le 12 avril 1895, au
village de Trécase, à l’extrémité sud de la péninsule
italienne, naissait Jean-Baptiste Panico, le nouveau
délégué apostolique au Canada. Après avoir fréquenté
l'école de son village et commencé, chez le curé du
village voisin, les études qui devaient le mener au
sacerdoce,il se rendit à Rome en 1910 nour poursuivre
son cours classique au Collège Léonin.
Quand l'Etat s'en

institution, cing ans plus tard, pour
en faire un hôpital, les étudiants
passérent au Collège romain. Le
jeune Panico occupa, durant 7 ans,
le poste d'organiste dans cette ins-
Utution. I suivit miors des cours
à l'Apoilinaire, ainsi qu'à l'Univer-
sité Grégo-lenne, où il obtint son
doctorat en théologie. 1919. Le
14 mars de cette année, LI était or-
donné prêtre en la Basilique Saint-
Jean-d--Latran par le cardinal
Pomptli. I poursuivit des études
en droit civil et en droit canonique
À l'Apollinaire. Il obtint le docto-
rat en ces deux matières au cours
de juillet 1922.
De retour dans son diocèse

d'Ug<nto, ü n'y travailla que quel-
Ques mois, car le cardinal Gaspa-rt.
secrétaire d'Etat, l'appela à Rome
Agé de 27 ans seulement, M. l'abbé
Panico commençait sa carrière di-
plomatique.

A BOGOTA
Nommé immédistement secré-

taire à la nonclature apostoliqu« de
Bogota, Colombie, l'abbé Paunico se
diriges une première fois vers
l'Amérique du Sud, où il devait pas-
ser plus de 12 ans, en trois diffé-
rents stages
Durant les trois années qu'il pas-

sa en Colombie, de févrie- 1923 à
juin 1928, M. l'abbé Panico s'initia
aux fonctions du représentant du

para de cettes

 

 

8. E. Mgr PANICO

Saint-Siège; le rythme de sa for-
mation s'accentua quand, au dé-
part du nonce, tl assura l'intérim
à titre de chargé d'ufisures durant
un an
En visitant les missions du pays,

dans des conditions particuliére-

 

voyait à Munich, où 11 devait rem.
pltr le poste d'auditeur: c'était
l'époque où Hitler savançait rapi-
dement vers Je pouvoir. Devenu
chargé d'affaires lors du départ du
monce, Mar Panico se trouvait re-
présentant du Saint-Siège en Ba-
vière quand les Nazis mirent
l'Allemagne sous leur coupe.

En 1933, Mgr Panico retourna à
Prague comme chargé d'affaires:
de là 1 fut envoyé dans la Sarre,
à ttre d'observaieur du Saint-
Siège, durant le plébiscite de la
Rhur en 1934. D s'acquitta alors
d'une mission extrêmement diffi-
cile avec une impartialité {rré-
préhensible st une vigilance qui
ne v'est pas relâchée, selon le té-
molgnage même de journaux anta-
gonistes: il velila avec un soin ex-
trême à ce que tous les catholiques
pussent voter dans la plus entière
liberté: les précautions prises ont
ainsi réaffirmé l'indépendance et
la neutralité du Saint-Siège,

UN TEMOIGNAGE
Le gouvernement français tui

décerna, à cette occasion, le Lé
Bion d'honneur, et le président de
la Cominision internationsie du
Dléblscite, M. Henry, lui rendit le
témaignage suivant: “Votre discré-
tion et votre objectivité, alliées à
la courtoisie et aux qualités qui
distinguent votre jeune et forte
personnalité, ont attiré les hautes
louanges de mes collègues et de
moi-même”.

“Vous êtes passé par le feu sans
vous brûler”, à pu dire Pie XI à
son diplomate quand celul-cé lui
rendit compte de sa mission
Mgr Panico retourna encore une

fois à Prague, à la direction de la
noncluture, I travailla activement
A rélablur la concorde entre les
différents peuples qui formaient la
‘Tchécoslovaquie et dont les riva-
lites nationales étaient alors à
l'échelle des fissures politiques. Il
fut notamment l'animateur du
premier congrés qui devait rallier
les estholiques du pays et ou le
cirdinud Verdier fut légat

Il entama aussi avec le gouver-
nement des négociationss qui de-
valent aboutit a un accord tou-
chant les relations entre l'Eglise
et l'Etat, et au retour à l'Eglise
des biens-fonds ecclésiastiques de
Slovaquie. la dernière entreprise
de Mgr Panico dans oe pays fut

l'établissement d'une université ca-
tholique pour les Slovaques A Bra-
Uslava, université financée par le
gouvernement.

EN AUSTRALIE

Le drrnier stage de Mgr Panico
À Prague ue devait durer que 8 mois:

ment difficiles, le représentant du, le 1% octobre 193$, le Saint-Père le
Pape fut atteint de la fièvre et fut
rappelé à Rome pour un repos. Son
dévouement en Colombie lui méri-
ta l'éloge public du géné-a) Pedro
Ospins, président de la République.
qui lui conféra la Décoration de la
Croix de Bouaca

A BUENOS-AIRES

En novembre 1826, M. l'abbé Pa-
nico revenait en Amérique du Sud.
en Argentine cette fois, à titre de
secrétaire de la nonciature de Bue-
nos Aires, qui exerçait alors sa ju-
ridiction non seulement sur VAr-
sentine, mais aussi sur lo Paraguay
et l'Uruguay. Un travail considé-
Table n'empêcha pes, cependant,
le secrétaire de ta nonciature de
consacrer une partie dé son temps
aux deux collèges dirigés par les
reilgieux du Sacré-Coeur et los Ser.
vantes du Secré-Coeur, à Buenos
Aires.  
 

nomma:t délérué apostolique en
Austraile, Nouvelle-Zélande et Océa-
nie A son départ de Prague, le
chargé d'affaires se vit offrir un
banquet par les catholiques du pays,

COMME BREUVAGE DÉLICIEUX
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HOMMAGE A LINCOLN — Les Etats-Unis ont célébré, cette année,
avec ie faste traditionnel. le 145e
Lincoïn. Ci-dessus, le président Eis

anniversaire de la naissance de
rnhower dépost une couronne au

pied du majestueux monument de l'ancien président dana la capitale
fédérale des Etats-Unis. Le “Jour de Lincoln” ost observé aux Etats-

Unis à l'instar d'une fête nationale.

 

tandis que le gouvernement, com-
posé pourtant en majorité dhommes
appartenant au Grand-Ortent, le
créalt commandeur du Lion Blanc et
lui présentait une statue de Notre-
Dame de Prague, faite en porce-
laine précieuse de Drvade,
Mer Panico, nommé archerêque

titulaire de Justinianz, fut consacré
le & décembre 1935, en la chapelle
du Collège de le Propagande par le
préfet de la Sacrée Cougréeation du
même nom, le Cardinal Fumason)-
Blondi.
En Australie, le détéqué apastoll-

q.* travailla principalement en fa-
veur de la propagstion de la foi,
Torganisation de la hiérarchie et
l'augmentation des vocations sacer-
dotaiss

T1 fut l'initiateur dn congrés mis-
stonnatre de Newcastle, 1ézat papal
au 4e concile plénier d'Austral'e et
de Nouvelle-Zélande. T1 présida Je
contrés eucharistique de Java, en
1938, et inaueura le Séminaire ré-
viopal de Sydney fondé par 8. B.
Pie XIT.
Durant In guerre, Mer Pantso fu:

infatirable dans son travail en fa.
veur des prisonniers italiens, a”-
mands et japonais. La délégation
avostalioue tranemit a‘ors plus de
300,000 messages de soldats à leurs
parents et vice-versa

NONCE AU PEROU
Le 28 septembre 1948, Mgr Pa- |

nico était nommé au Pérou, où iI se,
distingua par sa sollicituds pour la ‘
formation du cle:gé, notamment!
dans les séminaires pour lesquels il
a obtenu de fortes subventions du
gouvernement péruvien.
Durant les 5 années qu'il passa   au Pérou, les rapports entre Je 8t-

 

Bière et le gouvernement du pays
ont été adumirables. Le président de
la république tu! décerna en 1950 .a
plus heute décoration de l'Etat: la
Croix de l'Ordre du Boleil

Collision :

deux blessés
Vers 13 th 36 la nuit dornière, ne

voiture de la Pharinacie Montrèn,
Que conduisait M. Alfred Dolbec, 44
ans, 98, rue B.-André, à Poni-Viau,
Lraver uit l'angle de la rue Bélanger
et du boulevard Pie IX, dans .a
partie est de la métropole, quaud
elle etitra en collision avec une at»
conduite par M. Roland Broussenu,
45 ans, 2833, rue Lacordaire.
M. Brousseau s'en tira inderm--e,

mais son épouse, qui l'accompagne,
fubit un traumatisme crânien es
due être transportée d'urgence à
l'hôpi al St-Luc, Quant à M. Du.
bec. (1 subtt quelques érosions et vus
relntégrer sou domicile aprés are.e
reçu les solus requs à la même
institution
Las consiatations d'usage furent

faites par les agents Guy Toun.a
et Lucien Paquin, de radio-posice.

COSMÉTIQUES ITALIENS
BIJOUX EN- FILIGRANE

GhO3 £ DFIAL

189 DANTE, MONTREAL
Agent euvinell pour to Canede
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R. Très sévère, mom père ne,

m'accordera surement pas lautori-
sation d'épouser celui que f'atme,!
car il s'est fortemmm! opposé aux
mariages de mes soeurs ainées qui
ant dù passer outre à sa volon.e.
Mais je n3ai que diz-neuf ans et ne
puis me marier sans son consente-

ment.

Mon ami n'est pas riche, mats

nous nous tireérons d'affaire car f'at

l'intention de conse. v.r l'emploi que
f'exerce lorsjue Nous serons mar.es.!
Vaut-ti micur a:tendre ma majorite
ou persister & essayer d’'oblenir l'as-
sent. men’ de ma famille?

Nous sommes fiancés eur parule et

sorions ensemble depuis piu: d'un

en.

CL 4

Gupy'sine

R—Votre lettre ne mentionne pas
si vos parents avaient des mous
sérieux pour demander à vos soeurs
de retarder leurs mariages? Bien
souvent, les parents qu. Ont l'expe-
rience de la vie, peuvent mieux dis-
cerner les danz:rs qu. y à à bâcer
une union sans garanties suffisantes
de bonbeur. |

8i votre prétendant est un jeune:
homme cstiinable, d'gne de votre
confiance, a'il possède une situation
qui, avec votre concours vous per-
mettra de rencontrer vos communes
cb:igations, vos parents voudront
peut-être considérer favorablement
vos projets et au bescin, vous four-
n.r une part d'assistance.

Abordex la question avec calme
et consultez d'abord votre mère sur
la possibilité d'obten.r le consente-
ment paternel. 81 après cela, vous
Jugez Lmpos'ible de passer outre aux

objections émses, vous devrez pa-
tiemment attendre votre majorité et
pour le moment accepter d'espacer
quelque peu vos rencontres.

Q—Mariée depuis quelques an-
nées, heureuse en ménage, une cho-

se seulement manque à mon bon-
heur : la présence d'enfants à notre
foyer.

Or je me vois en ce moment tenue

de prendre une d-cision importante
du fait que mon mari suggère que
nous adoptions le bébé a'tendu par
l'une de ses soeurs, feune personne
légère, oublieuse des avis de ses pa-

rents et qui a succombé aux avan-
ces dyun trop séduisant pr. manage.

Les membres de la famille de mon
mari, désolés, humuliés, comptent
sur mous pour sauver la situation et

dissimuler le plus possibl:, cette
malheureuse aventure.

Je vous avoue que la décision à
prendre me r trés songeuse.

D'atord, fe me demanae 311 me sera
posable d'aimer ce bebé comme i
était le men et ensut'e je prévois
qu'une (nfinité de complications
surg:ront peut-être dans l'avenir, du
fait que la mère de l'enfant cher-
chera peut-être à intervenir dans

son éducation ou voudra le repren-
dre sous sa tuicl'e.
Peut-on me bldmer d'hésiter et

fugez-vous mes appréhensions justi-
fées?

Une abonnée

R--Généri lement, U est jugé pré-
férable que l'adoption d'enfants illé-
g:times soit rea!isée en dehors du
milieu familial ou familier.

A com. il y à de nombreuses rai-
sons dent colle que vous cite, et

qui a trait À [a normale interven-

AATeeES “PE ve ES M ne
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LE CHIEN FAVORI DE LA REINE ELISABETH adore “poser” pour

Dulcie Vaughan, spécialiste en croquis sur porcelaine. On voit ici le

modèle et l'artiste, travaillant avec un sérieux remarquable. Les

gobelets, reproduisænt Le charmant profil du petit chien, seront

en vedette à la “British Industries Fair” qui se tiendra à Londres et

Birmingham du 3 au 14 mai prochain

Age-limite des
9

femmes de Pair
(PC) — L'hôtesse de l'air perd-

cle à 32 ans les qualités et la per-
sonnalité qui lui ont valu son em-
ploi? C'est ce que semble croire la
compagnie American Airlines, qui
vient de fixer A 32, l'sge-limite des
hotess*s de ses avions. A l'avenir,
cet anniversaire marquera leur re-

tour à un travail plus terre à terre.

La compagnie exige également un
âge minimum de 21 ans de ses em-
ployées.
Outragée de cutte décision. l'As-

sociation Internationale des ste-
wards et stewardesses d'avion à de-
mandé que cette question d'âge soit
étudiée par un comité d'arbitrage.

Elle à de plus décidé de l'organisa-
tion d'une campagne qui s'opposera

à l'emploi du terme “trop vieux,"
utillsé pour qualifier 32 ana,

Une telle campagnz ne pourra
manquer de recevoir un appui gé-
néral. Qui veut s’avouer vieux à
cet Age?

Certains passages du texte expli-
quant la décision de la compagni*
ant surtout offensé les jeunes hô-
tesses. Ils se lisent comme suit:
“Une hôtesse doit posséder une

personralité agréable, un tempéra-
mont égal. De belle et propre ap-
parence, elle sera célibutaire et pos-
sédera l'hablicté et le désir de ren-
contrer et servir les passagers.

“Etre une jolie femme est une
qualité particulièrement précieuse
et une qualité qui, le plus fréquem-
ment, se retrouve chez tune jeune
personne.”
Est-ce dire que la femme, le jour

ou elle dépasse le cap de la tren-
taine, devient du fait méme d'ap-
parence et de caractère désagréa-
ble, querelleuse, antisociale?
La compagnie s'inquiète trés peu

de la chose. car 95 pour cent de ses
hôtess”s abandonnent leur emploi
après trois ans de service.
Mais guestinn de principe, le om

dicat auquel les hôtesses de l'air
appartiennent défendront la cause
des 69 Jeunes filles que l'age-limite
affecte.
—me.

Wilfrid Pelletier a
1

tion de la mère entre l'enfant et ves | la Société d'étude
protecteurs, soit pour lui témoigner

son nflection et s'assurer la sienne,
ou pour diriger sa formation. I
arrive cep>nidant que les aviseurs
autorisés, après avoir étudié un cas
conseillent aux proches de prendre
charge de l'enfant né accidentelle-
ment et de l'elcver dans le milteu
maternel ou paternel.

Avant de prendre une décision,
Yous auriez je crois, avantage à »0u-
mettre votre problème aux experts

de la Soc.été d'Adoption et de Pro-
tection de l'Enfance. Vous obtien-
drez en ce milleu les directives dont
Yous aves besoin pour régler au
mieux cette question délicate.

Comme me dites-vous, vous aimez
beducoup Jes enfants, il ay a sucun
doute que vous vous atiacheres fa-
cilement au petit être qui vous sera
confié, et Youn n'avez pes sur oe  point à entretenir d'inquiétudes.

M. Wilfrid Pelletier, chef dor.
chestre canadien attaché au Me-
tropolitan Opera de New-York, sera
le conférencier invité à la dernière
réunion hebdomadaire de la Société
d'étude et de conférences. le mardi
23 février prochain en IMôtel Wind-
sor. Ii a Intitulé sa causerie “La
musique dans l'éducation de l'en-
fant”.
La réputation de M. Pelletier n'est

pits à faire à Montréal. comme
d'ailleurs par tout le Canada et à
l'étranger Rappelons simplement ia
part constante qu'il A prise dans la
vie musicale canadienne. comme
premier directeur du Con«ervaloire
de Musique de la Province de Qué-
bec. chef d'orchestre aux Concerta
Symphonique de Montréal. inau-
gurateur des Pestivals de Montréal
et fondateur des Matinées d'inilin-
tion symphonimie pour la jeunesse.

C'est à ce dernier titre qu'il fera  

part dune expérience de plus de
15 ans en parlant de la f&rmation
musicale des jeunes.
A l'imue de cette cauxerie, il y

aura récital par Mile Marcelle Per-
rier, Violonniste. Cette reunion aura
lieu au Salon Rose de Lhôtel Wind-
sur, A 3 h. pm. On pourra se pro-
curer des billets à len rée.

—____À.

L'enfant vivra
(P.C.f! — Les médecins de l'hôé-

pital pour enfants de Halifax ne
sont déclarés renversés de voir
qu'un enfant d'une livre et neuf
onces, né prématurément, ait sur-
vécu quinze jours avant d'être pla-
cé dans un incubateur.
Le bébé, un garçon. fut dès ca

naissance enveloppé dans une cou-
verture et tenu au chaud sous un
matelas de plume. Durant le jour,
on le plaçait près du fourneau de
la cuisine, dans Une valise percée
de trous qui lui permettalent de

respirer La nuit, i! dormait près
de sa mère.
Durant tout ce temps, il fut nour-

ri de lait dilué d'eau.

Courte-pointe

 

 

     . 79
PATRON No 579 — Voirt une

tniéressante suggestion vous per-
meflant d'utiliser nombre de re-
iuiiies. La courte-pointe toujours st

pratique. Le modèle est joli et fa-
cile d'assemblage. Ce travail repré-
sente sûrement plusieurs heures
de travail, mais vous serez fière
d'aroir réalisé un si beau morceau.
eau,
LE PATRON LAURA WHEELER

compren* toutes les indications
Mécessaires au œuccès du travail
Peur obtenir les patrons Ge (a “Patrie”

envoyez la somme de 40 cents

plus 3 cents por la taxe,
em mentionnant très Hsibiement: Nem,
adresse. taille et le aumérs du pairom
désiré, Adresses te tont à’ Rorean des
medes. In “Patrie”, 1090 est, ree
Catherine, Montréal

 

 

Pourquoi cachez-vous

même donné cette chose si

laissé votre jeunesse, soit;

toute façon. pourauof ne

projets?
Forte de l'ernérience a

en avnrendre une lanmm
donc aue votre âge et la
intellioence vors aideron

vous enssiez éch~é IL y a
ancun doute cue les homm

snus une toute avtre form

est auand même bmne
à vivre nournu que Pon
sache en découvrir la
beauté.

Asnects de la
mode féminine
L'acheteur montréalais d'une

grande maison de détail cana-
dienne vient de passer une com-
fmande appréciable au cours de la
présentation de la collection de Miss
James. à Londres, collection dot
les Journalistes ont chanté lee
louanges dans leurs revues.

Ces lounngts ae ranportalent sur.
tout & l'aspect pratique des modes
qui soulignent le confort svant tout.
“Le confort avant tout”, c'est le
credo d'une dessinatrice qui a voté
sa vie entière à la couture et à la
mode.
À l'âge de 10 ana, elle dessina‘t dea

petites robes pour des fillettes de
son âge et à 12 ans, elle emmenait
sà soëur en promenade le dimanche
en s'adonnant à un jeu qu'elle ap-
pelait “Décris tes nocrs”.

IDEES BIEN ARRETEES
Cette dessinatrice a des idées bien

arrétées au sujet d'autres Aspects
de la mode. En voici quelques exein~
ples:

Ii est très facile de faire de bons
vêtements quand il ne faut pas te-
nir compte du prix.
La mode n'est pas du tout .réa-

Hate: 11 est temps de devenir pra-
tique.
Si la fenuve aTabiliait pour plaire

A l'homme, elle ne porterait que du
satin noir, bien ajusté. Est-ce pos-
sible, de nos jours?
On devrait pouvolr enfiler et en-

lever ses habits ranidement sans
maculer son maquillage.
Les poches ne doivent pas servir à

transnorter de menus effets. C'est
le rôle d'un panier.
Enfin, si l'on doit en Juxer d'après

le succès de sa collection de Lon-
dres. Miss James aura besoin de po-
ches pour entasser ses coupures de
presse.

Anniversaire
de naissance

(P.C.1) — Margaret Truman »
célébré cette semaine. à Washing-
ton. son trentième anniversaire de
naissance.
Fron. the de lex - président des

-Unis À de coeur gai accepté
les 30 ans qui -mmt maintenant Tes |siens et déclaré qu'elle ne désespé-
rait pas encore un jour se trou-
ver un mari. En attendant elle
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fouira des Bou
contiuuent de s'ouvrir devant che.Margaret Truman fut le premide

| II n'est jamais trop tard|
votre âge, Madame? Vous

avez trente ans, quarante ou cinquante ans? A la

bonne heure; ignorez-vous donc que ces années qui

ont laissé leur trace sur votre visage vous ont quand
précieuse qu'aucune somme

ne permet de se procurer: l'expérience? Vous y avez
mais elle vous 7 donné la

maturité. Vous n'avez rien perdu à l'échange, croyez-
moi. Chanue soir, Une journée meurt mais chaque
matin une autre nous permet de vivre; n'est-ce pas
merveilleux? Et puisnvue les jours s'évanouissent de

profitez-vous pas au mari-
mum de cette exnérienre rue vous avez acquise pour
entrenrendre de nouvelles tâches ou faire de nouveaur

cmiise vous mettrez à point
avinurd'hri ce aue vous n'avez pas su faire hier. Vous
anez un talent muelemnue oui ne demandait qu'à
être dévelomé? Vous aimeriez vous remettre au piano

€ étrannère? Ignorez-vous
nouvelle vivacité de votre

t mieux aue la mémoire
ertranrdinnire dont vous faisiez preuve sur les bancs
de l’école? Vous amnrendrez nlus facilement tout ce
que vous voudrez éfuier et réussirez sûrement là où

X années. Vous savez sans
es où les femmes célèbres—

à nart onelaves ercevtirns — ne st parvenus à
donner leur nleine mesure ove vers la cinquantaine.
Profitez de vns nomhrenx loeirs nour vous cultiver
danantare et nous intéresser de nouveau à la vie mais

e, Les jours et les semaines
passés fufilement vous annaraîtront désormais comme
étant vides de sens et pore comrrendrez mieux. Une
vie bien remntie anec ses beaux et ses mauvais jours

pel
re fl'le de président qui résolu-
ment malgré les avantages que lui
offrait la si*uation de son père,
chercha à briller dans une carrière
‘blen à elle.
| On ne s'est jamais accordé sur
les talents de Margaret Truman,
chanteuse. Mais toujours on à van-
té sa perronnalité, sa dignite st
son charme.

! —>>——

Des ieunes catholiques
des Ftats-Unis à Québec
QUEBEC, 19 «P.C.f.> — La vieille

: capitale est envahie aujourd'hui
|par 10.000 jeunes gens, membres
de la Jeunesse catholique de New-
York, du New-Jersey et des autres
Etats du littoral Atlantique. Ilr sont
arrivés à bord de deux trains spé-
elaux. Me demeureront quatre jours
à Québec.

Lane
| BE BIEN S'HABILLER
Comment porter les

bijoux ?

» /
KAhe

 

 

 

    
Un collier à frange sur une en-

colure profonde, un large bro-
celet se porte avec lo robe sons

manches et originale l'idée
d'épingler deux broches minic-
ture sur f'ajusté de lo taille

Empire. 
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Danse |
Samedi soir, le 20 courant au

gymnase Sir Arthur Currie, 475:
Ouest, Ave des Pins aura leu le |
grand Bal marquant la fin des
activités du Pestival de l'Université
McGill.
Charlie Spivak, Russ Meredith

ot ses musiciens sont inscrits au
programme musical

Dîner
Une réunion groupers les mem-

bros du Cercle des Pemmes Jour-
nalistes à un diner, mercredi le
24 février A 8 h. 30 pm. au Cer-
ole Universitaire de Montréal.

Société d'Archéologie
et de Numismatique
La prochaine réunion mersguelle

de la Société d'Archéologie et de
Numiamatique, section féminine.
aura lieu, jeudi le 28 février, à midi.
au Château de Ramezay.
M. Paul Langlais, président des

Téalisateurs radiophoniques, le cot-
férencier invité, donnera ses im-
pressions sur son récent voyage en
Corée et au Japon. On présentera
aussi un flim. Le déjeuner sera
servi,

Gala des disciples
d'Esculape
Le gala des disciples d'Esculape

(IMmoncanites
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M. et de Mme George Wyse, de

fils. Accompagnée de son père, Ia
mariee portait une tobe de tulle ü-
lusion blanc avec Incrustations

aura lieu demain soir le 20 février, | françaises, une robe redingote, aux
au Ritz Carlton. sous la présidence ‘
d'honneur du Dr et de Mme Dona-
ten Marion. Menflonnons parmi

lignes princesses, de tissu broché,
un court voile de tulle illusion re-
tenu sous un bandeau de perles et 

les autres invités de marque: le
Dr Marc Trudel, président du Col-
lige des Médecins. et Mme Trudel,
le Dr Wilbrod Bonin. doyen de la‘
Faculté de Médicine, et Mine|
Bonin, les Drs et Mmes Adé-
lard Groulx, Origène Dufresne,
Hans Selye, Maurice Blais, Roger |
Dufresne, Henri Charbonneau, Ar-
mand Frappier, Eupéne Robillard,|
Jacques Bruneau, le Dr J-Luc Rio- |
pelle, M. Ower Poulin, président:
des étudiants de l'Université de!
Montréal, et M. Fernand Hould,|
président des étudiants en Méde-
cine de Québec.

Fiançailles
On annonce les fiançailles de Mlle

Jacqueline Ricard, fille de Mme
Hélène Ricard avec M. Paul Ba- |
chand, C.ARC. fils de M. et de
Mme Lucien Bachand. -
On annonce les fiançailles de Mlle

Gwendolyn Fraser, file de M. et de
Mme Edward Fraser, de Londres
Angleterre, avec M. Hermas Fay

un bouquet colonial composé de ja-
lcinthes blanches Ame Albert Nan-
[tel sœur du marié, dame d'hon-
neur, portait une robe de tulle et
crêpe turquoise à col châle et jupe
très ample, un béguin de inême ton
et un bouquet colonial d'oetllets
Jaune pâle et de jacinthes blanches
fs petite bouquetiére Monique Val-
erand, cousine de la mariée, por-
tait une robe de tulle jonquille et
d'organdt blanc, un béguin assorti
et un bouquet colonial. MM. Albert
Nantel et Maurice Desjardins pla-
Çaient les invités.
Mme Desjardins, mère de la ma-

riée, portait une robe vert aman-
dier avec motifs de perles argen-
tés à Yencolure, un chnpeau et des
accessoires marine et un bouquet
de roses Johanna Hill. Mme Jou-
bert, mère du marié. portait une
robe de tiasu français saphir ornée
de perles, un chapeau et des ac-
cessolrcs marine et une touffe
d'oeillets roses au corsapr La cé-

Clarence Désautels, fils de M. Hp, rémonie fut suivie d'une réception

Désautels, décédé. et de Mme Dé-
sautels, de Montréal. Le mariage

Au Cercle universitaire où les sa.
lons et ls tables étaient décorés

sera célébré le samedi 27 février de Blaïeuls et d'ocillets blancs. M
en la chapelle dc l'Hôtel-Dieu.

Parties de cartes

 

La partie de cartes annuelle de tailleur bleu minuit, un feutre cen- | dry zunt retournés, dans la mé-
l'Amicale du Collège Stanislas. aura
lieu ce soir, à 8 h. 30 dans la grande
salle du collège, 780 boulevard Dol- !
iard, Mmes R. Brais. A. Crépeau et
G. Lanctôt, du comité d'organisa-
tion n'ont rien épargné afin que|
cette année encore cetie réunion
soit l'une des plus brillantes de la!
sason Les recettes seront versées
au profit des oeuvres sociales du

Collège.
La partie de cartes mensuelle

organisée au profit des oeuvres de
Bon Excellence Mgr Gérard Ber-
trand. PB. et du R. P. Eugène
Bérichon, PME, aura lieu mer-
eredi le 24 février à 2 h. pm. en
in salle Saint-Btanislas, 1371 est.
tue Laurier. Mme Wilfrid ample
ment a accepté la présidence d'hon-
neur de cet après-midi de bien-
faisance

Joubert-Desjardins
Le ma de Mlle Louisé-P Des-
émane Nut, fille de M.
et de Mme Paul Desterdina de
Notre-Daine - de - Grace, avec M.
Maurice-P. Jouber., BA. Ing. P,
fils de M. et de Mme Léopold Jou-
bert, de Westmount, à été rélébré
tes jours derniers en la chapelle
du Sacré-Coeur de l'église Notre-
Dame et pendant ia messe, Un pro-
gramme de chant fut exécuté. Le
<hoeur était alors décoré de glateuls
blancs; des petits bouquets colo-
nisux ornaient les baucs des invie
tés.
M. Joubert était Le témoin de son  

et Mme Joubert partirent ensuite
pour les Montagnes Vertes. Pour |
voyager. Mme Joubert portait un

dre de rose, des accessoires d'an-
tilope bleue et un manteau de
mouton de Perse gris,

Déplacements
L'honarabie sénatrice Onirine Wil

son est de retour à O‘tawa après

avoir passé quelques jours à Mont-
réal, chez sa soeur, Mme Robert

Mlle MONIQUE HURTUBISE, fille de M. et de Mme Pierre-R
Hurtubise, de Notre-Dame-de-Qrice et M. NORMAN WYSE, fils de

dont on annonce les fiançailles

 Loring
M. et Mme Robert Laliberté et

leur fille, Louise, de Montréal, ont
passé quelques jours à Sherbrooke
Mme Aimé Poulin ainsi que Milles

Gemma et Rache) Poulin, de She: -
brooke, ont passé quelques jours à
Montréal. à l'occasion du mariner
Brouillette-Poulin.
M. et Mme Anselme Hamel alns

que leurs enfants, Rite, Jeannine
Jean-Paul et Jacqueline, étaient dv
passage à Montréal. en fin de se-
maine dernière
Mile Thérése Précourt. de Mont-

réal. à passé quelques jours à Sher-
brooke, en visite chez ses parents.|
M. el Mme E.-E. Précourt. |
M. Mirhel Boisvert, étudiant à

l'université de Montréal, a visité ses i
parents, le juge Edouard Boisvert
et Mme Baisvert, de Sherbrooke.

Mille Suzanne Hamel, de her. |
brooke. était de passage à Montréal.
samedi dernier. ou elle à dasisté au
spectacie des‘Ice Poiltes*.

- QUEBEC
L'hon. et Mme Antoine Rivard

ont reçu à diner em l'honneur de
M. et de Mine Georges Donohue.

Notre-Dame-de-Girâce, également

Mme René Boisvert @ reçu à
l'heure du thé à 8 résidence, à
l'occasion du mariage de sa fille,
Louise.

Mme E de S. Laterrière ainsi
que Milles Laure Braûn et Mar-
guerite Tuschereau ont reçu en
l'honneur de Mlle Lucie Grenier
et de M. Claude Légaré, à l'occa- |
sion de leur mariage.

Mme Jeseph Valilancourt n reçu
à un thé ‘’decrescendo” à sa rési-
dence. Miles Annette, Mariette et
Claire Vaillancourt servaient le
thé,

Mlie Louise Paquin recevait ss-
medi dernler, à l'heure du thé un
groupe d'amies au Château Pron-
tenac,

Mile Annette Vaillancourt a re-
çu à un thé “decrescendo” de qua-
tre à six heures, à la résidence de
ses parents, l'hon. sénateur et Mme
Cyrille Vaillancourt.

M, et Mme Louis Talbot ont
reçu dimanche dernier, en fin
d'après-midi, à l'occasiondu bap-
téme de leur fille Anne-Louise.

Mme Fugues Lapointe est de re-

tour de aa résidence de St-Antoine
de Tilly. ou elle a passé quelque
temps. Mmes Paul Taschereau, J.-
P. 8ain'-Lauren’ et Raymond Thi-
vierge étaient ses invitées
Son Honneur le maire de Beau-

port et Mme Ulysse Ste-Marie
sont partis récemment pour un sé-
Jour à Miami Beach, Floride.
Le lt-colonel et Mme René Lan-

tropole, après avoir fait un bref
séjour à Quebec.
Le major Theo, Pâquet, CD, M

C.… et Mme Paquet sont retournés
dans la métropole, aprés un séjour
à Québec, les invités de Mme René
Boisveri

M. et Mme Gear McEntyre sont

retournés à Ottawa après avoir
passé quelques jours à Québec.

Mme Jacques Caiticr, de Saint-
Jean, Québec, passe quelque tempe
dans notre ville, l'invitée de son
beau-frère et de sa sœur, M. et
Mme F.-X. Chouinard.

Mme J-A Oravel est de retour
en ville après avoir passé deux
semaines à New-York, l'nvitce de
son beau-frère et de sa soeur, le
docteur et Mme J.-P. Pinsonnault.

M. et Mme Charles Demers, de
Sillery, sont partis pour un voyage
de plusieurs semaines en Amérique
du Bud,

Mme Jacques Forget, de Mont-
réal, de passage à Québec en fin
de semaine, était l'invitée du bri-
eadier et de Mme Réal Gagnon.

Mme Stanley Sargellls, de Bris-
tol, Conn., fait presentement un
séjour à Montuugny chez ses pa-
rents, M. et Mme Arthur Corneau.
Mlle Françoise Bédard est re-

tournée à Montréal après avoir sé-
Journé à Québec pendant quelques
semaines.

Le major-général et Mme K.J.
Renaud sont partis pour Miami
Beach.

Mme Jean Belcourt est partie
pour Ottawa, où elle passera quel-
que temps avec sa nére, Mme
d'Arcy MacMahon.

OTTAWA
Lors du thé-offrande des Dames

auxiliaires de l'hôpital Général qui
.ja eu lieu, dimanche dernier, on re-
marquait le présence de Mur Marie-
Joseph Lemieux, OP. archevêque
d'Oltawa, l'ambassadeur de Frun-
oe et Mme Hubert Guérin. Mme
Thibaudeau Rinfret ainsi que plu-
sieurs personnalités ecclésiastiques

Mmes J-L. Roussel, présidente.

Williams, vice-présidente, et les RR.
Mères Sainte-Cécilla, 8G.C.. pro-
vinciale, et Baint-Veronice, 8.0.C,
ant reçu les Invités.

Les dames dont les noms auivent
ont versé le thé: Mmes T. Rinfret,
L. Chevrier, R. Patenaude, R.-N.
Jutras, T. O'Regan, A.-J. Richard,
H. Racine, T. Richard, R. Mercier,
J. Boult, J. Sauvé, Mile K. Leblanc,
Mmes P. Maleney, J. Auer, K. 8mi-
ley. P. Coté, J. Coupal, R.-J. Gib-
bons, R. Btarrs, A. Power et H. de
Saint-Victor.

Ont aidé à aervir les invités:
Mmes Léon Lemieux, J.-L Guégen,
J. Orant, L. Motfet, A. Labelle, W.
Boudreault, L. Turgeon, J.-A. Gau-
thier, R. Labelle, O. Kemp, E. Ro-
ditaille, M. Marchessault, W. Lalon-
de, Edouard Lemieux, Milles M.
Roy. L. Guégen, M. Grant, D. Tur-
geon, L. Lecours, P. Dagenais, M.
Charette, H. Quulin, E. Barrette, J.
Verreault, P. Gavin.

Mmes H, Racine, P. Marchand, P.
Labrecque, G. Francis, L.-N. Pan-
neton, A. Lapointe, O Bertrand, R.
A. Gavin se sont succédé à la
corbeille. Mmes L. Mantha, N. Sau-
vé et H. Viau ont présenté les in-
vids,

Mmes J.-A Lasse. ¥ Cosgrove, J.
McLaughlin, J.-A. Nadeau, J.-A.
Roy, H. Dagenais et Mile A. Mé-
guin ont inscrit les membres. Au
livre d'or on remarquait Mmes K.
Laverdure, J.-A. Pariseau, M.-J.
Losty, P. Errett, W. Thomas, P.-D.
McDonald.
Mmes J.-A. Kavanagh et J-B

Ewing étaient sn charge de l'orga-
nisation du thé.
Les salons étaient décorés d'oeil- 

   
MILE RACHEL ALARIE, mem-
bre du Comité d'organisation du
Gala des disciples d'Esculape qui
aurs lieu samedi soir, le 20 fé-
vrier en Imôtel Rits-Carlton.
‘Photo La Photographie Larose)

lets blancs et rouges et de coeurs
symboliques rappelant la Saint-Va
‘entin.

ee——

Visite a Karachi
de Mme O'Donnell
KARACHI. 19. (PA!) Mme Hugh

©'Donnell, de Québec, fille du pre-
mier ministre Louls St-Laurent, a
rencontré aujourd'hui les dirigean-
tes du mouvement féminin du Pa-
xistan et s'est entretenue avec elles
les problèmes de Ia fcinine em ce
dominion.

I Accompagnée de 1a BeOum Hu-
sain Malk, fille du gouverneur-
wénéral Ghulam, Mohammed, Ia
Hlle de M. St-Laurent a visité les

jinatitutions sociales et éducatives
dirigées par l'Association féminine
du Pakistan pour le bénéfice des
réfugiées et des enfants à Kara-
chi. Klle a également visité les ma-
Basine exploités par le membres
de l'Association et a exnminé les
articles eonfectiormés pue les ré-

C.-H. Labarge, ex-présidente, A.-G.- ;
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Les PATRONS
DE LA "PATRIE”

 

PATRON No, 6880 — Voici un
charmant ensemble que vous ape
pécierez beaucoup au printemps.
Une supe de coupe droite qu'aoe
compagns un holéro à manches
dolman. 2 vgs d'un tissu de 54 po.
de largeur suffiront pour tailler
ces deux vêtements.
LE PATRON No. 4860 vous est

offert dans les tailles autvantes:
10, 12, 14, 16 et 18 ans.

Four obtenir les patrons 6 Le “Patrie”

envoyez la somme de 40 cents
plus 3 cents pour la taxe,

modes, La “Patric”. 1M est, rue Ste.
Catherine, Montréal.

Membre d’un
comité mixte
(PCH. — Madame Ann Ship-

ley. député libéral de Temiskuming,

 

a été nommée membre du comité
mixte de Ia Chambre et du Sénat
qui étudiera les dispositions du
Code pénal concernant la peine
capitale, le peine du fouet et les
loteries.

Klle sera le seule femme des
Communes & faire partie de ce co-
mité, oit elle retrouvera deux sé-
natrices, Madame Nancy Hodges
et Madume Murie' M-Queen-Fer-
swot.

député que l'été dernier, est une
spécialiste de l'exp'oitation mini¢e
re. Elle a déjà été président de
l'Association des municipalités et
de l'Association des maires dOn-
tario.

———mrrer ee

Convocations
Le dimanche de l'infirmière aura

lieu à l'hôpital Bte-Jeanne d'Arc, le
41 février 1984, à D h. am. Venez
nombreuses ausister & ls masse et
à la conférence organisée aux in-
tentions des infirmières de le régi. 4
de Montréal.

 

Les anciennes des Inatituts Fae
millaux sont prides de faire parvee
nir leur adresse, au siège social de
l'Association, à 1188, rue St-Mn-
thieu. Montréal, pour recevoir ia
revue des Institute Familiaux,

—

Dimanche je 21 février. 4 8 h 39,
porte 120 est, rue Laurier, n lieu
la réoollection mensuelle des ane
siennes retraitantes, 10 heures, son.
férence prèchée par le RP. Omera-
lier. PS V. Toutes sont cordialement

  fugiéen. invitées,

Madame Bhipley, qui n'a été élue -
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Les banques pourront
facilement préter une

somme des100,000,000
OTTAWA, 19. — (P.C.f.) — Le grand banquier

du gouvernement a dit hier que les banques à charte ‘

n’éprouveront aucune difficulté à fournir au moins
la somme de $100,000,000 par année pour fins d’hypo-
thèques.
M. Graham Towers, gouverneur

de la Banque du Canada, à dit au
comité parlementaire des banques
que oss institutions financières
n'éprouveront aucune difficulté à
fournir les fonds nécessaires quand
la Société centrale dhypothéques
«: de logement se retirera du do-
maine des préta conjoints
Le retrait graduel de ln Société

de ce domaine est envisagé dans la
rouvelle lot de Ihabitation projetée
par le gouvernement qui permet
aux barques de se lancer dans les
prêts hypothécaires pour ‘a pre-
Duere fois dans l'histoire,
M. Towers a dit gue les comptes

d'épargne dans les banques à char-
te se sont'accrus d'environ $260,-
000,000 annuellement depuis quel-
Ques années. Bien que les Cans-
diens aient placé d'imposantes som-
mes dans les obligations d'épargne |
du Canada, M. Towers prédit que
les comptes d'epargne continueront
de s'accroitre senafblement au
cours des prochaines années.
Le président du comité, M. Da-

vid Croll, député libéral de To-
ronto-8) . est d'avis que ls
Bociété centrale d’hypothéques et
de logement a contribué une som-
me d'environ $60,000,000 par année
en prêts conjoints et une autre
somme d'environ $30.000,000 par
an en prêts directs sur hypothé-
ques. Ce.à a aidé le Canada à cons-
trutre 100.000 nouvelles maisons an-
nuellement. Les banques pourront-
elles combler le déficit causé par
le retrait de la Société?

“St les banques s'intéressent aux

prêts sur hypothèques”, a dit M.
Towers. “Le fait de mettre en dis
ponibdilité ln somme de $100,000,000

| annuellement n'est pas un chiffre
i fort imposant pour les banques,
tout particulièrement si on tient

| compte que les préta bancatres se :
jæont accrus de $500,000,000 ou
3600.000,000 annuellement”.
La présence de M. Towers au

sein du comité a fourni aux dépu-
tés qui en font partie, l'occasion
de mettre en lumière leurs théories
financières préférées en marge de
l'avancement du Canada
M. Solon Low, chef du parti cre-

ditiste, est d'avis que la Banque
centrala devrait Instituer un fonds
rotatif capable de fournir aux mu-
‘alcipalités les fonda pour fins de|
cunstruction à un Intérét minime. |
Un au créditiste, M. Victor,
Quelch, d'Acadia. dit que la Ban-!

que centrale devrait fournir ces
fonds.
M. Towers » dit:
“L'entrée des bangues à charte

dans le domaine du pré* hypothé-
caire ne réduira aucunement les
capitaux disponibles à titre de prêts
pour les affaires et l’industrie.
Les faux d'intérêts ont eu ten-

dance à fléchir au cours des der-
niers mois. Il se peut qu'il en soit
ainsi des taux d'intérêt hypothé-

caire.
A mesure qu'augmentent les obli-

gstions du Canads, son économie
devient plus vulnérable. Les stan-
dards élevés de vie et la forte de-
mande au Canada comme aux
Etats-Unis rendent l'économie
“vulnérable.” 
 

Pension suggérée pour
les veuves des députés

OTTAWA, 19, — (P.C.f.) — Les parlementaires

sont d'avis que leurs pensions pourraient ‘être conti-
nuées aux veuves, mais sans qu’il en coûte davantage
aux contribuables. Ils n’ont pas précisé commentcela

 

Echos d'Ottawa
OTTAWA, 19. (PCI) — Le mi-

nistére du Travail, Al. Milton Gregg,
& refusé de dire, hier. aux Commu-
res si le gouvernement avait lin.
tention d'augmenter les prestations
c'assurance-chômage. Il a déclaré
être incapable de formuler quoi
que ce soit à ce sujet à l'heure
actuelle,
 

Le ministre des Mines, M. Prud-
ham. a dit hier, aux Communes
que le Canada na doit négliger au-
cune de ses sources de combustible.
“Si, en 1975. la population ca.a-
dienne a siteinid,22,000.00, notre
pays aura besoin 24 fois plus
d'énergie qu'il n'en possède actuel-
Jement”, a-t-il signalé.

 

Le ministère du Commerce & si-
Enmé hier dans un rapport parle-
mentaire que ie Canada utilise 156

“navires canadiens et américams
pour l'entreposage de ses stocks de
grain. Onge de ces navires se trou-
vent à Montréal.

 

Les députés ont Lpprouvé hier
une résolution préliminaire à une
mesure qui porterait de $3,000,000
A 315000000 le capital de la Bo-
ciété de crédits à l'exportation, en-
treprise de la Couronne qui pro-
tège les exportateurs canadiens
contre les risques politiques et fi-
nanciers en pays étranger.

 

Le ministre du Commerce, M.
C€.-D. Howe. a refusé hier de discu-

les détails seront connus lorsque le
traité sera prêt à être ratifié.

 +
En réponse à une question de M.

Raoul Poulin, député indépendant
de Beauce, le ministre de la Santé,
M. Paul Martin, à déclaré hier aux
Communes que le gouvernement ne

canadiennes d'utiliser la margari-
ne. Son usage. dit-il. n'est recom-
mandé par aucune publication du
gouvernement,

 

le ministre des Transports, M.
SNevrier, a sigralé hier aux Com-
munes que le gouvernement a ap-
brouve 11 demandes de transfert
de cargos oceaniques canadiens
dans les regis'res d'immatriculatisn
du Royaume-Uni Dix autres de-
mandes sont à l'étude,

 

M. Devid Croll (L-Tcronto-Spa-
dina), président au comité bancaire
des Communes. a dit hier que ta
hausse par le gouvernement du
taux de l'intrrét sur le logement,
de 54 à 5% peur cent. serait pour
lui une “mauvaise nouvelle”. Il &
dit que les deputés prennent pres
que pour acquis que la isusse sera
decritée.

Le ministre du Commerce. M.
Howe, a déclaré hier aux Commu-
nes que le gouvernement n'a pes
empêche l'entreprise privee de s'in-

au domaine de l'energie
atomique. En reponse a une ques-
tion de M. George Hees (PC-To-
tonto-Brosdvien >. le ministre a
ajouté que l'entreçrise privée est
en voie d'examiner l'utilisation de
l'énergie atomique comme source
d'énergie électrique.

M. Chartes Henry. députe libéral
de Rosedsle, s'est élevé hier aux
Communes contre une realisation
de l'Office national du film inti-
tuiée “Farewell Ouk Street”. II a
dit que cette production est “une
profonde mtieinte à la dignité hu-
maine de nombre de Cæuagiens*. I
« demandé au ministre de Is Ci-
toyenneté, M. Harris, si le gouver-
nement projette de limiter la dis-
tridution du film. L'orateur. M.
René Beaudoin. a dit à M. Henry
de faire sa demande par écrit. Le
fim traite du projet de construc-

fonctionnerait.
Le chef du partt CCF, M. J. Cold-

well, dont la femme est décédée
l'été dernier, « déclaré hier aux
Communes: “Les épouses de tous
les députés servent bien le pays.”
Les députés ont exprimé leurs

vues durant l'étude dune mesure
amendant la présente loi des pen-
sions à ls suite de l'augmentation
du salaire des parlementaires, de
$6,000 à 810,000 par année.
Le bil. qv à reçu sa deuxième

lecture ou approbation en principe,
prévoit que Le pension maximum
pour les députés reste fixée à
33.000 par année.
Bans le bill, la pension surait

augmenté A $8,000 er pronortion
avec augmentation de l'indem-
nité parlementaire, qu! est passée
de 54.000 à 38.000, votée la setmaine
derniére. Les députés reçoirent
également une allocation de dépen-
ses non impossble de #:000.
Le premier ministre intréimaire,

le T. H C.-D. Howe, a dit que les
députés doivent servir plus long.
temps eux Communes pour avoir
droit à Je pension maximum de
83.000.
En vertu du plan actuel, en vi-

gueur depuie un an. les députés
peuvent se qualifier à la pension
maximum aprés avoir servi à 17
:a0usions. Tl arrive parfois qu'il y à
deux sessions ou plus ia même an-
née. M. Howe a expliqué que le
nouveau plan stipule qu’un député
devra servir 17 ans.
Les députés ont droit à unie pen-

sion partielle a’ils ont été élus à
| trots Parlements.

Tis versent 8240 par année jusqu'à
un maximum de $4,000 au fonds de
pension. Le gouvernement en verse
autant et la pension est fixée aux
trois quarts de la contribution d'un
député.
Les contributions sont rembour-

tés si} un député quitie la Cham-
bre avant de devenir éligible à une
pension et aucune pension n'est
payée aux députés nommés au Bé-
nat où à un poste fédéral.
La question de permettre aux

veuves de bénéficier des pensions
des députés fut soulevée par M.
J.-H. Perguson (PC—Simcoe-nord).
D a dit que la femme dun députe
consacre librement de son temps et
de son énergte dans le comté de
son marl “mais dès que le mar!
meurt, sa veuve est conduite à is
porte du refuge des pauvres”.

Plusteurs suggestions ont et
faites quant aux méthodes de faire
bénéficier les veuves de la pension
M. Coldwell a dit que les députes

pourraient verser des contributions
additionnelles au fonds de pension
«fin de defrayer le coût d'une pen-
sion à leurs veuves
M. Davie Pulton (PC—Kamioopss

à proposé que le député pensionne
Ait le choix d'accepter une pension
moindre durant 64 vie afin qu'ele
soi: eontinuée à sa femme apres
sa mort.
M. Howe a dit que la sugges‘on

.de M. Ful‘on taxerait énormément
le fonds de pension. Un arrange-
ment semblable pour les veuves des
Juges s'est avéré “très di pendieux"

“Il ne serait pas sage de reviacr
les conditions actuelles pour le mo-
ment”, dit-il

Toutafols, st les députés peuvint
formuler un plan solide et stable,
le gouvernement l'etudiera.

i

—————
tion d'habitations à bon marché à
Regent Park, Toronto.

M. Ross Thatcher. quincailler de
æon métier, député CCF, na déclare
hier aux Communes que le Canada
devrait prendre une attitude plus
“constructive” au su):t du comme:-
ce avec les pays communistes. Fai-
sant allusion à une récente déclara-
tion selon laquelle l'URSS enverra
un attaché commercial à Ottawe, M.
Thatcher a dit que le Canada de-
vrait examiner la question d'envoyer
son propre attache commercial à
Moscou. II a ajouté que le gouver-
nement devrait aussi prendre en
considération l'expansion de son
commerce avec la Chine, Ja Tchéco-
slovaquie et ls Pologne. 
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UNE MARQUE DISTINCTIVE. — Un groupe de citoyens de Teheran,

capitale de l'Iran, a décidé de faire la lutte aux communistes d'une

façon particulière. À l'aide d'un rasoir, ces citoyens leur impriment

 

eur le cuir chevelu une marque distinctive.

wn exploitée par “Atomic Energy of

du gouvernement, y

CHALK-RIVER, 19. (PCI) -1!
L'usine d'énergie atomique de’

Chalk-River, que l'on entoure du
plus grand secret, déborde d'acti-
vité et les savants y sont en proie

à une vive curiosité.
Un événement important dans la

courte histoire de l'usine doit bien-
tôt aveir lieu. Il s'agit de la re-
mise en marche du puissant réac-
teur nucléaire NRX en panne de-
puis le 12 décembre 1952.

Méme apres la remise en mar-
che du réacteur, l'excitation ne
cessera pas pour la peine à l'usine

Canada Limited”, une entreprise de
la Couronne. Les hommes qui se
sont lancés à la découverte des
secrets de l'énergie atomique atten-
dront le lancement d'une autre pile :
sur le terrain de 10.000 acres où le
Canada poursuit les recherches
nucléaires.
Cette pile est le nouveau réacteur

NRU, que l'on amenage au coût de
plus de $30.000,000 non loin de l'édi-
fice logeant la pile NRX. Le nou-
veau réacteur doit fonctionner en
1955. Ti a été conçu pour la réali-
tion de tests applicables aux réac-

teurs électriques, un des buts im-
médiats du Canada dans le domaine
de l'énergie atomique.
Lorsque les deux réacteurs fonc-

tionneront, les installations ntomi-
ques du Canada seront parmi les
meilleures dans le monde occiden-
tal. Elles permettront d'accélérer
l'usinage et la mise sur le marché
des sous-produits des piles atomi-

ques.
Ces sous-produits comprennent

des matières radioactives utilisées

13

—vw= ~~ Construction depiles atomiques a Chalk-River
N.D.LR, — Les espoirn du Canada de pénétrer davantage les secrets de l'atomse reposent dans

les réacteurs d'experimentation de Chalk-River, Onl. Dans cel article, lo premier d'une série,

M. John-E. Bird parle de la construction de piles atomiques à ba grande entreprise nucléaire
 

ments médicaux, comme l'isotope
80 du cobal:, source d'énergie de la
bombe au cobalt que le Canada em-
ploie pour combattre le cancer.

Les 1,500 ouvriers de d'usine habi-
tent le village bordé d'arbres de
Deep-River, à sept milles d'ici,
Pembroke eb d'autres localités du
voisinage. Chalk-River se trouve à
125 nillles en amont de la capitale
canadienne.
Tous les ouvriurs et les fonction-

naires supérieurs doivent montrer
des insignes d'identité pour péné-
trer dans l'usine. Un étranger ne
peut y aller qu'après avoir obtenu
l'autorisation de la gendarmerie
royale.

Mais on a passé outre à certai-
nes mesures de sécurité, concernant
la construction du réacteur NRU
et le nouveau modèle NRX, au cours
de 1a visite que ce reporter a faille
à l'usine
Les autorités ont révélé que la pile

NRU sera un réacteur nucléaire re-
froidi à l'eau lourde, que lon pro-
duit à Trail, C.-C. Elles ont égale-
ment signalé que le réacteur NRX à
été considérablement modifié en te-
nant compte d'informations recueil-
lies durant les cinq années qu’il a
fonctionné.
La plupart des modifications sont

secrètes. Les autorités ont toute-
fois fait s voir que l'on a notam-
ment modifié le blindage servant
à prévenir la fuite de radiations
du réacteur et l'équipement néces-
saire au contrôle et au fonctionme-
ment de la pile.

L'utilisation d'eau lourde pour
refroidir le réacteur NRU, et l'em-
pêcher de dégager trop de chaleur, dans l'industrie et dans les traite- est nouvelle pour le Canada. Elle

permettra entre autres choses de
Téduire la perte de neutrons. Le
prix de l'emploi de l'eau lourde
est officiellement secret, mais on
estime (selon une source américai-
ne) qu'elle coûte $83 la livre. Com-
me la plie NRX et le réacteur
d'expérimentation “Zeep”. autrefois
utilisé à Chalk-River, contenaient
respectivement environ 15 et 10
tonnes de cette eau. son utilisation
revenait donc à environ 34,000,000,

Fermeture d’une usine
ST. CATHARINES, Ont, 19. —

(P.C.f.) — La fermeture de la soie-
rie de la Valleyfield Silk Mills Li-
mited, à Valleyfield, aura lieu d'ict
quelques semaines, à annoncé au-
jourdhui, M. C.-F. Woodward, di-
recteur gérant de Grout's Limited.
M. Woodward a précisé que Ia

compagnie de Valleyfield, subsi~
diaire de le Grout Company, perd
de l'argent dans son exploitation à
cause de la forte concurrence de
l'importation

L'usine de Valleyfield, qui fabri.
que des tissus de fibres synthéti-
ques, emploie normalement 240 ou-
vriers mais depuis quelques mois
le personnel est réduit à 125 per-
sonnes, la plupert travaillant à
temps partiel.
On ne peut faire autrement que

de fermer les portes, a affirmé M.
Woodward.
“Nos deux soiries exploitent à

perte depuis plusieurs mois et ne
fonctionnent qu'à temps partiel
‘Tous nos efforts pour obtenir plus
de ventes ont échoué et la compa-
gnle ne peut faire face à la forte
concurrence des textiles importés à
don marché.” 
 

(Occasions en or…
. . . d’apprendre un bon métier!

L'Armée active du Canada offre aux jeunes de magnifiques
occasions de se donner une formation technique. Les cours et
un entraînement spéciaux vous permettent d'apprendre l’un des
nombreux métiers importants enseignés dans les écoles de
l'Armée disséminces à travers le Canada.

Les méthodes d'instruction mo-

solide et vir.

derne de l'Armée active et l'expé-
rience que vous acquerres peuvent
faire de vous un maître dans le
métier de votre choix. Si vous faites

une carrière dans F'Armée, vous verres qu'à tous points de vus
~— solde, pension, conditions de service, variété du travail,
voyages, soins médicaux et dentaires, 30 jours de congé—
l'Armée offre des avantages réels em même temps qu'un avenir

Pour être admis à cette instruction technique spéciale, vous
devez avoir fait voire 10e année d'études ou l'équivalent, être
âgé de 17 à 40 ans et jouir d'une bonne santé. Voici quelques-
uns des métiers parmi un grand nombre où 1 y à des poss
sibilités immédiates.
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comptables
H y a de nombreux postes de cette
catégorie, dans l'Armée. Vous rece-
vrez une inglruction complète en
tenue de livres, comptabilité et tarifi-
cation. Vous apprendrez à teni
livres et les dossiers d'appro:
ments, vous apprendrez à écrire à Îa
machine et à vous acquitter du travail
général de bureau. Vous apprendrez
la tenue des inventaires et tout ce
que cela comporte.

 

Arpenteurs

TI faut des hommes pour apprendre
le métier d'arpenteur. L'Armée vous
enseignera comment vons servir de
théodotites, de règles à raleuler, de
niveaux et autres instruments iadis
pensables à l'Armée moderne da
Canada. Vous siderez à fournir des
renseignements permettant aux ca
nons de tirer ensemble, à obtenir un
bombardement cfficace des armes
ennemies. Vous manieres des appa-
veils de radar de campagne. Vous
apprendrez la théorie de l'arpentage
moderne, le repérage par le son et
par radar.

 

  

Ercctriciens

Si l'électricité vous intéresse, voici
l'occasion attendue, L'Armée vous
enseignets le métier d'électricien ou

de mécanicien en électricité. Vous
apprendrez à installer et à reparer les
circuits d'éclairage et d'énergie — à

imepecter, vérifier, réparer et remettre
en étai tous genres de matériel élec-
trique, à préparer des plans et à éta-

blir le coût des matériaux de cons.
traction.Vous apprendre inspecter,
régler et réparer le matériel électri-
que et les systèmes d'allumages des
véhicules,

 

0pérateurs de
radio

L'Armée a besoin d'hommes rompé-
tents comme opérateurs de postes
fixes de taf. L'opérateur de poste de
radio rend à écrise le code inter-
nati Morse, à transmettre des
messages au manipulsicur ou par la
voix à d'autres postes où à des avions
H participe à l'installation des émet-
teurs et des rérepteurs i ondes lon
gues on courtes, et il en assure entre.
tien. Il peut servir le ide dansle
Grand Nerd, oa il reçoit an supplé
ment de solde,

 

 

  

  

/ \usitiaires
2 ge |

médicaux
.

et dentaires
fl faut de nombreux auxiliaires peur
sider à fournir les soins médicaux et
dentaires aux membres des forces
armées du Caneda. Vous pouvez con-
tribuer à assurer ces soins en posant
votre candidature à l'un de ces postes,
Les anxilinires médicaux apprem
dront les métiers technicien em
radiographie, auxiliaires de sales
d'opération, adjoints de Iaboratoire,
et de autres métiers inté

  

 

ressants,
Les aenxiliai: dentaires spprens
dront les milters de techniciea em
ert dentaire, réparateur d'instruments,
technicien en rayon-X, entre autres
métiers utiles.

djoints
techniques

Vous pouvez obtenir un emploi dans
TArmée comme adjoint technique.
v spprendrez à venus servir de
tt à calculer, graphiques, télé
mètres et tableaux d'artillerie. Vous
travaillerez, de concert avee les ofc
ciers d'artillerie eux postes d'ohser-
vation et de comma à pré
parer et à émettre les erdres de tig
aux pièces d'artillerie. Vous inter
prèterex les photegraphies aériennes,
ous wpprendres tous les aspects

techniques de l'artillerie. Vous ap-
res à manier le matériel mo

derne de radio et de téléphonie.

 

écaniciens en
J télécommunications

L'Armée offre des emplois de mé-
camiciens en télécommua ons. Si
vous avez de bonnes aptitudes tech.
niques, vous apprendrez à monter,
installer. vérifier, réparer et entre
tenir tous genres de matériel ce télé
communications — électronique et
radar. On vous enscignera les mathé-
matiques et ‘es principes de l'élec-
tricité et de l'électronique. Vous
apprendrez à remettre en état les sis
tèmes de haut-parleurs le matériel
téléscripteur et télégraphique,les ap-
pareils de radie et dr radar, Ire
compteurs Geiger et les détecteurs
de mines.

     Pour dire odmis, vous devez être ôgé de 17 & 40 ave.
En présentant votre demande, apportez vos certificots d'études ef voire extrol}

de boptéme ou quelque autre preuve de votre ôge.

Dépôt des effectifs Ne 4, 772 evest,

Faites votre demande dès maintenant — Pour remeignements complets,
écrivez où rendez-vous a: pivs proche centre de recrutement de l'Armée.

rue Sherbrooke,
Montréal, P.Q. — Téi: HA. 6302

Dépôt des effectifs Ne 3, Casernes Connawght,

3, Côte de la Citadelle, Québec, P.Q. — Tél: 4-5940

Dépôt des effectifs No 13, Wallis House,
Angle Charlotte et Rideau, Ottawa, Ont. — Tél: 9-4507

Centre de Recrutement, Edifice Amherst, 1010 est, rue
Ste-Catherine, Montréal, P.Q. — Tél.: WE. 3611 Local 260

SERVEZ VOTRE AVENIR EN SERVANT LE CANADA DANS L'ARMÉE  — — -
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Les rumeurs de la ville
DIVERS. — Une exposition des peintures d’Ernst Neumann surs lieu

du 28 février au 7 mars prochains au Bnowdon Building 5500 rue West-

dury . . . Ernst Neumann présentera des oeuvres très diversifiées.

Neumann étudia à l'Ecole des Beaux Arts de Montréal et à l'ancienne

galerie des Arts. Bes ocuvres ont trouvé place dans moult galeries d'art Ju

Canada et de l'étranger. . . . Les Jongleurs de la montagne que dirige

de R P. Emile Legault présenteront dimanche soir Zi février à 9 h. 15 à

FOrutoire St-Joseph la première d'Antigone, version de Chancerel . . .

Ce sutr au Her Majesty's récital du grand -violoniste Jascha Helfetz . . .

Mary Maltalse, contrulto américaine sera l'artiste invitée au prochain

Concert gratuit ie 22 février à quatre heures au YWCA 1355 rue Dorches-

ter Mar; Maltaise est d'origine américaine mais vit présentement

aux ‘Trois-Rivières. Elle chantera des oeuvres du répertoire d'opéra, des

negro spirituals ainsi que des ocuvres de Bech, Debussy, Saint-Saëns, etc.

Mardi soir le 28 février on verra au poste CBMT Ethel Waters dans “The

Grass Harp” au télé-théâtre General Motors.

CONCOURS DE CHANT. — Cetle année, huit concurrents repré-
sentent la province de Québec au cencours nations) de chant
“Singing Stars of Tomorrow”, commandilé par la C-I-L. Cing
d'entre eux se sont déjà fuit entendre : ce sont: Marguerite

Lavergne, Fernande Chiocchio et Lillane Durand, de Montréul,

slnsi que Jeannine Perron, de l'Abord-à-Plouffe, et Suzette Nadon,
de Maniwaki. Il reste donc trois participants — Marie-Céeile
Nadeau, de Ste-Anne de Beaupré. Floriane C'otnoir. Nerands.
et Claude Leroux. de Montréal qui seront présentés aux émissions
do 28 février, du 7 mars et du 14 mars. Le dernier lauréat de la
province est Robert Savoie qui s'est vu décerner Je ler prix chez
les hommes, au ceuceurs de 1951-52. L'année précédente, Pierre
Beutel, de Québec, avait gagné ce prix qui, l'annee d'avant, avait

été décerné à Abrame Carfagnini, Le dernier cencurrent de la
province de Québec qui mérita le Grand Prix hit Gilles Lamon-
tagne, pendant la saison 1947-48. Mlle Nadeau, qu'on entendra à
l'émission du 28 février, eat une veprano coleratnra. Son père, M.
François-Xavier Nadeau, de Ste-Anne de Beaupré, est organiste
à la basilique et sa mère dirige la chorale féminine. Elle à déjà
élé artiste invitée de l'orchestre symphonique de Québec et a
Engné um premier prix aux matinées symphuniques dirigées par
Wilfrid Pelletier. Bruce Holman, téner de Vancouver, ne fera
entendre avec mademoiselle Nadeau. Ce programme est diffusé
de 9 h. à 9 b. 30 du soir (H.N.E.), par le réseau natiesel de Radle-
Canada. Rex Battie en out le directeur mmsical

PENSEE : N'estime l'argent ni plus ni moins qu'il ne vaut ; c'est un bon
ærviteur et un mauvais malire . Alexandre Dumas. fils.

TV — Le programme l'Heure du Concert à CBFT continue de s'efforcer
de donner du ton à otre télé:ision montréalaise. Ne perdons pas l'Heure
du Cuncert du moitis duna sa formuie habituelle, car nous aurions presque
tout perdu La Conférence de Presse à CBFT devient de plus en plus
moche. Voici un programme en voie de tourner en société d'adorstion
mutuelle On y est guindé tout en afféteriea, et on n'y dit rien. Est-ce
élu une conference de presse vivante? Les journalistes y ont l'atr d'une
Bande d'écoliers sous l'oeil du imaître. Aucune Initiative, aucune imagl-
nation La Conférence de presse a d'ailleurs depuis ses origines toujours
eu l'allure de sénnce de parloir. Ii est temps qu'on en change la formule
et surtout l'espr'l. On m'apprend que les journalistes qui y sont Invites
æcut choisis par une agence de publicité. Y aurait-il donc un marché pour
lea journalistes? CBPT n'est certes pas le poste où le talent créateur
canudten est le plus encouragé Il y a de- textes de drames et de comédies
soun:ls pur des Canadiens et qui passent de bureaux en bureaux sans
Que l'auteur en ait la moindre nouvelle, Nous connaissons au mains un
fouriallste et ‘in comédien qui ont soumis des textes depuis des muis

sans en entendre parler Le journaliste a dû téléphoner au moins quinze
fou avant d'avair une réponsr de celui auquel les textes avaient eté
adressés et ce dermer a affirmé n'avoir reçu les textes que depuis

 

quelques jours. Quart au comédien, il n'a jamais revu ses textes qui:
representent un an et plus de travail. Evid miment si l'on en juge d'après
ces donnves on peut conclure qu'or s'en occupe du talent canadien à
CBPT et surtout quon a de l'ordre et du sysiéme mémne si c'est la
Cutindinn Broadcasting Corporation

 

- way !HORAIRE DU FILM
N33, 1.08, 320, 538 7.50 1005,
VALACK -— “Knights of the Round

 

CAPITOL — “Blowing Wild: 10.45,
1258, 110, 525, 740, ÿ58.
FPRINCESS—His Majesty O'Keele”:

15, 12.35, 255, 5.15, 7.38, 98.

URPHEUM—"Man frosm Cairo’: 1008,
100, 400, 700 1000 “Tefiof Street":
11.30. 2.30, 3.30 8.23.

 

IMPERIAL—"Prumss of Tahiti“: 93S,
1220, 2.30, 5.13, 745, 1015. “\tastic
Convoy™: 1110, 1.40, 405, 9.00  

I MULKTTE—“Le Prince au Masque
Houge”: 11.30. 1.38. 433. 710, 950. “Ils
emt neuf”: 10.10, 1245, 325, 8.00,

SAINT-DENIS—"Le Ragne des filles
prréues”, 12:10, 348, 842, 20.00 “Melle
mentalité”: 140. 502, 8.18
CINEMA DE PARIS—“louse heures

de bonheur”: (1 00. 141 438 711. 1008.
an homme revient”: 1204 3.00, 556,

  
—————

CECILE NADEAU, soprano de Léger surplus
Québec qu'on entendra à l'étmis- universitaire
ston du 28 février des Ringing
Stars of Tomorrow. Mile Nadeau
®t gagnante d'un premier prix
aux maunées symphoniques de
Québec. Mile Nadeau se fera en-
tendre sur le réseau national de

WINNIPEG. — L'université du
Manitoba a réalisé un profit de
$863 au cours de l'exercice clos le
31 mars 1958, au lieu d'un déficit
de 831.828 l'année précédente. Ses

Radio-Cunada entre 9 et 9 h. 30 [revenus brute furent de 32.068.123
ui soit le 28 sous In direction du lei ses dépenses. de 42.057260, sans
musicien bien connu Rex Battle. compter les dons
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DENNIS O'KEEFE est en vedette avec Patricia Medina dans le film

Columbia “Drums of Tahiti" à l'Impérial des aujourd'hui.

 

\ l'Alliance française

Le métier de romancier,tel
quele voit M. Paul Vialar

Cpar PAUL COUCKE |

“Un roman ne se fait qu'avec de la vie et du
sang, mais non pas avec la vie et le sang d'un seul

 

homme, mais bien de plusieurs hommes”, a déclaré,!
hier soir, devant les membres de l'Alliance française
de Montréal, M. Paul Vialar, président de la Société
des Gens de Lettres de France, romancier et auteur

Table”: 10.10, 12 25, 240. 455. 7.10, #.25.;

 
dramatique. *
L'auteur de la "Crande Meute”,

qui avait intitulé ss tonférence:
“Comment naissent les romans?” a
déclaré: “Je voudrais vous faire
comprendre tout ce qu'il y à à la
fois de métier et de liberté dans
l'œuvre d’Un romancier.”

LE ROMAN

“Pour le dictionnaire”. a-t-il
poursuivi. “le mot roman désigne
une œuvre d'imagination, récit en
prose d'aventures imaginaires, In-
ventées et combinées pour intéressor
Je lecteur. Ja voudrais nller plus
loin et commléter cette définition
et ajouter que cette oeuvre imagi-
naire ne doit pas sculement intéres-
aer le lecteur, Luma le faire réflé-
chir, 18i faire toucher du doigt l'es-
sence même de l'humain.”
“Le roman est un récit imaginaire,

où se meuvent des personnages qui
n'ont jamais existé. soit, mais il
peut et t doit’ contenir sous cette
forme la peinture d'une époque. I!
peut et il doit. sous cette forme at-
trayante, tout dire des hommes, de
leura détresses et de leurs joica Le
romancier ne doit cesser de peindre
la vie en mouvement, L'écrivain vit
avec des êtres qui n'ont pas existé.
mais qui sont parfois plus forts que

ceux qui ont vécu où vivent.”

EN FRANCE

“Celui qui écrit est moralement
engugé”. à dit Paul Vialar, “et en
Finiicé, le tumau à toujours eu une
énorme influence. Un critique litté-
raire comme Emile Henriot, du
journal “Le Monde”, reçoit. chaque
année, plus de 3.000 romans. et ce
nombre fixe la production actuelle
des romans francais. Dans cette
marée de ronmns doivent éclore
les oeuvres marquantes, et il y al
une telle somme de talent qu'on eat
saisi d'étonnement devant une telle
vitalité du roman français”

PERSONNAGES

Revenant à son sujet, l'auteur de
‘’La rase de in mer”, qui lui valut,
en 1939, le prix Fémina, a declare:
“Pour mol, le roman est avant tout
une histoire, at comme il n'y 8 pas
d'histuire sans personnages. ce sont
les personnages qui avant tout
existent. Un persornnage doit être
multiple, il ne peut étre un. Il est
isu non pas d'une personne vi-
vante, mais de plusieurs individus.”
M. Vinlar cite alors plusieurs au-
teurs qui ont cu des démélés avec
le public, certains croyant se re-
connaître dans tel ou tel person-
nage. alors que le romancier n'avait
fai” que créer, en partant d'un
personnage réel peut-être. un per-
sonnage bien à lui et devant. selon
le caractère qu'U lui avaié donné. 

 

réagir tout le long du récit de telle
ou telle façon.

“Une oeuvre de l'esprit”. a-t-il
ajouté, “est toujours plus ou moins
le fruit d'une expérience person-
nelle. C’est le droit et le devoir du
romancier que de prendre son bien
là où il le trouve, et où peut-l! le
trouver sinon dans Ja vie? L'auteur
de plus de quarante romans à date,
évoque alors les circonstances qui
ont été à la nnissance de ses oeu-
vres.

“L'auteur aix prises avec ses per-
sohnages va-t-il les dominer ou
sera-{-i] dominé par eux? s'est de-
mandé le conférencier. “Ni Jun,
nL. l'autre”, a-t-i répondu "Le ro-
mancier les lézhera dans leur pro-
pre histoire et l'auteur ira en paix
Jusqu'au bout de son livre, car tous
les événements se déchalneront
selon une logique impeccable, Une
fois cette vie propre scquise, les
personnages échappent à l'écrivain,
“cela”, 2-L-il ajouté, “est terrible
à penser”.

TECHNIQUE

Abordant la technique du roman.
M. Vialar puria de l'art du roman-
cier, qut commence par le chix.

Le choix, cette chose essenti-lle.
L'art du romaucier est de savoir
choisir, de ne pas introduire dans
une oeuvre tout ce qui vient sous
sa plume. De mettre ce qu'il faut
et seulement ce qu'il faut. L'écri-
valu, comme le peintre, exerce un

métier. Son métier, c'est celui de la
conception, de la réall ation, de
l'écriture. Ce métier, il lexerce
chaque jour.

Aux jeunes qui me demandeni
conseil, je du toujours: "Faites un
livre, faites en dix: un jour viendra
celui que vous deviez faire, que vous
porties en vous. Le métier des let-
tres doit être le travail d'un von
ouvrier. TI n'y a pas pour moi d'ar-
fisanat plua franc que celui de ma-
nier une plume pour raconter uns
Histoire et la bieü conter.

TRADITION

Après avoig évoqué bien des sou-
venirs personnels, le président de
la Société des Genz de Leitres a
conclu: “Toutes ‘es régles du roman |
se trouvent duns len cheis-d'oenvre
de notre Littérature. Les anciens
nous montrent le chemin, nous Jeur
devons ‘tout ct devons leur rester
fidèles. et. ce faisant, nous reste-
rons fidèles à la Tradition."
Le conférencier fut préenté

M. Marcel Nougier, trésorier Pas
l'Alllance française de Montréai. De
nombreuses personnalités des iet-
tres amistèrent à cette cauerie.
ain qu'un nombre imposant d'étu-
diante et d'élèves de noy collèges.

# Prank Raynor, de Dallas, Texas,
s'aperçut en s'éveillant que sa cou-
verture marchait sur le plancher en
direction de la fenêtre. Un long fi
avait é.é passé par le grillage et at.
taché par un crochet à la couver-
ture. Le voleur prit ln fuite.
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(par DOSTALER O'LEARY)

QUEBEC, 19. — La Chambre a clos, hier soir,
après quatre séances complètes de discussions, le dé-
bat sur le principe de la loi de l’impôt provincial sur

ele revenu.
Le débat a gardé le même ton quarantième de cite sonuné. Qu'on

que la veille. Les positions sont.
demeurées inchangées, les députés ‘qui les méritent.
de l'un et l'autre côté de la Cham-|
bre reprenant et développant les
arguments de la vellle ou en ap-

davantage leur point de vue. Dix-|
huit orateurs ont adressé la paro-
Je au cours de ces quatre séances: :
cinq du côté ministériel, douze
ches l'opposition ainsi que le seul
Indépendant de la Chambre, M.
Hanley.

LE GOUVERNEMENT

M. Duplessis à réaffirmé les po-
sitions du gouvernement: affirma-
tion de l'autonomie par l'exercice
du droit provincial à l'impôt direct
que personne ne met en doute. Le!
premier ministre a ajouté qu'il se;
refusait à croire que le gouverne-
ment fédéral n'accepte pas de dé-
duire entièrement de l'impôt fédé-
ral la part que le contribuable aura
à payer à la province. Cette loi
permettra à la province de régler
le problème des universités et. aus-
si, de consacref davantage à l'en-
seignement secondaire et en gé-
néral à l'éducation à tous les pa-
Mers: elle aidera également au
gouvernement à augmenter res con-
tributions à l'assis'ance publique et
à l'assistance socia’e.

L'OPPOSITION

L'Opposition. de son côté, à main-
tenu son point de vue selon lequel
cette loi est un nouvel impôt qui
n'a aucun lien avec le problème de
notre survivance. C'est un impôt
purement et simplement. M. Si-
mard est même allé jusqu'à nier la
priorité des droits des provinces à
l'impôt direct sur le plan juridique:
pour lui, cette priorité ne se défend
que sur le plan politique. Par con-
tre, M. Hamel,sansmettreen doute
cette priorité, soutient que si prio-
rité il y a, le gouvernement devrait
aller plus loin qu'il ne va et inclure
dans la loi une clause décrétant
que les contribuables provinciaux
pouvaient déduire de leur impôt fé-
déral la totalité de ce qu'Us payent
à Québec.

M. PAUL EARL

Le député de Notre-Dame-de-
Grice s'oppose à la loi pour trois
faisons: selon lui, rien ne garantit
que les fonds qu'elle assurera à la
province seront exclusivement dé-
p>nsés pour fins d'éducation, de
santé et de législation sociale; telle
qu'elle est rédigée, cette loi ne sem-
ble pas permettre d'en arriver à
une entente avec Ottawa sur la
déductibilité complète de l'impôt
provincial; enfin, le nouvel impôt
risque d'affecter également, par
ricochet, la classe agricole.
Le chef du gouvernement rep-o-

che aux libéraux de se contredire
les uns les autres. Il demande, en-
suite, pourquoi ils reprochent à la
province d'avoir dépensé près de
deux milliards en dix ans pour la

- Construction d'œuvres de vie que
sont les écoles, les hôpitaux, les
sanatoria. etc. sans accepter en

même temps. de tenir compte des
circonstances: sans penser que les
dépenses faites à Québec, furent
moindres qu'ailleurs. notamment Je
gcuvernement fédéral, dont la dette
de un milliard de dollars avant ls
guerre de 1939 est montée à plus de
quatre milliards.
On reproche auesl au gouverne-

ment de ne pas avoir suivi d'asse»
près la loi fédérale; la province
s'en est écartée pour suivre les en-
seignements des évêques qui ont re-
commandé d'exempter les céliba-
taires jusqu'à $1.500 et les hommes
mariés Jusqu'à $3.000. On a parlé,
de surtaxe? Le premier ministre

s'étonne que l'on qualifie, ainsi, la
part d'un gouvernement qui se
contente de dix pour cent d'un
impôt: comment
alors, la part de 90 pour cent que
prend l'autre. Depuis plusieurs an-

sert surtout & l'éducation et la
portant de nouveaux pour éclairer Sunté. On s'en prend à Québec

 

 

mande c'est tout simplement um

adresse donc des critiques à ceux

Au sujet de la taxe de vente, le
premier ministre souligne qu'elle

pour cette taxe de deux pour cent,
car sur les cing pour cent, deux
vont sux municipalités et un aux
commissions scolaires. et on ne
mentionne même pas la taxe de
vente de dix pour cent perçue par
Ottawa.
M. Duplessis demande un peu

plus de logique et un peu moins de
partisannerte de la part de lop-
position.
M. Duplessis conclut en disant

qu'un vote contre la loi actuelle
est un vote contre l'enseignement,
la santé publique et la législation
sociale.

M. JEAN-PAUL NOEL
Le député de Montréal-Jeanne-

Mance demande au gouvernement
de ne pas faire d'autonomie en
grevant davantage le contribuable.
T1 propose de lui fournir une com-
pensation en enlevant quelques-
unes des taxes qui pésent actuel-
lement sur lui pour un montant
équivalent à celui que lui rappor-
ters le nouvel impôt. S'il à besoin
d'argent pour l'éducation, il peut
le prendre à même le fonds d'édu-
centlon Qui à dez surplus de l'ordre
de plusieurs millions. S'il ne le fait
pas, c'est parce qu’il emploie ces
fonds à d'autres fins.

M. MARQUIS
Le député Je Québec-Est affirme

que le gouvernement veut imposer
cet impôt pour couvrir ses depen-
ses exagérées; au leu daffranchir
le peuple, le gouvernement l’asser-
vit par de trop lourdes taxes.

M. FRANK HANLEY
M. Hanley, député indépendant

de Montreal-Bte-Anne, approuve le
nouvel Impât qui, en même temps
qu'il affirme l'autonomie de la pro-
vince, va lui permettre de progres-
ser, Il pense, avec le premier minis-
tre, qu'Ottaws se rendra, à la fin.
aux arguments de ceux qui lui de-
mandent de déduire de son impôt la
totalité de ce que les contribuables
auront à payer à Québec.

M. SAVARD
Le député de Québec-Ouest nie

que les provinces aient priorité en

matière d'impôt direct: 11 affirme
que cette priorité n'existe que sur
le plan politique. I! reproche. en-
suite, au gouvernement d'avoir re-
fusé de coopérer avec Ottawa pour
établir un régime fiscal juste, Il
dit que # la province a besoin

avec Je nationalisme; 1} aurait pu,
avant aujourd'hui, se prévaloir des
5 pour cent qu'Ottawa abandonnait
en faveur des contribuables dans
les provinces où un impôt était
perçu. T1 l'a refusé par partisanne-
rie et 11 n. de ce fuit, perdu des

immillions qui auraient pu servir à
“l'éducation à tous ses paliers.

M. ANTOINE RIVARD

Le solliciteur général de la pro-
vince s'étonne de l'attitude du de-
puté de St-Maurice qui, lorsqu'il
était député à Ottawa. declarait en
Pleine Chambre être d'accord avec
le gouvernement de l'Union na-
tionale dans son attitude en face
d'Ottawa. T1 se demande. ensuite,
que sont devenues les belles trudi-
tions autonomistes du parti lbéral,
maintenues jusqu'à Gouin et ‘Tas-
chereau.

M. Rivard affirme que, par cette
loi. la province entre de plein-pied
dans un domaine ou sa juridiction
ne fait de doute pour personne;
elle fait un pas de plus à la con-
quête de son autonomie fiscale et
administrative.

M. PINARD

Le député de Drummond affirme
que les membres du gouvernement
se contentent de déclarations théo-
Tiques et de portée électorale. Per-
sonné, pourtant, ne met en doute
l'autonomie de la province. Il vou-
drait d'une autonomie qui coûtat
Muins cher aux contribuables. Le
gouvernement aurait dû accepter
Jes 5 pour cent que lui offrait Ot-
tawa sous forme de déduction
d'inipôt, dès 1946; !) aurait pu con-
sacrer des millions de plus à l'édu-
cation. En terminant, 1! dit que le
nouvel Impôt va augmenter le coût
de la vie et quindirectement |)
frappera aussi les petits salariés
que la loi prétend vouloir protéger.

M. YVES PREVOST

M. Prévost affirme que les be-
soins dans le domaine de l'éduca-
tion sont énormes, malgré tout ce
qui à été fait D'après les comp'es
publics, il montre que, de 1945 à
1853. le gouvernement provincial a

consacré $24 869.000 aux universites
et $184.966000 à toutes les autres
Écoles, soit un total de $219,835,J00;
et outle somme ne comprend que
les $110 millions de dettes des com-
mi sions scolaires que le gouverne-
ment à amumées en 1946. Au pose
de la santé publique, il! a conss ‘ré
depuis 1945 $207,779.000 et $106.109.-

000 à la léglalation sociale c qui
fait un total de 5538.723.000. Et 1€
gouvernement reçoit des demanies
de toutes sortes et de partout pour
des sommes de plusieurs centaines
de millions.

Le ministre soutient ensuite que
le probleme universitaire a pris une
acuité soudaine. Et cette acuité ost
visible dans tous les autres fo.
maines de l'enscignement, ainsi que
dans celui de la aanté et de ia
législation soclale. C'est pour faire
face à tous ces problèmes, que .e
gouvernement est obligé, aujou:-
d'hui, de recourir aux sources de
revenus qui sont alennes et aux-
quelles i}l n'avait pas touché jus-
qu'ici.

T1 reproche aux libéraux de faire
croire que lv gouvernement presente d'argent, pour régler le problème

universitaire et quelques autres pro- |

bllèmes soctaux, qu'elle aille je cher-
cher À Ottawa puisqu'elle prétend
qu'Ottawa accapare nna revenus.

M. RENE HAMEL
Le député de Bt-Maurice pense

qu'en réalité, la province a des
droits prioritaires, en matière d'im-
pot direct; elle devrait donc pou-
voir imposer le taux qu'elle désire
et le montant ainsi perçu devrait
être déductible de celui que le con-
tribuable à A payer & Ottawa. I!
voudrait que le gouvernement lin-
dique par une clause spéciale.
8) In loi avait une telle clause.

M. Hamel l'approuverait; (1 va
même plus loin et affirme que la
province devrait décréter l'impôt
aur le revenu le plus élevé possible.
toujours er. le déclarant déductible|
de l’impôt fédéral, et diminuer les.
autres taxes. I1 le demande, parce
que les taxes dans le Québec sont
plus élevéea qu'allieurs et ll cite
une suite de chiffres pour \llustrer
que les taxes sont plis élevées dans
le Québec que dans l'Ontario.
M. Hamel cite ensuite d'autres

chiffres pour montrer que l'essor
industriel n'est pas ce qu'affirme
le gouvernement. Il pense. aussi,

appellerait-on, |que la province est en retard ati
point de vue soclai: la raison prin-
cipale en est qu'une partie des taxes

nées. le gouvernement fédéral aline sert pes aux fins pour lesquelles accumulé des surplus atteignant un elles ont été perçues. M dit que Je
milliard de dollars: Ce qu'on de- gouvernement fait de la politique:

 

cette lol pour boucler des deficita,
 

 

 

FUTURE MARIEE — Mile Patri-

cia Kennedy dont les parents ont
annoncé jes flançailles à l'acteur
d'origine britannique Peter Law-

ford. Mlle Kennedy est ia fille de

rancien ambassadeur dea Etats-
Unis en Angleterre. Le mariage

surs lieu après Phques

| Une automobile. appartenant & l'un

j de nes compagnons de travail Le
‘jour de son arrestation, 11 avait fait

! prise de recevoir la visite de la por; 
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VERS GENEVE, — M. Hal-C Munks, Vice-président et directeur
canadien de la Seafarers’ International Union, est parti, cette se-
maine, de Montréal, avec son épouse à destination de Genève où il

assistera au congrès international du Travail
 

Rien dans le code pénal ne
concerne la verte des bébés

OTTAWA, 19, — (P.C.f.) — Le code pénal re-
visé du Canada ne prévoit ricn qui puisse frapper de
crime le fait de vendre des enfants.
Cependant, le ministre de

Justice, M. Stuart Garson, & dit;
hier aux Communes que de tels‘
festes pourraient être délictueux |
selon d'autres articles du nouveau.
code qu'étudie actuellemes:t le par- |
lement.
M. Garson & promis de faire une

déclaration sur ce sujet en Cham-
bre aujourdhui.
M. J.-T. Richard, député libéral

d'Ottaws - est, à demandé à M.
Garson ai le nouveau code com-
prend un article “qui rendrait dé-
lictueuse la vente d'un ou plusieurs
enfants”.
M. Carson à répondu:
“Je dirai que le bill No % actuel,

le nouveau code, qu'étudie présen-
tement le Chambre ne frappe pas
spécifiquement de crime la vente
de bébés où d'enfants.”
M. M-J. Coldwell, chef du part!

CCP, a dit que cette réponse pour-
rait créer une fausse Linpreasion,
M. Carson a dit que sa repo e

était ‘parfaitement correcte”, Ce-
pendant, 11 « ajouté:
“Je crois qu'il serait peut-être

préférable de faire une décinration
demain précisant que bien qu’il ny
ait aucune interdiction spécifique ;
relativement à l'offense ou au geste.
la question pourrait être envisazre
sous divers aspects en vertu d':
tres articles du bill No 7. Il t
peut- "tre avantageux de faire a.u-
sion à ta lui actuelle avant ladop-
tion du bill No 7",

- ———— -—
° TT.
Forget est acquitté
Benoit Forget, condamné à passer

10 ans au pénitencier et à recevoir
cing coups de fouet, un mois après
son entrée au bagne, & été acquitté,
hier, par la Cour d'appel
Ce tribunal a malnteni le pour-

voi à l'encuntr” de la sentence, pré-
senté par Me Alexandre Chevalier.
CR. et à libéré l'accusé par suite
de l'absence de preuve qui le reliait
au hold-up qu'ou hit reprochait.
Employé dans un club de nuit.

Forget avait l'habitude d'emprunter

  

une promenade avec of cnmpagnon
Ayant lalssé le véhicule en face de
son domicile, l'accusé avait Ia sur-

iler, qui reconnatssait Ils voiture
comme ayant servi & un hold-up
au cours duquel un M. Pierre La-
moureux avait été soulagé dune
somme de $19000, représentant la
paye de ses employés.

De plus on avait touvé unc
forte somme, au domicile de l'ac-
cusé. Celui-ct avait expliqué qu'on
avait déposé ce montant pour
l'achat de bas de nylon. D'autre
part. M, Lamoureux, qui avait été
volé, n'avait pas identifié Forget
comme l'un de ser voleurs.
La Cour d'appel im est donc ve-

nue à la conclusior: que le défaut
d'identifier l'accusé romme l'un
des individus qui avaient commis
le hold-up n'était pas incompati-
ble avec son innocence On à donc
camsé la sentence,  

lae — 

 

Embellissement des
Plaines d'Abraham
OTTAWA, 19. (P.C.f.) — Le doyen

de la Chambre des Communes croit
que les Plaines d'Abraham ne sont
pes maintenues dams Un état digne
de l'endrcit où Ja Grande-Bretagne
s'est emparé du Canada en 1759.

M C.-G. Puwer, ancien ministre
de l'Air dont la circonscription de
Québx-Su.l entoure le parc fédé-
rai, à déclaré hier soir aux Com-
munes que le gouvernement devrait

procéder à l'emb-llissement de ce
grand site historique.

11 a dit que le ministére du Nord
canadien ct des Ressources devrait
faire tout ce qu'il peut pour que le
pare drs Champs de bataille de
Québec soit sur le même pled que
tous les aitres parca nationaux du
Canada
M Power, membre des Communes

depais 1917, à recommandé égalc-
ment un remantement de l'orgça-
name qui administre les champs
d'un miile et demi carré qui sure
plombent le fleuve St-Laurent.
Le parc est administré par une

commission de neuf membres dont
le budget mnnuel de $100,000 sera
porté à 8125000 par un bill qui a
ailb) aa deuxième lecture. Le paro
est l'endroit où Wolle a défait
Montcalm
M. Power a affirmé que les

Champs de bataille avaient une
très grande importance historique.

T1 & suggéré que le contrôle dés
tenu par la commission sur les ape
proches et les fortifications des
Plaines aoît remu au ministére des
Ressources, responsable des rem-
parts entourant une partie des Plai«
nes.

Il semble, à dit M. Power. qu’il
y ait acturl! ment deux autorités.
M à ajouté qu'il ne serait pes né-

cessaire d'abolir ln commission et
qu'elle pourrait servir comme or-
ganisme de consul'ation
Le travail des commissaires con-

siste presque exclusivement à s'oc-
coper de l'entretien.
les membres de la commission

sont, dit M. Power, des gens de
haut prestige,

Il semble toutefois improbable
que ces hommes, malgré leurs ca-
pacités, pourront s'occuper du tru-
cé de sentirra, de décider quels are
bustes pourraient être plantés le
long des allées et des :.venues du
pare.
Le ministre du Nord canadien,

M. Jean Lesage. à déclaré qu'il res
sentait quelge “embarras” à com-
menter le suggestion parce qu'il
demeure dans la circonscription de
M. Power et qu'il est son ancien

TI west décinré “enchanté” de
prendre connaissance de ls sugges-
tion Den, quil se demande si Je

ps vraiment propice à la
modification de le constitution de
Is commission
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HORIZONTALEMENT

1— Art de deviner par le moyen des
phénomènes néttens.

2 — Poison tiré du latex de divers
arbres — Transpire.

3— Du verbe rire -- Port de Crimée:

les Français y débarquérent en
1854.

4— Fils d'Œdipe — Id
3— Tranquille — Microbe de forme

arrondie.
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4 5 6 7 8 9 10 11

6 — Synonyme dr pluviométre — Ile
de l'Atlantique. >

7 — Ce que le maitre donne à appren-
dre par coeur (pl) — Téw d'une
tige de blé.

8 -Marteau pour enfoncer les pavés
— Rour À gorge d'une poulle.

9 — Créutures "— Plile de Cadmus.
10 — Nom du soleil, chez les Exypticns

— Substance osseuse qui coustitue
les défenses de l'éléphant.

1t — Peintre hollandais né à Leyde: 11
fut le maître de Rubens — Mam-
mifére rongeur.

VERTICALEMENT

1— Qui à rapport à l'oreille.

2— Fait accessoire appartenant à une
série d'événements formant un
tout.

3— Coupe de baguettes eur un tam-
bour — Jeune enfant. i

4— Tentée avec hardiesse — Une des
deux parties égales d'un tout.

3— Le premier de tous tes nombres
— Qui s les nerfs ngacéa

6— Paces d'un: affaire — Agent poil-
tique de Louis XV.

7 — Nuanca — Métal jaune — Lettre
grecque.

8— Qui appartient aux grande mam-
miféres ayant la forme de poisson. |

9— Inviter, convier.
19 — Voluptueux.
11— Facile — Mois de l'année.

 

Meilleure année pour

Dominion Woollens
Dominion Woollens and Worsteds

Lid a vu ses recettes nettes s'éle-
ver à 861,350, en 1953, soit l'équiva-
lent de 418 cents par action. au

regard d'une perte de 3482493. en
1952. II n'a été mis de côté pour
la dépréciation, l'an dernier, qu'une

somme de $75,000, boit un mon-

tant inadéquat, au dire du prési-

dent. M. Henry Barrett, vu les

immobilisations de 39,900,000. Vu

les pertes encourues en 1951 et en
1952, les recettéa durant les 4 pro-

chaines années devront atteindre

81442000 avant d'étre sujettes à

Yimpôt fédéral sur le revenu. Selon

M. H. Barrett, l'avenir immédiat

demeure incertain, vu que les im-

portations continuent d'être con-

sidérables et à prix peu élevés,

d'où la décision de la direction de

faire le plus d'économies possible.

L'entreprise a toutefois amélioré
 
sa position financière l'an dernier,
en effet, sur un actif global de
$5.060.519, l'excédant des exigibi-
lites sur les disponibilités a été ré-
duit de $120841 à $17.602 et les
emprunts bancaires et les lettres
de crédit ont baissé de 8145123.
Les dépenses de capital en 1953 se
totaliserent à $51,000.
 
 

Imperial Tobacco
Company of Canada,

Limited
— AVIS AUX ACTIONNAIRES —

AVIS est par les présentes donne
que l'Assemblée Ordinaire Générale
des actionnaires de l'Imperia) To-
bacco Company of Canada, Limi-
ted se tiendra au bureau principal
de la Compagnie, 3810 rue St-An-

|
|
!

toine, Montréal, Cunada, jeudi le |-
8 avril, 1954, à dix heures et demie |°
de l'avant-midi.

Daté à Montréal, Canada,
le 18 février, 1964.
Par ordre du
Conseil d'Administration,

le Becréuire,
H. E. JACKSON

Décès de Mme
Calixte Proulx
A Montréal est décédée hier Mme

veuve Calixte Proulx, nee Hélène
Allard, à i'Age de 87 ans. Elle était
malade depuis octobre dernier. Lui
survivent ses enfants: Clawe, gar-
de-malade hygieniste de la Ville
d'Outremont, Françoise. Simone de-
meurant à Baie Comeau, Bernard.
de l'Avenir. Que, Gilbert. épouse

de Paul Doyon. pianiste aveugle
et organiste à la Paroisse Notre-
Dame-de-Grâces. et Marcel. Elle

jisse également une bru, Mme
Bernard Proulx, ‘Aurette Côte), et

une petite-fille, Denyse

La dépouille mortelle cat expo-

sée aux salons funeraires à 5310

avenue du Parc. Les funérailles au-

ront lleu samedi matin à l'Avenir,

comté de Drummond, à 1030 hrs

La sépulture se fera au même en-

droit.
Les

Imperial Tobacco

Company of Canada,
Limited

—DIVIDENDES-

AVIS EST PAR LES PRESENTES

DONNE

QU'UN DIVIDENDE FINAL (n°

206) de sept cents et demie Te)

par action a été déclaré sur les ne-

tions ordinaires libérées de la Com-

pagnie pour l'année terminée le 31

décembre, 1953, payable le mercre-

di 31 mars, 1954. aux actionnaires

inscrits à la fermeture des bureaux

le lundi ler mars, 1954.
QU'UN DIVIDENDE INTERIMAI-

RE ‘(n° 207) de dix cents (104) par

action à été déclaré sur les actions
, ordinaires libérées de la Compu-
gnie, payable le mercredi 31 mars.

1954, aux actionnaires inscrits à la

fermeture des bureaux le lundi ler
mars, 1954.
QU'UN DIVIDENDE SEMI-AN-

NUEL ‘n°’ 84) de trois pour cent
(3%! à eté déclaré sur les actions
préférentielles libérées de la Com-
pagnie portant intérêt au taux de
si- p ur cent 165), payable le mer-
credi 31 mars. 1954. aux actionnal-
res Inscrits & la fermeture des bu-
reaux le lund! ler mars. 1964.
PAR ORDRE DE L'ADMINIS-

TRATION.
Le Secrétaire,
H E. JACKSON

MONTREAL P Q.
le 18 février, 1954.
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fer el
Tan's opposition 4 ste demande do.

être or. A.Que UU SOUSSITRE duns les

quinze wu.
Le qraiber de le Cité,
“hariesEdouard LONGPRL

Mont: :* le 19 f'uiser 1954.

Laurentide Acceptance

gagne beaucoup plus
Les bénéfices de Laurentide

Acceptance Corporation Lid. ase

sont elevés à 567342 au cours du

premier trimestre du present exer-

cice. soit l'équivalent de 90 cents

par action “A” et 45 cents par Ac-

tion “B“ à rapprocher de $30.562

pour la méme periode de l'annee

precedente. Les revenus ont atteint

8403246 contre $:38.894 et le aur-

plus a augmenté de $11,332, à 830.-

275.
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£aPatrie
Annonces cinssére comprenant soutes

lea rubriques autres que celles men-

tionnees ci-deamua 2 centins pal mot
minimum: 16 sous

Sems-dispiay sur semaine. 80 i»he

ie dimauche 200 is .lgne et sam ot

dimanche 28c 16 ligne
de nnimance, décet, mariage
messe de foguicm. eervices

res. cartes de remerciements
et avis In Memoriam chargés at taux
unitorme sul Semaine To; ie diman-
che, $1.00.

  

 

DOMINION DU CANADA

PROVINCE DE QUEBEC

DISTRICT DE MONTREAL

Avis de requéte
en divorce

AVIS est donné pur les présentes

que CHARLES COORSH. d'Outre-

mont, District de Montreal. dans la

Province de Québec, présentera

une requête au Parlement du Ca-

nada, au cours de la prochaine

session ou de la suivante, pour ob-

tenir. le divorce de son épouse

JOYCE MILDRED DECKER, pour

cause d'adultére
FAIT A, MONTREAL. dans la

Province de Québec, Je 4e jour de

février AD. Mil neuf Cent cinquan-

te-quatre.
NORMAN C. DENYS,

Procureur du requérant.

266 ouest, rue St-Jacques,
MONTREAL, Que.

DEMANDE de DIVORCE
AVIS est par les présentes donné

qu JOHN RUSSELL WATT, ma-

chiniste, de la cité et district de

Montréal, dans la province de Qué-

bec, s'adressera au Parlement du

Canndn, À sa session actuelle ou à

ia prochaine session, afin d'obtenir

un bill de divorce d'avec son épouse,
DAISY ISABEL WINTER WATT.
démonstratrice, de la cité et dise
trict de Montréal, et demeurant
actuellement dans Jackson Hoights,
Etat de New York, USA. pour
cause d'adultère.
Montréal, le 30 janvier. 1954.

WALKER, MARTINEAU,
CHAUVIN, WALKER

& ALLISON,

Procureurs du requérant,
414 ouest, rue St-Jacques,
Montréal, PQ.

Province de Québec
District de Montréal

COUR oUFERIEURE
No 346.926
DAME MARIE - IMELDA FAU-

SERT, ménagère. épouse commune
en biens de LUCIEN SIMON. ce
dernler de lieux Inconnus. de la cité
et du district de Montréal. deman-
deresse, va LUCIEN SIMON, dv
lieux inconnus, défendeur.

11 est ordonné au défendeur LU-
CIEN SIMON de comparaître dans
le mois.
Montréal. 13 février 1854.

T. DEPATIE,
Député - Protonotaire.

MM. RODIER & RODIER,

procureurs de la demandercase,
3450, 8t-Denis, Montréal
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VENDEUR DE COLLE FORTE
A BOIS

Pournisseur d'importance de colles=
fories à bols « ouverture pour Prprée
sentant dre ventes. Ie osndidut doit

nnaitre  Vindusirie québécoise du

contreplaqué et pomsider  expéricnce
dans ln vente of l'emploi des différen-
tes rollee Bilingue de préférence. Now
employés sont au courant de celte
annonce. Errver en toute confiance et
dontier fenseipnaments complets sut
votre expérimuce à Casier 67, Îe Patrie,
Montréal,

 

 
 

 

  

 

 

REPORTER A LA "POLICE"
Debroulllsrd, digne de confiance. bie
Huçur Devenir currvspondant  Pespone
sable dans une grande ville canadiens
ne Salnire dre plus élevés, conditions
de travail pour tout homme capable de
Tédtiges une copie de la presmière qua
Uté  Errire à Caster La Patrie,
Montréal,

  

TRADUCTEUR JOURNALISTE
De l'anglais at français, dane un bne
rea& Toronto Diplomate, apte au
changement. expérimenté. Haluire

lent ot conditions de
plut  lamediat Ecrire à Casier
La “Pattie”, Montréal.

DEVENEZ VOTRE PATRON en vene
dant nos 223 produits d'usage domesti-
que  articiee de collette médecines,
culinaires, the café. eo Vente fuctle,
acces aSAUTe mu peresvérant $18 vous
partiront en affaires. S'adreaser” Jito,
5140 Bt-Hubert où )v soir HO 2043

LOGEMENT A LOUER

LOGEMENT neuf. ami
et 37500 par mois  Chauffé
Merritt prée Meury Appelrr entre 6 et
A heures pon VE. 0877,
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DIVERS

ALTERATIONS,
paletôt

HE 1308, 129

couture, pantaion,
refaites pour eufants
rue Mout-Roye) Mat,

 

Johna-Manville, 78 cents par ace
tion ord. payable le 11 mars, aux
actionnaires Inacrits le ler mars.
 

 
 

 

Feuilleten de la “Patrie”
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par

Maxime LA TOUR
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“ suite
— Ne voulez-vous pas prier par

télégramme M. André Méranne de

revenir à Para? Xl me semble que

ces nouveaux attentats... qu'il n'a

pas connus... pourraient changer

Quelque chase à ses projets.

— Pourquoi cela? Ce malheureux

garcon a besoin de détente. none

peut guère nous servir. Vous voulez

que je l'appelle?

—C'est une idée que j'ai. =

même, pour être rûr de ne pas le

manquer, vous pourriez faire re-

tarder le départ du “Carthage”.

Aht et puis encore, ll ne serait pas

mauvais de le commissaire

central de Marseille de faire accom-

pagner dixcrètement M. Méranne

durant son voyage et. au besoin, de

Vy décider s'il hésitalt à l'entre-
prendre.
— Bordier, qu'est-ce à dire?

Soupçonneriez-vous M. Méranne?
Ce serait bien invraisemblablet
— "Très invraisemblable, en effet.

Je ne soupçonne personne, nl lui,
ni d'autres. Mais enfin, 1) a été ai
étroitement mélé à toutes ces affai-
res-là depuis le début, sa person-
nalité semble tellement su centre
de tout.

~~ C'est vrai. l'assassin. en ré-
duisant en cendres des femmes qui
éiaient, toutes. ses amies. semble
avoir vould l'entourer d'un eercle
de feu.
— N'est-ce pas? Il ne serait donc

serait-elle l'amorce où se prendrait

notre poisson.
L'idée est bonne, Bordier, et je

crois qu'elle vous bent au coeur,

car vous n'avez jamais été si ba-
vard.
— C'est l'effet de la liberté, miun-

sieur le chef de ia Bûreté.

Le lendemain, André Méranne,
tourhé par le télégramme de M.

Lagravilie, accouralt à Paris avec

un empressement inquiet.

T1 tombe dans un désespoir Im-

possible à décrire en apprenant de

Lagraville lui-même, les malheurs
Qu'il ignorait.
— Ah} a'ecria-t-il merci de

m'avoir rapprié. C’est épouvantable!

Je partais pour un plaisir égokste
tandis que le drame continusit! Bt
je l'as frôlé de si près dans le repide
de Marseille.

“Disponez de moi. Diaposez de

toute ma vie. Je l'ai risquée dans

une guerre vontré les barbares, je
ta risquerai encore à la poursulte

d'un assassin... C'est la même
guerre qui continue.”
— Monsieur Méranne, dit Eugène

Bordier, présent à l'entretien, on a

apporté de 1a gare de Lyon la liste
de ceux des Voyageurs du rapide

dont on a pu Tetrouver les noms.
Voulez-vous y jeter les yeux et dire
ai vous y connaissies quelqu'un. pas inutile de Je protéger lui-

même. Et peut-être sa personne

André prit 1a Liste et l'étudis at-
tentivement,

— "Tiens, dit-il, 1} y avait Si Mo-
hammed ben Kadour!
XXI. — Où l'auteur est contraint

de revenir sur nes pas
Un écrivain anglais contemporain

et justement célèbre M. H-G
Wells, prête à l'un de ses person-
nages — tin savant prestigieux —
le mérite d'avoir inventé une “ma-
chine“ à explorer le temps.
A l'aide de ce aingulier véhicule

qui nie change pas de leu, mais qui

se déplace à travcra les epoques, i

serait possible de re faire voiturer
jusqu'aux plus jointaine avenirs du

monde et d'acquérir ainst, par anti-

cipation. des renseignements pré-

cils sur les événements futurs; In-

versement, en poussant une manet-
te qui actionne la machine dans le

sens contraire, on ponrrait revenir

sur. le passé et revivre jusqu'aux

âges les plis reculés.
On ronleruit, en somme, dans le

tempa, avec autant de facilité que

Ton roule dana l'espære. Ce serait

sans nul doute, pasionnément ina-

trictif,
Malheureusement — ou heureuse-

ment — le savant qui inventæ cette

machine n'existe encor qu'en l'ima-

gination de M. Wells, Et l'on se de-

mande même s’il ent sax de souhal
ter qu'un tel instrument soit #n

leur activité, que ce qui n'existe pas
encore ne soit pas défioré à l'avance.
Tout le jeu de la vie consiste à

poursuivre et A tenter de retenir un
insalalssahle présent.
Mais on a, de tout temps, concédé

aux historiens et aux poètes — par
conséquent AUX romanciers qui sont
À la fois l‘un et l'autre — un privie
itge, une sorte de pouvoir discré-
tionnaire sur le temps et aussi sur
l'epace.

Ils se meuvent librement dans l'un
et dans l'autre aena sans avoir be-
aoÿv de l'aide d'aucune machine. Ils
sautent à pied joints, s'tls le veu-
lent, par dessus le présent et dans
Jen deux sens.
C'est une prérogative qu'ils parta-

gran avec les dieux et qui leur est
donnée pour instruire ou pour amu- ser les hommes. Nous nous réclame-
rona de cette prérogative tou: autant
qu'il le faudra pour la rJarté do
notre récit, mais sans excès et avec
mesure,

K: pour je moment, nous embare
querons nos lecteurs vera le pawé,
non pour un voyage au long Cours,
;mais pour Un simple petit cabotage,
les ramenant à l'instant encore pen
lointain où Mme Lagraville, qui
s'appelait en littérature Madeleine
de Saint-Ernest, se réveilla dans

jour mis au service de la curiosité un compartiment des wagons-lita,

humaine. que le rapide parti de Paris à 21

Tl importe À l'intérêt des vivants | heures 56 corvoyait vera le littoral

que ce qui est mort, reste mort; à médilerranéen. «à suivre)
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—Longtemps arant la fin, j'étais bien fatigué de creuser

des trous pour les poteaux.

ae  
  

  

Les guetriers de Rémr
veulent venger la mert di
eur chef.   

 

 

 

   

  

  

  

  

/f Le ragout spe-
etai fera ngtre

6/ afteire. Une
Le assiette

   

    
Quand c'est lui
qul pays...

Je commenceral
par du falsan. Le
filet mignon sembl
bon. Apportes-mol

aussi une bostelll -
L de champagne. I

    

Mais il émerge dans une salle où plusieurs tunnels s'offrent
"ou choix, Lequel prendra -t-it> — Ma soeur à préparé le diner,
 

  

Nous avons de la saucisse fumée,
des pommes de terre fumées et
des pots fumés.

RICHESSE

 
Unvéritable gentilhomme….

 

 

  

- | Oui, Rdwmend, tout est fans Voiei tout ce
— TN cette valise. Je ne pourrai

Mais, Jamais em faire ua d'aider ainsi
   

L'Etrangieur, tu as

   

que te pos. . ;

sides J, |sank
LCL res

hog/
1

 
Je Uarréite, Sanderson.

Ce télégramme de Casaidy
explique trut.

Vous êtes un véritable gentilhemme -

rd ten. Je vous en prie, M. Twi.M. Ch M.
que ja. aren. okam, il n'y a rien de pins       
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Est-il bien chevalier ?
 

   

 

as

Je t'en prie, appeile-moi mainte-
nant le chevaller masqué.

 

    

 

11 y a un petit trou de mite
dans ton meuchetr.

 

    
JEANNINE ET PATAUD La prudence avanttout
 

 

  Cinq heures, et
mon chauffeur n’est

pas de retewur A-t-l vraiment lin-
tention de quitter mon service?
Faurais dû te douter, c'est um

thebe, tout simplement.

     

 

 

Tout alinit mal. Nous avions
blen établi notre stratégie, munis
cet idiot manque l'eccasion de
ravir Jeannine.

   
  

yo

Celle qu'il à ravie

portait le manteau
de Jeannime, et
voilà que . ë ;

 

    

 

 

    
Pas de prochaine fois

= Le

S PS|

D 7

 

Je ne peux plus venir ici sans qu’en
me soupçonne de quelque mauvaise
intention. Si mon chauffeur est
parti, fespère qu'il est parti pour
um Jeng voyage.

G —?   A 5

“© J
Ne vous si-je pas 4 i. d

vue quelque part? gpg a 2 ryt:
} NIT IN

 

Une chasse misérable. T1 n failli dès
le premier obstacle, et ensuite, un

 

Ta n'es pas un chasseur, tu es
mème un lèche. Tu as tourné
le des aw Nom.

x ns. T | < 2

}

 

   

Tout n'est pas pesdu

C'était dn première fois que * “n n'y aura p
Je me vervais d'une lance. A proc!
Je ferai mieux ta ai haine

\ prochaine fois. / Sols.

Na. 23
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COMPLOT

 

  

   
  

  

En effet, Baton.Notre situation Si pape apprend

que ce n'est pas

won petit-fils

 

Lorsque je t'ai épouse, 11 m'a dé-

shérité. Plus tard, quand je lui al

montré notre “fils”,

  

   
Us changé

   

 

dit Bâton.

  

 
1} lai faut dix pour cent...

“Nous pvoms prouin $10.008 à tu

mère pour l'usage de sem eméant”

  

    

Baton, tout nest

se neut, SU moa Pere:

 

 

 HateSY      

  

  

   

Tu en peut-être un
financier génial, Le C'est

 

Toque.de Noveux, mala j'espère
ma propriété que tu ne l'as pan
"À Li - raulé, Cette propriété monustralie. C'est 's aucune valeur.Sarkis qui l'a 8 Rocune ;
achetée. J'ai
réussi lA un }
bon rous.

 

 

  

   
 

l'avoir. Ecoute, Fox.
te m'enièves tout

   
        Qu'u-t-H dome ? Tu as doit

de l'argent, que veut-il de
plus ? Mel, je veux dis

vour cest .

wd qui voulait

plaisir.

meSRE A

 



 
 

TENNIS SUR TABLE

Un des meilleurs ‘tournois de
tennis sur table organisés au cours
de I'hiver vient d'être disputé à
la Palestre Nationale et la finale
qui mettait aux prises Cérard La- !
moureux et Cliude Champagne (ut
de l'avis des nombreux spectateurs
une des plus sensationnelle encore
Jouée
A la fin d'une lutte mouvementé

du commencement à la fin, La-

moureux l'enportait sur son jeune
rival au compte de 19.21, 21-13,
18-21, 21-15 et 22-20. C'est donc
dire que chacun des sets fut dis.
puté avec acharnement et le set
décisif tint les spectateurs en ha-
lemme comme l'indique bien le sco-
re 22-20 Lamoureux menait 19-16
lorsque Champagne réussit à mon-

ter à 19-19 et les deux adversaires
bataillérent ensuite point par

point jusqu'à ce que Lamoureux

enréuistre le point gagnant.
Champagne dut aussi travailler

ferme pour parvenir à Ia finale,
devant disputer trois sets pour

l'emporter sur C. Bertrand en semi-
finale, pendant le premier set 22-24
et devant batailler avec ardeur
pour gagner les deux autres 21-16
et 21-17
Une aute vedette du tournoi

fut Guy Charron qui donna la
frousse à Gerard Lamoureux dans
les quarts de finale forçant l'uiti-
me champion à la limite avant que
ce dernier ne l'emporte 21-15 et
24-22
Claude Marie, instructeur de na-

ge, « aussi fourni an magnifique
effort perdant par 21-19 et 22-20
contre Claude Champagne.

Bien que défait en première ron-
de, le jeune Plerre Roch, âgé de
seulement 12 ans, qui participait
à un tournoi senior à cependant
fait preuve de beaucoup de pro-
messe en devant s'avouer vaincu
par 21-18 et 21-19 aux mains de
Marcel Girard.
Samedi, le 27 prochain. les jeunes

auront à leur tour leur tournoi et
on prévoit de nombreux inscrits
pendant que le 6 mars ce sera le
tournoi des dames

JUDO

Le plus grand tournoi de judo de
la saison à date sera disputé à la
Palestre Nationale jeudi soir pro-
chain alors que la majorité des
Ceintures Noires ‘le plus haut grade
dans le judur arront en lice dans
un concours qui comprendra aussi
les ceintures d'autres couleurs.

Le champion des Ceintures Noires,
Mare Scala, considère ce tournol
comme un defi à aa couronne et
est bien déterminé à nrouver sa su-
prématie sur ses rivaux en celte
occasion. Le recent tournoi a mis
en vedette René lalonde, Roger

Ménard et Albert Rousseau et les
fervents de ces exercices seront en
meanre de constater qu'avec de tels
noms le tournoi prend une Impore

tance capitale.

Une inscription qui promet aussi
de susciter beaucoup d'intérêt sera
celle qui marquera l'apparition dans
les ranes locaux de M. Ban, un Ja-
ponals, maitre de cet art qui vien-

dra rivaliser contre les mellieurs
adeptes du judo dans nos murs.
Chez les veintures de couleur on

trouve de telles vedettes que Louis
Arpin, Renald Belsile, Jean Allaire,
Roland Malette, Jean-Claude Clou-
tier, Joe Sauro. Mike Terensio et
autres devront batailler ferme de-
vant des jeunes bien déterminés à
se meriter des c«:iniures plus éle-
vées.
Le judo n fail des progrès  inf-

menises à Montrenl depuis la venue
de M Beaujeun vt les indications
sont que dict quelques mois ce
aport deviendra un de ceux qui sont

lee plus pratiqués dans les différens
tes organisations sportives.

NATATION
Jeudi, vendredi et samedi de la

semaine prochaine lex nageuses de
la Palestre Nationale presenteront
leur gala annuel de nation et l'ins-
tructrice Mile Laure Gaudet a dé-
claré que ses protégecs avaient un
programme de tout premier ordre
& vitrir aux spectateurs.
Boixante nageuses de la Palesire

participeront À © grand gala qui
sera marqué de numéros de nage 
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de fantaisie, plongeons, numéros
comiques et nage synchronisée. Ces
jeunes filles se préparent depuis
plusieurs semaines en vue de ce
spectacle et ont atteint une telle
symétrie dar les numéros de grou-
pe et une telle perfection dans les
numéros individuels qu'elles émer-
veilleront les personnes présentes
A chaque année cr galu aquatique

est un événement important dans

les activités des membres de Ia Pu-
lestre et les billets pour chacune
des trois représentations s'enlévent
très rapidement.

Les participantes aont toutes des

membres de la Palestre Nationale
qui ont participé aux différents

concours de natation organisés au

cours de l'hiver, se clussant tres
avantageusement pour leur asvocia-
tion. Certaines d'entre eux font
partie de l'équipe de natation depuis raquette. TOL dans la soirée, 400 vraiment

|

 

leur bas Age et suivi régulidrement
des cours depuis.
Un programme très élaboré des

différents numéros à l'affiche a été
préparé pour chacun des spectacles
avec des numéros bien agencés pour
conserver une continuité dans le
programine du commencement à la
fin.
ee

Carnaval d'hiver
de Sainte-Agathe
STE-AGATHE DES MONTS. —

Le Carnaval laurentien se termi-
nera, samed! et dimanche, dans une
feerie de fêtex populaires comme
lon en a jamais vu dans les Lau-
renlides,

Samedi sera la journée des en-
fants: courses en patin, en ski, en

nombre d'années, ayant debuté des | enfants portant des flambeaux dé-
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fileront dans les rues, avec des corps
de clalrons, une brillante escorte

jà cheval, et les sleighs de la reine
et den personnages officiels. Ce dé-
Mlé ébioulssant de gaieté se rendra
au grand palais de glace, ou un

‘grand feu d'artifice jettera des
couleurs sur le paysage de neige.

La reine du Carnaval, Mlle Jeun-
nine Baril, fera ensuite la tournée
des hôtels, en compagnie du maire
et d'autres personnalités.

Le défilé annuel des chars mon-
trant des scènes du bon vieux temps

wt unique en Amérique du nord. A

lut seul, il attire à Ste-Agaihe des
Monts des millers de touristes, Le
spectacle est typiquement canadien-
français: participants et spectateurs

lavec ceinture fléchée et tuque de
laine, musiciens aux costumes ru-
tilants, chants de folklore. C'est

l'illustration d'une fête
| campagnarde d'autrefois.

We ign naoa

UUCertificat deMéritePow
HAUT SIMPLE

M. L. YANOFSKY MME F. BELLINI

268 245

 

Rochon triomphe
NEW YORK, (PA) — Le cham-

pion américain Tony Trabert a
disposé de Frank Shields de New

York, 0-6, 9-7, 6-2, dans la pre.
miere ronde du tournoi de tennis
Interieur ici hier soir.
Henri Rochon de Montréal a

battu Dick Sorlein de Philadelphie,
8-0, 7-5, Vic Seixas a battu Don
Thompson, 8-2. 6-0. et Art Larsen
a éliminé Desmont Margetson. 6-2,
6-2,

BROOKLYN. — Les Dodgers de
Brooklyn ont annoncé hier que
le droitier Bob Milliken avait sl-
gné sor contrat peur la prochaine
saison. Milliken, Agé de 27 ans, a
remporté hui. victoires contre. qua-
tre défaites, la sa‘sor. dernière. II
a alloué une moyenne de 3.36 points
mérités par joute.
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La photographie ci-haui représente M. Lawrence Yanofsky et
Mme Florence Bellini, recevant leur Certificat de Mérite Dow,
«ccordé cette semaine pour la première fois: (semaine du 7 au

AUTRES SCORES REMARQUABLES 13 février) of présenté par Maurice Brisebois, de la Brasserie
Dow. A l'extrême gauche, Léon Payette, gérant de le salle de

H oO M M E s quilles Park. M. Yonofsky à obtenu le certificat en jouant vne
SALLES partie de 268, te 10 février degnier, — le plus hout score de le

NOMS SCORES DE QUILLES semaine pour les petites quilles — salle de quilles Park.

nai Brith”. Mme Bellini à
8. Anderson 267 Monkland te 6 février,
G. Ouellette 263 Parent à fe saiie de quilles St-MHenri. Mme Bellini fait part la figue
G. Mohammed 259 Leader “Baisaicu”. La moyenne des points de M. Yanofsky est de 147,
L St-Georges 258 Montréal celle de Mme Bellini, de 130. La Brasserie Dow est heureuse
F. Rode 257 Leoder d'offrir ses félicitations oux gognonts des deux Certificets de
A. Coulombe 256 Sean-Talon Mérite Dow, remis cette semaine pour la première fois.
L Labatogiie 256 St-Paul Un Certificat de Mérite Dow est décerné chaque semaine aux
M. Shamy 255 deux joueurs (homme et femme) qui obtiennent le plus haut
E. Roy 255 de simple au cours d'une partie de ligue, joués à Montréal, du lundi

sv dimanche soir de chaque semaine. Les meilleurs scores de
le semaine obtenus dans chaque salle de quilles reçoivent aussi

DAMES une mention honorable.

E. Desroches 239 Orléans Pour de plus omples renseignements, voyez l'annonce affichée dans
P. Gallery 223 Park votre vale de quifes.
R. Weight 222 Parent
E. Nihmey 2% Syrian
M. Sernen nr Windser LA BRASSERIE
M. Morin 213 Alouette
H. Desjardins 212 Modern
€. Acpoil 210 Se-Lavrent
T. Charbenneau 208 sean-Taton

LIMITÉE

PTT OUTmese 2. se
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Le diner des célébrités à
Toronto a récolté $29,000
pour les enfants infirmes

TORONTO, 19. — (P.C.f.) —- Des champions et
des aspirants âgés de 18 à 73 ans, représentant 11
sports, se sont unis hier soir pour une cause com-
mune: aider les jeunes qui n’ont pas la chance de
devenir athlètes. >—

Ils ont été les vedettes du troiaié- | pionnat professionnel de natation

me diner annuel des célébrités of- à l'exposition nationale, à Toronto,

fert par l'Association des chromi-|et Bob Cunningham, des Rough

queurs sportifs de la presse et de Riders d'Ottawa, vainqueur du tro-
. phée Jeff-Russel pour avoir été

choisi le joueur le plus remarquable
dans le Big Four, l'An dernier.

 

 

Vincent bat
Bob Bédard
MIAMT, Floride — P.A.f.) — Tony

Vincent, de Miami, le troisième fa-
vort, a disposé hier de Robert Bé-
dard, de Sherbrooke, membre de
l'équipe canadienne de la Coupe
Davis, en trois sets pour passer à
la semi-finale du tournoi de chame
pionnat de l'université de Miami.
Vincent et Bedard ont bataillé

durant plus de trois heures avant
que Vincent ne l'emporte 3-6, 6-3,
86. Dans le premier set, ils ont
envoyé la balle d'un côté à l’autre
du filet 131 fois et ii leur a fallu
échanger de 60 à 70 coups avant de
marquer un point, à plusieurs re-
prises.
Gardnar Mulloy, le premier fa-

vori, à facilement défait Bob An-
derson, un Buédois, 6-1, 6-4.
 

été proclamé vainqueur
Chuck Davey après un
l’Olympic Auditorium. La
plissait l’arena à capacité,
décision. e—

Aragon bat Davey;l'arbitre
et un juge sont suspendus

LOS ANGELES, 19. — (P.A.f.) — Deux officiels
ont été suspendus, hier soir, après qu’Art Aragon eut

ar décision “partagée” de
ur combat de 10 rondes à
foule de 10,400,- qui rem-
a longuement critiqué la
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Drummer a

21

battu Terry

et perdu contre Basilio
Reggie Chartrand n’aura pas la tâche facile

lundi soir lorsqu’il rencontrera Ernie Drummer de
Syracuse dans un match-revanche de dix rondes.
Drummern’est pas demeuré inactif après sa victoire
sur Chartrand l’été dernier.

 

 

Mariéne STEWART

1a radio. Plus de 800 personnes ont
répondu à l'appel, au prix de 325
du couvert. La recette de $29,000
sera versée à la Société ontarien-
ne des enfants infirmes
Le diner & marqué le début de

la campagne annuelle du Timbre
de Pâques. Parmi les convives se
trouvaient des hommes et des fem-
mes qui ont connu la gloire spor-
tive en Amérique du Nord. Des hé-
ro de la boxe, du football, du
hockey, du golf, du eurling, des
concours hippiques, du cyclisme, de
là natation, de l'équitation, du ba-
seball et de l'avion ont pris place
à la table d'honneur.
La jeune génération était repré-

sentée par Marlene Stewart, petite
goifeuse célèbre, de Fonthill Ont,
qui est devenue l'an dernier la pre-

commissaires Everett Sanders et
Norman Houston de la Commission
Athlétique de Californie x sont
réunis immédiatement en assem-
blée d'urgence et Sanders s'est ren-
du à la chambre de Davey, ou il à
annoncé que les deux officiels qui
avaient voté pour Aragon — l'arbi-
tre Mushy Callahan et le juge Joe
Stone — avaient été suspendus.

“C’est la pire décision que j'aie
vue durant mes nombreuses années
dans la boxe”, a dit Sanders à
Davey.
Callahan, un anclen boxeur et

vétéran arbitre, à fugé le combat
56 points à 54 en faveur d'Aragon.
Stone a voté pour Aragon 55% à
5415, selon le système de 11 points
par ronde de Californie, L'autre

Charlie Randolph, & voté
58-52 pour Davey.
Le représentant de la Presse As-

sociée a voté 56-54 pour Davey, lui
accordant six rondes contre trois
avec une nulle.
Aragon était favori. 2 contre 1.
Sanders a convoqué une asem-

blée spéciale pour le 24 février. Il
 

Le président Tony Entenzs et 1!Canada vs Chili
MELBOURNE, Australie — Les

Etats-Unis rencontreront les Indes
en première ronde du tournoi de la
coupe Davis l'été prochain. Le Ja-
pon sera opposé au Mexique et Je
Chili se mesurera au Canada. Le
Cuba ne jouera pas en première
ronde de la zone américaine.

8ir Normand Brookes, président
de l'Association de tennis de l'Aus-
tralie a annoncé que la ronde de la
zone américaine devra être termi-
née pour le 13 septembre.

eftet rencontré Carmen Basilio ct à
perdu par décision. Basilio est ce-
pendant considéré comme le pre-
mier aspirant au championnat mi-
moyen du monde et il n eu l'hon-
neur d'envoyer Kid Gavilan an
plancher. Drummer a aussi fait fa-
ce à Mario Terry qu'il a battu par
décision.
Drummer s'entraine sérieusement

pour son match contre Chartrand.
“J'ai vuinçu Chartrand par décision
et Jambitionne de l'emporter per
K.O. cette fois”, a declaré Drum-
mer,

Ernie désire ainsi faire oublier aa
défaite par K.O.T. contre Paolo Me-
lis, On auit que l'arbitre avait ar-
rété le match à cause d'une large
coupure de Drummer à la lèvre.
Même s'il a subi la défaite, Drum-
mer avuit fort belle figure,

Il a démontré qu'il était un solide
encalsseur et qu'il était trés agrus-
sif. Chartrand entend se porter à
l'attaque dès le début de In ren-
contre pour l'emporter par K.O
Dans la semi-finale qui sera de

huit rondes, Tony Percy, un jeune
pugiliste de Drummondville, tentera
de faire oublier sa défaite contre
Chartrand en faisant face à Larry
Bushing, un autre boxeur de Syra-
cuse. Bushing détient également une
victoire par KO. sur Percy, dans
un match qui fut disputé à Ottawa

l'an dernier.
Jerry Simpson, le jeune Montréa-

lais qui & impressionné en battant
Jerry Aubut par mise hors de co.n-

bat il y a deux semaines livrera

un match de six rondes à Bobby
Joyal de Drummondville. 

Castellani risque heaucoup

contre Ernie Durando cesoir
NEW-YORK. — Rocky Castellani, premier as-

Le boxeur noir de Syracuse à ent

mière Canadienne à remporter le a dit qu'il était probablement im-
championnat féminin de golf ama- [possible de renverser la décision,
teur de Grande-Bretagne. On re- mals il n dit: “Nous al'ons mettre
marquait aussi Shirley Thomas, 18 fin à ces mauvaises décisions et à
ans, d'Ottawa, la seule femme ces décisions “partagées”. Nous ne
ayant réussi à se tailler une place |tolérerons plus ce manque d'unifor-

pirant au championnat poids-moyen du monde,

risquera cette position avantageuse, Ce soir, alors

qu'il rencontrera Ernie Durando dans un combat de

10 rondes au Madison Square Garden.* .
Durando, un boxeur de Bayonne, plots qu'il à ensuite battu un

N-J. est reconnu comme un des
plus durs cogneurs de ss division. I] Mäteh revanche.

 

 

dans l'équipe d'équitation du Ca-
nada. Mile Thomas a connu la cé-
lébrité en 1953, au Madison Squa-
re Garden, en triomphant de ve-
dettes britanniques, frlandaises,
américaines et canadiennes.

TOMMY BURNS PRESENT
Le monde pugilistique avait dé-

légué Tommy Burns, 73 ans, de
Lanover, Ont, le seul Canadien
ayant été couronné champion du
monde des poids-lourds, et
Walls, de Toronto, tenant du titre
canadien dans cette catégorie.
Burns, actuellement évangéliste à
Coalinga, Californie, remporta le
titre au début du siècle. Il est au-
jourd'hui un personnage leureux,
préchant l'amour du genre hu-
main.
Les ambassadeurs du hockey

étaient Eddie Shore, l'ex-vilain des
Bruins de Boston, Fred (Cyclone)
Taylor, lun des plus grands
Joueurs canadiens, et Frank Bou-
cher, l'ex-virtuose du crochet, d'Ot-
tawa, actuellement gérant des Ran-
gers de New-York, de la ligue Na-
tionale.
A la table d'honneur, Tris Bpea-

ker et Lefty Comes, prodiges du
baseball, et Herman Hickman, le

fameux “gros” joueur de football
coudoyalent Torchy Peden, de Vie.

toria, C.-C, un des géants des cours

ses cyclistes de six jours: Ken Wat-

son, probablement le plus grand
curler du Canada, et Ear} Sande,le

petit homme chauve dont le nom
évoque lez courses.
Parmi les autres célébrités, on re-

marqualt John Ross Roach, qui fut
un temps l'un des meilleurs gar-

diens de buts .au hockey, Leon
Hart, le puissant quart des Lions
de Détroit, dans la ligue Nationale
de football; CLff Lumsden, de To-
ronta.ig0is fois gagnant di cham.

mité",
—_———

| Togo rencontrera

Managoff mercredi
Lee Savold, un ancien brillant

boxeur poids lourd, neviendra à
Montréal, mercredi prochain, pour
arbitrer je combat que ze dispute-
ront le Grand Togo et Bobby Ma-
nagoff. C'est ce que le promoteur
Eddie Quinn a annoncé hier.

| Savold est déjà venu à Montréal
il y & quelques années. I avait
lalors accompagné Je mi-moyen
Fitzie Pruden, qui était venu ren-
contrer Johnny Greco dans un
match pour le championnat cana-
dien.
Eddie Quinn s'est assuré les ser-

vices de Bavold Après que Mana-
goff eut exigé un arbitre neutre.

 

Horvath mène
à San Antonio
SAN ANTONIO. ‘P.A» — Rudy

Horvath de Windsor a réussi un
acore record de 61, 10 coups sous
la normale, hier pour prendre les
devants dans le tournoi de golf
omnium de San Antonio.
Horvath détient une avance d'un

coup sur Joe Moore de White
Plains, et trois joueurs se parta-
gent la troialéme place. Ce sont
Lionel Hébert d'Erie, Shelley May-
field de Chicopee, et Wally Ulrich
de Maplewood. Un sutre Canadlen.
Johnny Kesselring, à joué ses 18
trous er: #8 coups.
een

AUGUSTE Me. — Babe McCarron, lant, 146, Rumford, Ma, 3.
184 1-2, Augusta, K.O.T. Rutusy Gal- |

a démontré qu'il avait un redouts-
ble coup Ge poing dans ses deux
matches contre Castellani.

Dans le premier combat, au Gar-
den le 27 janvier 1950, Castellanl
à été envoyé au plancher pour le
compte de huit à la troisièzne ron-

| de. 11 a affiché draucoup de cou-
rage par la suite pour gagner lc
match par décision des juges.

Il ne fut pas aussi chanceux dans
le deuxième combat qui fut disputé
le 11 janvier 1952 au Garden. Une
dure droite l'a envoyé au plancher
pour le compte de 9 à ia Ge ronde.
Une autre dure droite l'a de nou-
veau envoyé eu plancher pour le
compte de 9 à is ronde suivante.

IT] était tellement impuissant lors-
qu'il s'est relevé que l'arbitre Ray
Miller à arrêté le combat pour don-

ner la victoire par mise hors de

combat technique à Durando.
Tommy Ryan, alors gérant de

Castellani a allequé l'arbitre parce
Qu'il avait arrélé le combat. Il à
ensulte frappé le matchmaker Al
Weill dans la chambre des boxeurs.
Résultat, Ryan ne s'occupe plus de
boxe depuis ce temps.
En dépit de sa défaite par KOT.

dans le match du 11 janvier 1952

Castellani est favori à 11 contre 5
pour l'emporter. Les preneurs au

livre figurent qu'il sera vainqueur

sl le match se rend à la limite. Les
trois juges du premier match Je fa-

 
encore en avant lorsqu'l à subi la

défaite par KOT.
Castellani tenters de remporter ss

Be victoire consécutive. I! a gagné

25 de ses 27 derniers matches. En
1963 11 à gagné huit de sew neuf
combats. Il « subl une défaite par
décisson partagés contre Pierre Lan-

 
vorisaient sux points et il était!

Les autres victoires de Castellan!
en 1953 furent : Ralph Jones, John-

ny Mack, Jackie Keough, Johnny

Lombardo, Ted Olla, Mickey Lau-

rent et Gil Turner.

Durando a été inactif depuis le

23 octobre dernier A cause d'une

blessure à une épaule. Ii s'est bles-

sé en triomphant de Charles Hunes

à Paris par mise hors de combat

à la sixième ronde. a
cm

Guelph proteste
GUELPH, Ont, 19 (UP) — la

 

de ia ligue Junior de l'Ontario à
protesté nuprès de l'OHIA. au-
Jourd'hui, contre la suspension d'un
An imposée à leur pilote, Alf Pike.
Le Guelph n désigné Howard Ma-
son pour piloter l'équipe durant
le reste de la saison, si la suspen-
sion de Pike n'est pas relevée.

Pike à été suspendu à la suite
de son refus de terminer une par-
tie contre les Mariboros de Toron-
to, dimanche dernier. Avec moins
de trois minutes de jeu, Pike a re.
tiré son club, qui trait de l'arrière
par 8-0. Les arbitres ont évidem-
ment accordé la vktoire aux Marl-
boros.
Roy Manson, le gérant d’affaires

du Guelph, & déclaré qu’il logeait
un protét co: tre la suspension par-
ce que l'arbitre Jack Hogan n'a
pas donné ultimatum de deux
minutes au pilote de son club, tel
que prévu par le réglement.
Howard Mason, fils de Roy Ma-

son. (at le pilote du club Biltimore
Junior ‘B* depuis 1940.

 

LOS ARGELEN—ATt rage, 166, Les-
Angeles, bat Fort décision Chuck Da-
ver, 166 1-4 t-Lansing, Mich, (19). 

direction des Bilimores de Guelph,

C.N.R. favori
pour éliminer
Northern Electric
Le C.NR. à causé une certaine

aurprise en remportant la victoire
dans les deux premières Joutes. Les
Joueurs de Bill Menary sont favoris
pour gagner encore ce soir et abe
aurer ainsl je droit de renconirer
le Dow dans la série finale pour le
trophée Johnny-Greco.
La direction du CN.R. est satis-

faite de la tenue affichée par ses
Joucurs dans cette série. Menury &
prédit une autre victoire si ses
joueurs affichent ls méme tenue,
“Mes Joucurs affichent réellement
la tenue que j'attendais d'eux”. &
déclaré Menary.
Le CNR. sera au grand complet

pour la rencontre de ce soir. Roger
Morrisette sera À son poste dans
les filets de ce club Morrisette eat
l'un des reaponsables des deux vice
toires consécutives du CN.R.
Jimmie Willlamson, instructeur du

Northern, est cependant confiant de
voir ses joueurs éviter l'élimination.
Il prétend que ses joueurs n'ont
pas été chanceux. Le Northern a eu
un mellleur record que le CNR.
durant la saison régulière,
Lorne Golden, le meilleur comp=

teur du Northern, sera À son poste,
Golden à Joué en dépit du fait qu'il
souffrait d'une forte attaque de la
grippe durant les deux premières
joutes. 11 formera, ce solr, un trie
avec Bobby Young et Pete McMa-
haman. Ed Loziensk! formera une
ligne d'attaque avec Claude Véstma
et Fred Hazelhurst.
Moe Martin et Bob Bierzant se-

ront utilisés A la défense en avant
du gardien de buts, Dave O'Meara.

pr

Denys Casavant
se distingue
Après avoir concédé une avance

de 2 buts à ses adversaires, le club
d'Etoiira de la Ligue de Rockey
Dépreasion s'est superbement rallié
dans les dernières minutes de le
joute pour égaliser le compte et
tenir les collégiens de l'Académie
Roussin & un verdict nul de 4 à 4
dans une joute hors-concours, qui
a été disputée à l'Aréna de Pointes
aux-Trembles, dimanche dernier.
Denys Cnasavant n’est particulide

rement distingue à l'attaque pour
la L.H.D. en comptant le but éga-
lisateur, tandis que les autres buts
étalent enregistrés par Pierre Ra-
cette, Jean-Paul Bergeron et Bill
Andoney. ;
Bien protégé à la ligne bleue

par Gerry Tremblay, Bob B-aue
cage et Gerry Desparois, le cerbée
re André Mercler a donné une mae
gnitique exhibition de son savoire
faire dans les filets de Ia LHD,
dont les joueurs concédajent une
différence d'une quinzaine d'an-
nées dans la moyenne d'âge avec
leurs jeunes adversaires,
A l'innue de cette joute nulle, le

Dr Yvan Dion. instructeur des
Etoiles de la LHD. a déclaré qu'll
avait accepté l'invitation du Collé-
ge Roussin pour une autre joute
qui aura Îleu vera le début de mars
et que son équipe rencontrerait

sous peu jes Collèges Bte-Tnérèse,
Lara) et St-Laurent.

 

 
Eliminatoirede
la ligue de l'Est

Les séries éliminatoires de M
lixue de hockey des Industries de
l'Est débuteront ce soir & )Varens
Roussin.
Daus la première partie d'une

série de deux Joutes, total des
points. je Canada Cement du zé-
rant R. Lafortune sera opposé au
Dominion Tar de C. Raymond.
Dans l'autre joute le Reso de

Claude Forest fera face au Ime
périal de P. Leclair. Le gagnant de
vette série sera proclamé €
de Imperial Oil Limited, et reves
vra le trophée Charies-Bcrymgeoug,

 

  



 

  

Lulu DENIS
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=Un but de Lulu Denis permet

SHERBROOKE, 19. — (P.C.f.) — Un but controversé de lulu Denis
après 3.25 minutes de la période supplémentaire a donné au Royal de Montréal
une victoire de 3-2 sur le St-Francois de Sherbrooke hier soir, dans une joute
de la ligue professionnelle du Québec. Par ce gain Royal est resté égal avec
Chicoutimi en première place.
Denis a compté après que Gerry |

Cotnoir eut bloqué un lancer dun,
autre joueur montréalais. Cotnoir
tenta de saisir la rondelle avec sa
mitaine, mais larbitre Charlie Dé-
zie) décida que la rondeile était
encore au jeu ouand Denis la pous-
sa dans la cage.
Le Behrbrooks protesta tt Déziel
 

Ste-Thérèse est légèrement favori
pour triompher du St-Jérome ce soir

les Castors de Ste-Thérèse et les Alouettes de
St-Jérôme seront au grand complet pourla cinquième
partie de la série semi-finale de quatre de sept des
éliminatoires de la ligue Provinciale, ce soir, à Ste-
Thérèse. Les deux clubs sont sur un pied d'égalité
dans la série avant rempo
Une rivalité aussi

celle qui existe entre les Canadiens
et les Leafs de Toronto de la Jigue
Nationale existe entre les clubs St-
Jérôme et Ste-Thérèse. Mardi soir
À St-Jerôme, les Castors n'avaient
Que citig jouetirs et aucun arrière-
garde. Les avants Dave McCready
et Chiff Malone ont Joué à la ligne
bleue. Les deux Labelle et Lencock
qui ont pris un repos furcé mardi
à cuiwe de la tempête ont profité
du repos.

Il est juste de prévoir une joute
excitante au possible ce soir à Ste-
Thérése. Yves Nadon, le pilote du
St-Jérôme, à affirmé que son club
aera de retour au jeu ce soir. Frank

Bennett, Paul Manon, John Drury
et Harold Butts seront à la ligne
birue des Alouettes.
Prank Porteous jouera en com-

grahde que»
rté chacun deux victoires.

 

pagnie de Danny Cadue et Gilles
Généreux tandis que Jean-Guy Re-
naud aura Marc Campeau et Geor-
Res Oucllette comme aillers. Danny
Porteous ou Ken Borwick joucra au
centre avec Gordie Gallaghan et
George James sur les ailes.
Rosaire Benolt, qui n'a pas joué

avec le Ste-Thérèse mardi, sera au
poste ce soir. Il est probable qu'il
s'allenera sur deux lignes d-attaous
Arthur Lessard, le pilote du Ste-

Thérèsr, à déclaré que son club
Temporterait décisivement ce soir
pour mettre fin aux espoirs des
Alouettes de passer en finale. “Nous
gagnerons les deux prochaines jou-
tes par des comptes décisifs pour

passer en nhinle contre les Col:a

de Cornwall”, de dire un optimiste
Lessard.

 

 

Beauharnois tenterad'égaler
les chances contre St-Arnault

Les séries éliminatoires de la ligue Commerciale
de Montréal pour la possession du trophée “Victor
M. Drury" se continueront ce soir, à l’aréna St-
Laurent, alors que dans la première partie, Molson
fora face au C.P.R., tandis que dans la deuxième
joute le St-Arnault rencontrera le Beauharnois,

Le CPR. et le Brauharnois fe-, —
ront face à l'élimination, le Molson ‘sera au grand complet pour la jou-
et le 8t-Arnault aynn: remporté Lu jte de ce soir. L'Instructeur Gus
Victoire dans les premières Joutes Rompré a p.édit la victoire pour

 

 

de ces deux séries de deux de trois. [son club.
Te Molson el le St-Arnault sont

tous deux favoris pour paaser en

finale dès ce soir. Jimmy McCurrs,
instructeur du Molson est con-
flant de conduire son club & une

 

 

Cude suspendu
NORANDA, Qué, (UPY — Le

deuxième victoire co»zécutive, mais  ote Wilf CuJe, du club juvénile
Louis Paquette, du CPR. préten1
ue son club n'a pas encore dit son
ernier mot.

Puquett- & fait remarquer que
sou club n'alignait que deux
Joueurs de défense et qu'il était
privé des services de Claude Cool. |
le joucur le plus expérimenté de
son équipe.

|
McCurry compte beaucoup sur

Jes Verilll, Paul, 8t-Vincent, Ro-
billard ot Grisé pour conduire son
équipe à la victoire. Claude Gronlx :
solide gardien de buts sea à non !
poste dans les filets du Molson. |
Quant au CPP les deux Cool,

Maus et Claude, seront à leur
poste et ils devraient aider la cau-
ae de leur club.
Jahuny Vertz, instructeur du

Beatuharnois, est fort confiant de
voir ses joueurs éviter l'élimina-
tion. Le Beauharnois s réussi à
vaincre le Bt-Arnault 2 à 1, di-
Manche dernier. dans une joute
d'exhibltion.
Vertz compte beaucoup sur Maux |

tice Lmteux, les deux Jeanneau
et Olivier Roy pour neeamplie cot
exploit. Quant au St-Arnault, U

 

  

Tollers de Noranda, a été suspen-
du aujourd'hui pour avoir donné
l'ordre à son club de quitter la
glace lors d‘une joute éliminatoire
contre le Rouyn, le 7 février. Cude
à été suspendu par la Northern
Ontario Hocxey Association.

Lorne Miller, le secrétaire de
l'association. a an“oncé la suspen-
sion de Cude, anclen gardien de
buts des Canadiens et des Red
Wings de Détroit dans la ligue
Nationale,

Deux arbitres. Alphonse Couture
et Frank St-Laurent, de Noranda,
ont également ete suspendus à la
suite de cet Incident. Ie arbitres
et Cude devront s'expliquer devant

comité exécutif de in NOHA, à
rkinnd Lake. le 28 février.

Un rapport vaut que les arbitres
l'aient pas indiqué un ultimatum
de deux minutes à Cude pour qu'it
retourne son club sur la glace.
Cude à tout simplement retiré son
club et-a longuement patienté

| avant de décider de lui Inisser Ler-
miner le patie. Les règlements
exigent une suspension dun an

dut attendre sur la glace que la
foule hostile ait quitté l'aréna
avant de se rendre à sa chambre.
Duve Gatherum commença la

partie dans les buts du Sherbrooke,
mais 11 fut atteint par un lancer
au front décoché par Eddie Litzen-
berger dans ls première période. 11
fut alors remplacé par Cotnoir.

Denis a pasticipé à tous les buts
du Royal, contribuant à ceux d'Or-
val Tessier et de Gerry Desaulniers
dans la première période en plus
de son but de la victoire dans la
période supplémentaire.

Jack Forbes et Ed Stanklewicz
ont été les compteurs du St-Fran-
cols, tous deux dans la deuxième
période.
Bob Perreault a repoussé 35 lan-

cets, quatre de plus que Cotnoir

et Gatherum.

CHICOUTIMI GAGNE AUSSI
CHICOUTIMI. (PCf} — Pete

Tkachuk « ooimpté deux buts hier
solr pour conduire les Saguenéens
de Chicoutimi à une victoire de 4-2
contre les Indiens de Springfield.

Tkachuk à compté son premier
but dans la première période sur
des passes de Sherman White et de

Gerry Glaude, Del Franche a égalé
Je compte pour les Indiens avant la

fin de la période,
‘Tkachuk enreglstra l'unique but

de la deuxième période avec l'aide
de White et de Normie Dussault.
Springfield égala de nouveau le

compte dans la croisième période
par l'entremise de Graham Has-
Hngs. Lou Smrke redonna l'avance
au Chicoutimi à 11:40 et Dussault
consolida la victoire des Suguenéeru
en comptant six minutes plus tard.

Qualre punitions seulement ont
été distribuées durant la joute, tou-
tes dans la première p*riode.

Première période
Tessier

 

t--Royal

Punitions: Dub* (mineure et man.
vaisé conuiter, Prampton a,
Burchell. Wray.

Deuxième période
3- Bherbronke: Forbes

(Otesebrechti
4 Sherbrooke: Btankiewlcz

(Johnson, Dubé)
Punitions: Léxer (21, Dubé,

Troisième période
Aucun but
Punition: Léger

Période supplémentaire .
3 Royal: Denis 325
Ancune pualtio

 

 

Première période
1 — Chicoutimi Tkachuk

{Whité, Glaude)
7 — Svrinefield: Franche

{Hogg. McNab) . 548
Punitions. Roy, McNab, Tatllefer,
McMurdy

Deuxième période
3 Chicoutimi; Tkachuk

tDusgauit, White}
Aucune punition.

Troisième nérinde
4 Springfield Hastings

{Leiers Levees. 1.40
3 - Chlroutinl Lou Amrke

(Stan Smrke. Lamirande! 1140
8- Chicoutimi: Dussauit . 17.03

Aucune punition.
Arrêts Hughes 25, O'Heatn 22.
—

TOPEKA, Kan.—Dave Kha 177 1-2
Detroit, bat por dér'sion Bobby Bickle,
138 1-2, Topeka (18),

  

 

 
  

Almas a Buffalo;
Evans a Victoria
BUFFALO, — Le gardien de

buts Ralph “Red” Almas, des
Cougurs de Victoria de la ligue
de l'Ouest, n été rappelé par les
Bisons de Buffalo, Almas rem-
placera le jeune Charlie Hodge
qui a Joué (rola parties avec les
Bisonx en absence de Jacques
Plante qui est avec lex Cana-
diens. Quant à Hodge. I) retour-
nera avec je. Mohawks de Cin-
cinnatl,
Claude Evans remplacera At-

tas à Victoria. Evans en sers à
son quatrième club cet hiver.
11 a en effet porté les couleurs
du Royal. du Vaileyfield et da pour tout pllote qui retire son club

de la glace au cours d'une joute,
Providence.
etter

(Denis. Léverd Loo, 204
2- Royal Désuiltiers !

(Dents, Roche) 13.53

| , au Royalde battre Sherbrooke > =
2

»
AKRON, Ohio—Vince Martinez, 151,

Paterson, N.J.. bat par décision Joey
Bishop, 148 1-2, Philadelphie (10).

 

FALL-RIVER, Mast—Gene Leblanc,
H3, Fall-River, bat par déririon Chuck
Yoster, 146, Omaba, Neb. (14).

  

 

| Dave GATHEREM

Joute importante entre McGill
et Carabins Ce soir au Forum

La partie McGill vs U. de Montréal de ce soir
promet d’être plus qu’une partie régulière de la ligue
interuniversitaire. Ce sera la dernière partie de la
saison entre les deux universités et un des principaux
événements du Carnaval dhiver de MeGil
McGill a deux victoires à son? 

 

crédit tandis que l'U. de Montréal
en a une. Les deux clubs seront au
complet et le club de Montréal qu!
n'aime pas voir McGill porter om-
brage à son historique supériorité
au hockey fera l'impossible pour
égaliser le nombre des parties ga.
Rnées. Mais McGill aura le support

de tous ses étudiants et ne veut
absolument pas perdre.

L'édition ‘54 des Redmen de
Rocky Robillard est à peu prés
clud le mieux balancé que McGill ait
possédé jusqu'ici. Alan Lindsay s'est
révélé un digne remplaçant de Bob
McClelland dans les filets. A la
défense, Petty, une ancienne étolle
du Royal Junior et Len Shaw, un
robuste joueur de football, sont les
étoiles de la Îique interuniversitaire,
Herb English et Whitey Shultz

sont des compteurs prolifiques et
très dangereux auprès des buts ad-
versaires. Mais le pilote Arthur
Therrlen a aussi quelque chose sur
quoi fonder des espérances. Les vé-
térans Quesnel, Marchessault, Hotte
et Dagenais connaissent leur tabac
et sont encore souvent une cause
d'augmentation du pouls des pilotes
adversaires.
Desrochers avec ses six pleds et

deux pouces et scs deux cents livres
est le piller de la défense des Bleu
et Or. Des recrues comme Benéchal
dans les buts, Plante au cente et
Perrault à la défense se aont avérés
très utiles À leur club. Art Therri~n
lui-même ost un des meilleurs pi-
lotes de la ligue. On sait qu'en six
ans il a apporté quatre chamnion-
nats à l’Université de Montréal.

C'est donc dire ave la partie de
ce soir promet d'être exc'tante au
vossible. La. vieille rivalité entre
les deux universités suscitera pro-
bablement des événements pe'pi-
tents, mals un cordon snécial de
police montréalaise sera là pour a
veiller et d'intéressants numéros de
patinage de fantaisie orienternnt
différemment les passions indivi-
duelles...
— —. —

Howe et Kukulowicz
renvovés à Saskatoon
NEW-YORK. — Les jeunes

joueurs d'avant. Vic Howe et Aguie |
Kukulowicz qui ont joué avec les
Rangers contre les Bruins de Bos-
ton mercredi dernier, uns été
retournés au Saskatoon de la ligue
de l'Ouest hier. L'instruct-ur Murs
Patrick comsidère ces deux joueurs
comme dex “prospects”. mals il
pretend qu'ils manquent trop d'ex-

perience pour evolurr dans la
NHL
 

Howe est nana

i Le Mont St-Antoine

est seul en tête
Deux joutes ont été disputées

dans la Ligue de'ballon-nanier des
Ecoles de l’enseignement spécialisé,
à la Pulestre Nationale.
La première joute au programme

mettait aux prises les sections Nord
et Ouest des Fcoles d'arts et mé-
tiers de Montréal. La section
Ouest 'emporta sur la section Nord
par le compte de 23-21. René Mi-
laknis de l'équipe gagnante con-
tribua grandemegt à la victoire de
son équipe en comptant 13 points
À lui seul.
Dans la deuxième joute, le Mont

St-Antoine et l'Ecole Technique de
Montréal, les deux seules équipes
qui n'avaient encore essuyé aucune
défaite depuls le commencement
de la saison. se disputérent la vic=
toire. Le Mont St-Antolne remporta
la vicioite par le compte de 19-14,
En enregistrant ainsi cette victoire,

le Mont St-Antoine demeure la
seule équipe à n'avoir cennu aucune
défa‘te. Albert Lamarche, le pre-
miler en tête des compteurs, à en-

registré 10 buts pour le Mont Bt-
Antoine. Roman Sohujko, de l'Eco-
le T-chnique a compté 7 points.
Mardi soir prochain, la Ligue

de ballon-panier des Ecoles de I'en-
seignement  spécialisé, présentera
un programme triple cette fois, à
la Palestrz Nationale.

Stan Long
est susnendu
KEMPTVILLE, Ont. (PC{) —

M. W.-B. George, président de la
Canadian Amateur Hockey Associe-
tion, à annoncé hier qu'il a sus-
pendu l'instructeur Stanley Long,
des Greenshirts de Kitchener. de la
Ligue junior de l'Ontario, pour un an.
La suspension. qui prend effet à

compter du 12 février 1954, est ap-
pliquée parce que Long a retiré son
club de la glace en protestant ron-
tre la décision de l'arbitre dans une
joute contre les Morquis de Jon-
quière, de la ligue junior du Qué-
bee, ventredi soir dernier.
Le Club a quitté la glace après

17 minutes de jeu dans la deuxième
période après que l'arbitre Ken Mul-
line, de Montréal, eut refusé un
but au Kitchener.
Kitchener menait alors par 4-2.

Mullins donna la victoire au Jone
; Quière ouand je Kitchener quitta le
: patinoire,

M. George & également annoncé
que la suspension temporaire con-
tre l'avant Greg Hicks, du Kite
chener, avall été levée. Hicks fut
susendu à la suite de ln joute de

 

 

 
 

Gordie Howe. le prolifique cor P-; jeudi noir depnier durant inquelleteur des Red Winia de Drirnit, «at!
devenu père hier soir, mais on ne
lui à pas annoncé lu nouvelle duet

rant la joute Detroit-Montréal a’
programme de (a ligue Nation le.
Lus dirigeants lu Detroit ont ap.

pria juste avan! le début de la ar.
tie que Mme Howe avait dosné
naissance à un fiis dans un hôpi:al
de Detroit.

 

11 ae vit imposer une punition de
mauvaise conduite ct de match pour
avoir bousculé l'arbitre.
22e

Club Sansoucy
Le club Sarsoury de LaSalle

lance an défi à tout club de hockey
intermédiaire. Inf: Laurent Du-
chesne, CLairval 7100.

 

oe Sad resi _ mue
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Les Canadiens se rallient
pour hattre Détro

(par PHIL SEGUIN)

Il n’arrive pas souvent que les Red Wings de
Détroit perdent une partie aprés avoir pris une
avance de deux buts; c'est mé
Canadiens, quoique affaiblis par l’absence de cinq de
leurs réguliers, ont réussi un exploit remarquable
lorsqu’ils ont surmonté un
4-2 sur les meneurs de la ligue Nationale, dev

déficit 2-0 pour l'emporter

14,501 spectateurs hier soir au Forum.
Ce triomphe a permis aux Canc-e- —-

diens de remonter en deuxième
pluce, eur un pied d'égalité avec les Chuk a attrapé une punition de BU Milieu de la périude lorsque son
Maple Leaïs de Toronto. et à dix
pointa des meneurs. Les Leafs ont

joué une partie de moins que ‘es Olmstrad-Dineen, Richard a fail, Puls quatre minutes lorsque Mosdell
trebucher Tony Leswick, et, comme.

Les Red Wings ont compté deux H se dirigeait vers le banc des pu-' Bud MacPherson et laut Meyer.
buts dans les quatre premières mi- nitions, Leswick lui à adressé wie Mosdell a dejoué Sawchuck facile-

nutes de jeu, profitant d'une double lémMarque désobligeante et Maurice |MENt Après AVOIR reçu une passe

Canadiens.

punition mineure à Maurice fl
chard, mais ils on: grandement ra-
lent} l'allure par la suite. et xs!
Canadiens ont dominé durant ies
deux dernières périodes, égalant le
compte à la seconde et comptant
deux buts décisifs à la troisième.
Cette joute était la première d'une

série de trois entre les deux clubs,
qui se rencontreront de nouveau
demain soir au Perum et lundi soir
à l'Olympia de Detrcit.

BOUCHARD BRILLE
Les Reds Wings, qui avaient an-

nulé 0-0 à Toronto mercredi soir,
ne paraissaient pes à leur meilleur,
et les solides coups d'épaules ap-
pliqués par les Canadiens, notam-
ment per Emile Bouchard, qui a
joué sa meilleure partie depuis
plusieurs saisons, les ont vite ra-
lentis et ils n'avaient plus l'énergie
nécessaire pour se rallier après que
le Canadien eut pris les devants
dans la troisième période.
Kenny Mosdeil, Richard, Bert

Olmstead et Elmer Lach ont compté
les buts des Canadiens. Richard
et Olmstead ont de plus obtenu

un assist chacun et Jean Béliveau
en a mérité deux.
Les buls des Red Wings ont été

comptés par Red Kelly et Ted

Lindsay.
Le gardien de buts Terry Baw-

chuk, qui lutte avec Harry Lumley

de Toronto pour le trophée Vézine,

ne peut être tenu responsable de la

défaite des siens. quoiqu'il ait été

déjoué quatre fois. Sawchuk a reçu

47 lancers et il a df exécuter des
prodiges pour empêcher les Cana-
diens d'accumuler une dizaine de
buts au moins.
Sawchuk a ainsi perdu du terrain

dans son duel avec Lumley, qui a

alloué 93 buts, soit six de moins

que Terry, mais Lumley a deux

parties de plus à jouer.
A l'autre bout de la patinoire.

Jacques Plante a été relativement
peu occupé aprés les dix premières
minutes de jeu. Plante a reçu 10
lancers dans la prernière période,

mais les Red Wings n'ont réussi

que trois lancers dan la seconde
et aix dans la troisième.

HOWE EST "VOLE"

Plante ne paraissait pas trop sûr

de lui-même au début de la joute.

mals 1! s'est ressaist après avoir al-

loué deux buts, et vers la fin de Ia

première période, 1! a réussi un

arrêt sensationnel aux dépens de

Gordie Howe, qui était parvenu seul
d~vant lui. 8i Howe avait compté.
le résultat de la joute aurait sans

doute été différent.
Un record s probablement élé

établi lorsque l'arbitre a im
31 minutes de punitions dès la pre-
mière minute de la partie.
La joute venait à peine de com-

mencer lorsque Olmstead en est
venu aux coups avec Bill Dineen,

Après que le jeune centre de Dé-
troit lui eut porte un coup de bâton

à la figure. Les deux combattants
ont repris la bataille deux fois
après avoir été séparés.
Olastend, qui a été coupé à la

figure. à écopé d'une majeure et
Une mineure, tandis que Dineen 8

attrapé une majeure pour avoir
frappé avec son bâton. une autre
majeure pour xétr: battu, et une

punition de dix minutes automati-
Que pour avoir mérité deux majeu-
res dans une joute. Dineen a donc

sassé toute la première période
sur le banc des punitions, et 1 y
est retourné pour dix minutes dans

 

la troisième période lorsque Saw-

matvaise conduite.
34 secondes après le Aue

& porté un coup de coude à Tony.
t'attirant une autre mineure.

dix minutes lorsqu'il a pou sé l'ar-
bi're Frank Udvari après que ce:ui-

: Ni

? a

  
AR VUE:

Emile BOUCHARD

ci eut alloué un but à Olmstend,
qui brissit l'égalite, peu après le
début de la troisième période.
Olmstead était posté pres du filet
lorsqu'un lancer de Tom Johnson a
frappé son patin pour ricocher dans
le coin de la cage, et Udvari a
alloué le but, malgré les protesta-
tions de Sawchuk, qui prétendait
que Olmstead avait frappé la ron-
delle intentionnellement avec son
patin.

DEUX BUTS RAPIDES
La double punition de Richard a

lais'é les Canadiens avec quatre
joueurs contre cinq sur la glace pour

 

 
me rarissime, mais les‘

UNnt ;une minsure. mais lu défense des

Sawehuk a mérité sa punition de[Ment” que Udvari se préparait a

“les ont sans doute ralentis pour le

 quatre minutes, et l'offensive des
Red Wings a porté fruit lorsque |
Kelly a déjoué Plante avec un lan-

 

it 4 a 2
 

cer de loin, apres une longue course

Individuelle.
46 sccondes plus tard, Lindsay a,

compté à son tour, lançant entre‘
les jambes de Plante après une se-
rie de passes avec Howe et Metro
Prystal. |
Richard etait à peine revenu sur

la glace lorsque Bouchard s'en est

pris à Leswick à son tour, méritait

Canadiens a tenu bon pendant sun

absence,

Lorne Davis a joué de malchance

luncer a frappé le poteau du let.
La deuxième période durait de-

a réduit le déficit avec l'aide de

parfuite devant le filet.

ennulé une
Ce but a

punition ‘à retarde-

imposer à un jourur des Red Wings
Les Canadiens ont ensuite ‘mal-

mené les Wings pendant plusieurs
minutes, et tour à tour Kelly, Prys-
tat et Alex Delvecchio ont encaissé
de formidables coups d'épaules qui

reste de in solrée. }
Richard a égalé le compte dana |

la dernière minute de la periode
faisant devier un lancer de loin par
Bouchard derrière Sawchuk. Bou-
chard avait reçu la rondelle de
Béliveau, qui avait porté le disque
jusque dans le coin de la patinoire.

OLMSTEAD COMPTE
Une minute après le début de Ja

troisième période, le but chanceux
à "Olmstead a brisé l'égalité, et
Lach a compté le dernier but de la
soirée, sept minutes plus tard. F-
mer a été frappe par un lancer
d'Olmstead devant le filet, mais la
rondelle est tombée à ses pieds et
il l'a promptement glissée derrière
Sawchuk.
Pendant toute cette période, com-

me durant la seconde, les Cana-
diens ont bombardé Sawchuk de
tous côtés, et Terry a dû maigrir
de plusieurs livres à la suite des
exercices d'acrobatie qu'il . accom-
pls pour empêcher le Tricolore
d'accumuler un plus fort tetal de
buts.
Le trio Moedell-Meger-Davis a

été dangereux toute la soirée, de
méme que Béliveau et Olmstead.
Richard était d'humeur belliqueuse,
et il à cherché plus à mettre Les-
wick en pièces qu'à compter, quoi-
qu'il ait obtenu un but et un assist
Le grand Bouchard a appliqué-au

moins une couple de douzaines de
coups d'épaules aux Red Wings, et
les autres joueurs de défense ont
aussi fait belle figure. Lindsay. Kel-
ly et Howe ont été les plus dange-
reux des Wings.  
Calum MacKay était prét à jouer, |dix rondes.

 MAURICE RICHARD et ELMER LACH disculen: avec I'arbitre Frank Udvart, réclamant usé punition
Pour Tony Leswick, qui venait de bousculer Lach. mais l'arbitre fait la sourde orellle. Eddie Mazur

est à gauche

 

A
a
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mals Dick Irvin lui à accordé un:
repos plus prolongé . . . Les Red!
Wings etaient privés de Marly Pa-!
velich, qui rst biessé à l'épaule .. .
Lach et Paul Musnick ont alterne
su centre, entre Eddie Muzur ot
Floyd Curry ., . Un spectateur a

voulu s'attaquer à Leswick, lorsque
les joueurs ont quitté la glace à la
fin de la deuxieme période, mais va
Red Wings se sont vite approchés
en musse et le fervent trop enthou-

siaste n vite battu en retruite .. .
CANADIEN Buts. Plante: d'fenses

Bouchard. Johnson: centre: Beéliveau:
avants: Richard, O:mstead; substitute
Harvey, Curry, Davies fach, MeCor-
mack, Mosdell, Meer, Masnick, Mazur,
MacPherpon.
DELROIT Buts®  Bawchuk: défen-

ses: Goidham Kelly: centre: Hkov:
avante: Dinren, Leswick, substituts
Pronovost. Walt, lindsay. Mowe, Prve-
tal. Retbel DeiVecchlo, Wilson, Arbour
Peters.

Arsière ank Udvark Jukes des
nurs-Jeux" Babcoek, Roberts

Première périsde

 

  

 

  

 

1 Détroit Kelly 323
2. Dereon: say

(Howe, Prystat) 138
Punitions: Dineen (2 majeuten

mauvuise condulte), Olmatead {inl-

neare.  majeunres, Richard 12),
Rourhnred
Arréts: Plante 36. Bschuk 10

teunibme période
3 Canudien Mose!

  

© (MacPherson Mever) 10,
«-<Csvadien Richard

Bouchard, Beliveau) ...... 1807
Punitione Richard, Bkov
Arrête Plante 3 8 wrehak 7

Troisième période
S$. Canadien: Oimstead

Richard) ..….….... Lis
Lach
Beliveau) 117

Bawchuk (mauvaise con-
duite), servie par Dineen, Meyer.
Howe, Rirhard, Béliveau,
Artéta: Plante 6. Sawchuk 16,

LES COMPTEURS

LIGUE NATIONALE

 

 
 

  

BR A Ps
Howe, Détroit ...... . 2 3 65
Richard, Canadien .. 33 11 56
Lindsay, Détroit … 19 22 48
Geoftrion, Canadien . 25 21 &
Kelly, Détroit ....... 18 30 45
Reibel, Détroit … 15 3 4
Olmatead, Canadien .. !1 31 42
Ronty, Rangers ...... 13 28 4
Mosdell, Canadien ..…. 21 20 41
Sandford, Boston 13 2 »

LIGUE DU QUEBEC

BA A Pt
Corriveau, Valleyfield 2 on
Rlopelle, H, Ottawa .. 23 48 7
Gravelle, Ottawa .. 40 30 70
Burchell, Royal ...... 21 46 67
Powell, Québec 15 41 56
Buchanan. Chicoutimi 25 30 55
Moore, Chicoutimi ... 20 36 5
Blair, Ottawa . 21 34 55
Dubé, Sherbrooke 16 40 55

 

TX ———.

Giardello vs Troy
NEW-YORK..-Le puissant Joey

Guardello, de Philadelphie, à signé |
un contrat hier, x'engageant à
rencontrer Willie Troy, le 19 mars
prochain. Giardello, qui vise un
match de championnat contre Carl
Olson, recevra 35% dca recettes.
A Providence, on a annoncé

qu'Artie Towne rencontrera Joe
Shaw, hindi soir, dans un match de

  

a

 

(Photo Jicques Doyen ba Patrie)

 
 

-

 

HIER

Ligue Nationale :

Canadiens 4, Détroit 2.
Ligue Québre :
Royal 3, Sherbrooke 2.
Chicoutimi 4, Springfield 2

AUJOURD'HUI

Ligue Natienale :
New-York & Chicago.

Ligue Junier Québec-Ontario :
Canadiens à Barrie.

Ligue Provinciale :
8t-Jérôme À Ste-Thérése.
(Egaux 2-2. série seini-finale
4 de TH.

Ligue Montréal :
CNR. à Northern
(CNR. mêne 2-0, série semi-fle
nale 3 de 5),

Ligue Commerciale ©
Molson's à CPR.
(Molson’s mène 1-0, sérle semie
finale 2 de 3
St-Armault à Beauharnois.
«St-Arnault méne 1-0, série se-
mi-tinale 2 de 3),

CLARSEMENTS
Ligue Nationale :

PSG P NPp PePa

  

Detroit 57 32 1411157 99 75
Toronto 85 27 1711122 83 65
Canadiens 58 20 20 7 162 122 65
Boston 57 24 26 7 134 150 55
New York 56 22 26 8 127 154 52
Chicugo 57 10 50 6 108 192 26
Ligue Américalne :

PJGFNPp PcFPs
Buffalo 58 35 17 6 226 160 76

sa 31 28 0 308 178 63
56 27 27 2 183 197 56
93 25 24 4 175 158 64
57 23 323 170 227 45
56 20 33 3 147 210 43

ra PN rs Pc Pe
67 31 20 6 199 162 68
50 31 22 6 209 169 68
58 29 28 4 179 161

Sherbrooke .. 55 25 24 2 184 173 56
Valleyficlkd .. 58 26 30 2 173 190 54
Québec 57 2 28 7 164 168 51
Springfield 60 19 34 7171 228 45
Ligue Junior Québee-Ontarie :

PJ G P NPp Pele
Canadiens 46 40 51288 9381
Québec 47 27 17 9 195 158 57
T.-Rivières 49 21 26 2 152 197 44
Royal 40 10 37 2 115 283 23
Jonquière 50 9 41 0 132 340 18
Ligue Junier de l'Ontario :

P;G PNFp PePe
8t. Cath'rines 47 33 13 1 268 172 67
Marlboros 47 28 14 5 200 130 61
8t. Michael's. 47 26 18 3 208 156 55
Hamilton 48 22 23 3 163 182 47
Kitchener 46 21 20 5 100 164 47
Barrie . .. 48.31 28 7 217 232 43
Guelph 46 20 25 ! 196 219 41
Galt . 46 16 20 1 163 211 9

—_—
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Un incendiedétruit
9 » -

Péquipement du
. .

Canadien Junior
Un incendie qui a éclaté dura

une chambre de l'Auditorium de
Verdun a dé‘ruit hier de l'équipe=
ment d'une valeur de 82500 à $3.000,
Appartenant aux Canadiens le

Montréal, membres de la Ligue de
hockey !mnior du Québec.
Seuls les patins des joueurs, qu'on

était à alguiser, ont échappé sux
flammes qui auraent apparemment
été cau deg par vne chaufferette.

L'incendie s'est pr ~uit une jours
née seulement après que l'équipe
eut remporté pour ln troisième an-
née consécutive je championnat de
la ligue.

FORUM
Mamedi 26 février à 8 bh, 13 pm.

HOCKEY - LIGUE NATIONALE

DÉTROIT
CANADIENS

Sitges à 51.50 dans ia Terrasse

om vonie samedi matin A 10 h.

Enirés générale : 5140 - SLMS
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Agitateurs aux prises avec
la police dans Berlin-Ouest

BERLIN, 19. — (Reutersf.) — Des agitateurs communistes en sont ve-
nus aux prises avec la poli
marquantla fin de la conférence dès ministres
Quatre Grands.
Les actes de violence ont éclaté

& l'imue de grands ralliements qui
se aout déroulés pattiblement dans
lEm et l'Ouest de l'Allemagne.
Après le ralliement auquel 200,000
personnes ont participé dans la
gone orientale, des groupes attei-
gnant jusqu'à 400 ont pénétré dans
Is saone occidentale

Les policiers ont utilisé leurs ma-
traques pour disperser les mar-
cheurs et opéré 21 arrestations. On
@ signalé qu'un groupe de manifes-
tants à attaqué un policier. D'au-
tres communistes sont montés dans
les tramways, les autobus et les
trains pour distribuer des imprimés
dénonçant le projet d'armée euro-
péenne.
Des feuillets ont également été

lancés, au moyen de bombes-fusées
venant de Berlin-Est, sur les 20,000
Allemands de l'Ouest qui ont mar-
ché plus tôt, à In lueur de flam-
beaux, sur l'hôtel de ville de Berlin-
Quest

Entre temps, un groupe de Berli-
nois de l'Ouest ont hué le minis-
tre des Affaires étrangères de
d'Union aoviétique, M. Molotov, à

.

LES CANADIENS ONT EXECUTE UN SUPERBE
dernières périodes pour surmonter un déficit de deux
de Détrett 4-2 hier aoû au Forum. En haut, Terry Sawchuk estavoir arrêté un lancer d-
rondelle, qu'on aperçoit devans le jambière du gardien de bu

ice hier soir à Berlin-
des

Pas sortie de l'immeuble du conseil
;de contrôle allié, en secteur amé-
ricain, où a eu lleu la dernière
séance de la conférence,

“Voici les fauteurs de troubles”,
ont crié quelques personnes au nio-
ment où les délégués soviétiques
s'en allaient. Mais la police a con-
tenu la foule et 1! n'y n eu aucun
incident
MM. Anthony Eden, John Poster

Dulles et Georges Bidault ont été
acclamés par la foule.
On remarquait un certain nom-

bre d'hommes et de femmes âgés
parmi les Berlinois de l'Ouest qui
jont entrepris une “marche silen-
cleuse” pour protester contre le
“non” de M. Molotov au projet de
réunification de l'Allemagne par des
élections libres. Des centaines de
drapeaux allemands et des ban-
nières vertes et blanches de l'unité
européenne flottaient à la hauteur
des flambeaux.
A l'hotel de ville de Berlin-Ouest.

les manifestants ont écouté le chef
ouvrier Ernst Scharnowski, qui leur
a demandé de “s'unir pour résister
sau mlilitarisme communiste”. Ils se

  

Ouest après des manifestations
Affaires étrangères des
sont ensuite dispersés dans l'ordre.
Le manifestants, marchant en

rang de 10, n'ont montré aucun
signe de désord-e pendant que les
“bombes” éclataient au-dessus d'eux.
La piupart des papillons de propa-
gande répétaient les attaques habi-
tuelles de M. Molotov contre le pro-
Jet d’une armée de six nations
Plus tôt, à Berlin-Est, une foule

considérable a écouté des orateurs
communistes appuyer les déclara-
tions de M: Molotov à la conférence
qui à duré quatre semaines. Le
thermomètre était à glace.
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Logis incendiés
°

rue St-Christophe
En 45 minutes hier soir, un in-

cendie a détruit complètement les
deuxième et troisième étages de
deux maisons de chambres aituées
au 1803 à 1811 de ia rue Bt-Chris-
tophe, près de Robin.

Les flammes, qui ont été à un
certain moment très vives, ont dé-

RALLIKMENT dans les deux
buts et battre =z Red Wings

assis à terre aprèsMaurice Richard, et Red Kelly se prépare à prendre la
a Jean Béliveau et

1954

buté vers 10 h. 15 pm. A 1! h,
l'incendie était sous contrôle. II n'y
% eu qu'une seule Alarme. Quatre
Postes ont répondu à l'appel. Les
pomplers ont utilisé une échelle
Magyrus et employé trois jets.
Le premier étage des deux mal-

sons a été lourdement endoumagé
par l'eau et la fumée. Les flammes
ont complètement consumé les deux
autres étages.
L'incendie a mis sur le pavé sept

personnes. Les deux familles habl-
tant le rez-de-chaussée ne pourront
réintégrer les lieux avant demain.

Les sapeurs étaient dirigés par
l'assistant-directeur A. Ouellette,
assisté du chef de division A. Du-
Tetle et des chefs de district Hé-
bert et Fortin.

Exposition de

 

 .
botanique
QUEBEC, 19. (DNC)—Le musée

de la province, continuant de met-
tre en pratique la politique de dif-
fusion des sciences naturelles inno-
vée par l'honorable Omer Côté, se-
crétaire de la province, inaugure
Aujourd'hui une exposition de bota-
nique qui durera jusqu'au 10 Mars.
Cette exposition, propre à inté-

resser non seulement les profes-
seurs et leurs élèves, mais aussi le
public en général, comprend une
trentaine de planches montrant des
plantes provenant d'une section
plutôt ignorée de la province de
Québec, sous le rapport de la bota-
nique, c’est-à-dire la flore de la
côté nord du fleuve Saint-Laurent Ces plantes, provenant du rivage

 

 

 

et de 1a “Nunatac”. où partie de
territotre n'ayant pas été atteinte
par Ia glaciation, ont été collection»
nées par le premier conservateur du
musée du département de l'instruc«
tion publique, M. Dominique-Napo«
léon 8t-Cyr, entre 1882 et 1388.
Les visiteurs auront aussi l'avan=

tage, grace à la “visionnaire” ins-
taillée au musée de la province dee
puis une couple de mois, d'admirer
sous leurs couleurs naturelles un
grand nombre d'algues marines des
côtes de Normandie et autres plan-
tes provenant des berges de rivière
et autres eux humides, le tout fai«
sant partie de la célèbre collection
Provencher.

Rappelons au public que le mu-
sée de la province, dont l'entrée
est toujours libre, est ouvert de
10 h. a.m, sur semaine, et de 1 h
à 3 h pm, les dimanches et jours
fériés
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Impôt augmenté
Le consell municipal de Mont-

réal-Bud a décidé, hier soir, de por-
ter de 33 à $4.50 par famille la
taxe annuelle imposée pour assu-
rer la cueillette des ordures ména-
gères,
Au cours de leur séance d'hier

soir, les conæelllers municipaux ont
décidé que les autrea impôts, pour
1954, demeureront les mêmes que
l'an dernier. Toutefois, grâce aux
nouvelles constructions et aux nou-
velles sources de revenus, les re.
cettes estimées, en 1954, sont dans
l'ordre de $164251, soit environ
tad de plus que l'année dere
niére,

(Photos Jusques Dogen—1ia Past


